
Des visions comme histoires

Ce le livre contient 98 pages d'histoires
sur le monde en 2030, encore plus loin,

même si le présent et aussi si
ce qui nous empêche d’atteindre un avenir durable.

Programme 2030
est la base

Tout d’abord, une introduction du projet au format Powerpoint. Cliquez sur ici

Le monde s’efforce de passer à une société écologiquement durable d’ici 2030.
En septembre 2023, l'ONU a tenu une réunion de suivi avec les pays du monde
entier.
Avant la réunion, un rapport a été publié décrivant le fonctionnement des travaux de
conversion.

Nous n’avons atteint que 23 % de l’objectif 13 (G13), Combattre le climat change.

Un échec total avec 30 ans d’objectifs climatiques manqués !

https://docs.google.com/presentation/d/1UFYNnNXqOJEb6LxJepGFBveqrMTNbYA-VzaWCQDYRUk/edit?usp=sharing


Bilan à la mi-temps (schéma) dans la transition

Le Rapport sur les Objectifs de Développement Durable 2022 FN

(Le rapport sur les objectifs de développement durable 2022)

« Nous devons nous lever pour sauver les objectifs de développement durable – et
rester fidèles à notre promesse d'un monde de paix, de dignité et de prospérité sur
une planète saine. »

António Guterres

Il veut dire

La volonté et l'engagement ou le système politique?

Le problème en arrière-plan
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(normalement dans les assemblées de prise de décision politique)

Il était une fois trois personnes au pouvoir en Suède, Ulf, Jimmy et Magdalena, qui
essayaient de travailler ensemble pour mettre en œuvre les objectifs de
développement durable de l'Agenda 2030. Ulf représentait les modérés (M), Jimmy
représentait les démocrates suédois (SD) et Magdalena représentait les
sociaux-démocrates (S). Malgré leur objectif commun de promouvoir la durabilité et
de créer un avenir meilleur pour le pays, leurs domiciles politiques étaient si
différents que cela a paralysé leur travail.

Ulf, qui était un partisan du libéralisme de marché et de la privatisation, avait du mal à
accepter les idées impliquant une ingérence ou une réglementation du
gouvernement. Il était convaincu que le marché lui-même pouvait résoudre les
problèmes de durabilité grâce à l'innovation et à l'entrepreneuriat. Ulf s'est souvent
opposé aux propositions de Jimmy et Magdalena visant à introduire des
réglementations plus strictes pour l'industrie ou à augmenter le financement par l'État
des projets de développement durable. Il pensait que cela impliquerait une ingérence
inutile de l’État et entraverait la croissance économique.

Jimmy, quant à lui, avait un programme nationaliste et anti-immigration. Il était
sceptique quant aux engagements et collaborations internationales. Jimmy a remis
en question les objectifs de durabilité, affirmant qu'ils pèseront sur les contribuables
suédois et profiteraient à d'autres pays aux dépens de la Suède. Il s'est
particulièrement opposé aux propositions visant à fournir une aide financière aux
pays en développement pour les aider à atteindre leurs objectifs de durabilité. Jimmy
pensait que la Suède devait se concentrer avant tout sur ses propres citoyens et leur
bien-être.

Magdalena avait de fortes valeurs sociales-démocrates et considérait les objectifs de
développement durable comme une opportunité de promouvoir l'égalité et la justice.
Elle a reconnu l'importance de lutter contre le changement climatique, de réduire les
inégalités et de promouvoir la responsabilité sociale. Magdalena a plaidé pour une
réglementation gouvernementale accrue et des investissements dans des projets
durables. Elle était frustrée par la résistance d'Ulf et de Jimmy à prendre des
mesures énergiques et par leur manque d'engagement pour atteindre les objectifs de
développement durable.

Les trois dirigeants ont tenu des réunions et des discussions régulières pour tenter de
se mettre d'accord sur la voie à suivre. Mais leurs différences de domicile politique et
d’idéologie ont rendu difficile la recherche de solutions communes. Ulf et Jimmy
considéraient souvent la proposition de Magdalena comme une menace pour la
croissance économique et la souveraineté nationale. Magdalena, à son tour, estimait
que l'opposition idéologique d'Ulf et de Jimmy à l'ingérence de l'État et à la
coopération internationale entravait le progrès et freinait le pays.

Malgré une compréhension commune selon laquelle les objectifs de durabilité de
l’Agenda 2030 étaient urgents et cruciaux pour l’avenir, les considérations tactiques
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de pouvoir et d’influence sont devenues si importantes que la coopération politique a
échoué. Les trois titulaires ont passé plus de temps à débattre et à défendre leurs
propres positions qu’à travailler ensemble pour promouvoir la durabilité. L'impasse
politique a empêché la mise en œuvre de mesures concrètes et a affaibli les
possibilités de la Suède de prendre des mesures décisives vers un avenir durable.

L'histoire d'Ulf, Jimmy et Magdalena rappelle l'importance de surmonter les
divergences politiques et de trouver des moyens communs d'avancer pour atteindre
les objectifs de développement durable. Un véritable changement nécessite une
collaboration et des compromis entre les partis, où les politiciens peuvent s’entendre
sur des valeurs et des visions communes pour l’avenir. Ce n’est qu’en travaillant
ensemble que nous pourrons créer un monde meilleur et plus durable pour les
générations futures.

Dans cette histoire, il est clair que les décideurs ne peuvent pas s’entendre sur des
objectifs communs. Nulle part dans l'histoire le mot vision n'apparaît,

malgré le fait que de nombreuses personnes dans le monde pensent que les
politiciens manquent de vision

et ne pas donner d'histoires aux citoyens
sur l'avenir que nous devons espérer.

mais ça devrait ressembler à ça

La question au centre des préoccupations
(Dans les processus décisionnels politiques de plus haut niveau, cela ne se produit que lorsque les

dirigeants du monde se réunissent pour rédiger des textes de conventions et d’accords. Chacun a des
visions.)

À une époque où la Suède était confrontée à des défis qui nécessitent un effort
commun pour atteindre les objectifs de développement durable de l'Agenda 2030,
Ulf, Jimmy et Magdalena étaient conscients qu'ils devaient trouver un moyen de
travailler ensemble malgré leurs divergences politiques profondément enracinées.

Magdalena s'est rendu compte que pour combler les écarts entre eux, elle devait
trouver des valeurs communes sur lesquelles ils pourraient s'appuyer. Lors d'une de
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leurs réunions, elle a pris l'initiative d'écouter les préoccupations d'Ulf et Jimmy. Elle
a écouté attentivement Ulf lui décrire ses inquiétudes concernant la réglementation et
l'affaiblissement de l'économie. Elle comprenait également le souci de Jimmy pour le
bien-être des citoyens suédois.

Après avoir écouté attentivement, Magdalena a présenté une vision dans laquelle la
durabilité et la croissance économique ne devaient pas nécessairement être des
objectifs contradictoires. Elle a suggéré qu'ils pourraient travailler ensemble pour
concevoir des incitations et des mesures de soutien qui bénéficieraient à la fois aux
entreprises et à l'environnement. En mettant l'accent sur le pouvoir d'innovation des
entreprises et en montrant comment des investissements durables pouvaient créer
des emplois et une prospérité économique, Magdalena a lentement commencé à
gagner l'intérêt d'Ulf et de Jimmy.

Jimmy, qui était auparavant sceptique quant à la coopération internationale, a
commencé à comprendre que les objectifs de développement durable ne visaient
pas seulement à aider d'autres pays, mais également à assurer l'avenir de la Suède.
Magdalena a souligné des exemples de la manière dont le changement climatique a
déjà affecté les sociétés suédoises et a soutenu qu'un rôle actif dans les
collaborations internationales augmenterait la sécurité et le bien-être de la Suède.

Ulf, pour sa part, s'est rendu compte que certaines formes d'intervention
gouvernementale pourraient en réalité être nécessaires pour créer un avenir durable.
Magdalena a présenté des preuves de la manière dont certaines réglementations
avaient conduit à des changements positifs dans d'autres pays et accru la confiance
du public dans les entreprises. Ulf a commencé à s'ouvrir à l'idée que certaines
réglementations peuvent être équilibrées et positives à la fois pour la société et pour
l'économie.

Après plusieurs discussions et débats, les trois puissances ont commencé à se
rendre compte que leurs différences n'étaient pas nécessairement des obstacles
insurmontables. Ils ont réalisé qu’ils pouvaient trouver un équilibre entre croissance
économique, souveraineté nationale et coopération internationale pour atteindre les
objectifs de durabilité.

Ensemble, ils ont conçu une stratégie qui prévoyait des incitations financières pour
que les entreprises investissent dans des projets durables, tout en introduisant
certaines réglementations pour garantir la prise en compte de l'environnement et la
responsabilité sociale. Ils ont également convenu d'accroître la participation de la
Suède aux collaborations internationales pour relever les défis mondiaux tels que le
changement climatique et les inégalités.

Cela a demandé du temps et de la patience, mais grâce au travail acharné de
Magdalena pour jeter des ponts entre leurs différentes positions et à l'ouverture d'Ulf
et Jimmy à de nouvelles perspectives, la Suède a progressivement commencé à
progresser vers la réalisation des objectifs de développement durable de l'Agenda
2030. Leurs efforts conjoints pour surmonter les obstacles politiques et se concentrer
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sur un objectif plus large se sont révélés être une leçon importante selon laquelle la
coopération et le compromis sont les clés pour créer un avenir meilleur et durable.

Dans cette histoire, nous apprenons que la coopération est nécessaire pour
éventuellement
être capable d'atteindre les grands objectifs, les visions, qui concernent le cadre de
vie sur la planète, et dont quelqu'un doit faire le premier pas.

Une question de survie ne peut être résolue sans une nouvelle réflexion
sur la façon dont la prise de décision politique devrait avoir lieu, ce qui nécessite des

changements de système.

Objectif 1

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a accompli un voyage époustouflant vers
l’éradication de la pauvreté sous toutes ses formes. En atteignant l’objectif global et
tous les sous-objectifs du domaine de durabilité 1, « Pas de pauvreté », l’humanité a
créé un monde plus juste et plus inclusif.
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Dans cet avenir, les systèmes économiques et sociaux mondiaux sont conçus pour
lutter contre la pauvreté. Grâce à une solidarité et une coopération internationales
plus fortes, nous avons réussi à créer une économie mondiale plus équilibrée et plus
juste. Une répartition égale des ressources et des opportunités est désormais la
norme, ce qui a réduit les écarts entre riches et pauvres.

Plus personne ne vit dans l’extrême pauvreté ou ne vit en dessous du seuil de
pauvreté absolue. En investissant dans l’éducation, les soins de santé et les filets de
sécurité sociale, nous avons veillé à ce que chaque individu ait accès aux droits et
opportunités fondamentaux. Tout le monde a accès à des aliments nutritifs, à de l’eau
potable, à des installations sanitaires et à un logement.

La réduction de la pauvreté ne consiste pas seulement à apporter des solutions
d’urgence immédiates. Au lieu de cela, le monde a investi dans la construction d’une
base durable pour la croissance économique et le développement futurs. En
promouvant l’éducation et la formation professionnelle, nous avons créé les
conditions permettant aux personnes de sortir durablement de la pauvreté. Chacun a
la possibilité de participer à la vie professionnelle et de contribuer au progrès de la
société.

Dans cet avenir, les groupes vulnérables et les communautés marginalisées seront
également inclus et protégés. Les femmes, les enfants, les personnes âgées et les
personnes handicapées ont les mêmes droits et opportunités que tout le monde. En
promouvant l’égalité et la justice sociale, nous avons créé un monde où personne
n’est discriminé ou exclu.

Les sociétés sont fortes et résistantes. En investissant dans la gouvernance locale et
le développement durable au niveau local, nous avons favorisé la prospérité
économique et le bien-être social. Les gens participent à la prise de décision et ont le
droit d’influencer les décisions qui affectent leur vie et leur communauté.

Dans ce monde, la pauvreté n’est plus un obstacle à la réalisation de son plein
potentiel. Les gens ont accès à l’éducation et à la possibilité de réaliser leurs rêves et
leurs intérêts. Les solutions innovantes et l’entrepreneuriat prospèrent, conduisant à
la croissance économique et au développement communautaire.

Cet avenir a non seulement éradiqué la pauvreté, mais a également ouvert la voie à
un monde plus durable et plus juste. L’humanité a appris que la solidarité et la
coopération sont les clés pour surmonter les défis mondiaux. Nous avons créé un
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monde dans lequel personne ne doit souffrir de la pauvreté et où chacun a la
possibilité de vivre une vie digne et pleine de sens.

Objectif 2

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a fait d’énormes progrès vers l’éradication de la
faim sous toutes ses formes. En atteignant l’objectif global et tous les sous-objectifs
du domaine de durabilité 2, « Pas de faim », l’humanité a créé un monde où
personne ne souffre de malnutrition ou de pénurie alimentaire.

Une nouvelle ère de production alimentaire durable et équitable a pris forme. En
promouvant des systèmes agricoles durables et une utilisation efficace des
ressources, nous avons réussi à augmenter la production alimentaire mondiale. Les
agriculteurs locaux ont accès aux connaissances, à la technologie et aux ressources
nécessaires pour cultiver et produire des aliments de manière durable. En utilisant
des solutions innovantes et des méthodes agricoles modernes, nous avons
augmenté la productivité tout en réduisant l'impact négatif sur l'environnement.

Aucun être humain ne souffre de faim ou de nutrition. En promouvant une répartition
équitable des ressources et en comblant l’écart entre riches et pauvres, nous avons
veillé à ce que chacun ait accès à une alimentation nutritive. La nourriture est non
seulement suffisante en quantité, mais aussi variée et saine.

Combattre la nourriture perdue et le gaspillage alimentaire est devenu une priorité.
En améliorant les infrastructures de transport et de stockage des aliments, nous
avons réduit le gaspillage et les pertes alimentaires tout au long de la chaîne
alimentaire. Aucune nourriture n’est gaspillée et les ressources sont utilisées
efficacement pour subvenir aux besoins de tous.

Cet avenir se caractérise également par la coopération et la solidarité mondiales. Les
pays riches aident et partagent activement la technologie, les connaissances et les
ressources avec les pays en développement pour soutenir leurs efforts d’éradication
de la faim. Les organisations internationales et les acteurs non gouvernementaux
jouent un rôle important en coordonnant les efforts et en garantissant une répartition
équitable des ressources.
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Dans ce monde, la production et la consommation alimentaires durables font partie
de notre vie quotidienne. Les gens sont conscients de l’importance de faire des choix
conscients en matière d’alimentation. Nous donnons la priorité aux aliments produits
localement et soutenons les petits agriculteurs. En réduisant la consommation de
viande et en promouvant une alimentation davantage végétale, nous avons réduit
l’impact environnemental et libéré des ressources pour subvenir aux besoins d’un
plus grand nombre de personnes.

Combattre la faim ne consiste pas seulement à fournir de la nourriture aux
populations, il s’agit également de créer des solutions durables et à long terme. Nous
investissons dans l’éducation et les connaissances sur l’agriculture et la nutrition
pour garantir que les communautés puissent continuer à subvenir à leurs besoins à
l’avenir.

Cet avenir se caractérise par un monde où plus personne ne souffrira de la faim. Les
gens ont accès à des aliments nutritifs, sont en bonne santé et peuvent se
concentrer sur leur développement personnel et sociétal. Nous avons réussi à créer
un monde où l’alimentation est un droit fondamental et où personne n’a faim.

Objectif 3

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous étions en 2030 et le monde avait connu une transformation étonnante en
termes de santé et de bien-être. Les objectifs de santé durable des Nations Unies
sont devenus une réalité et les populations du monde entier bénéficient d'une qualité
de vie améliorée et d'une espérance de vie plus longue.

Dans un village reculé de la campagne, une nouvelle petite âme est née au monde.
La mère était en sécurité et entourée d’un personnel compétent, qui avait accès à du
matériel médical moderne et à une formation. Grâce aux progrès des soins de
maternité, le nombre de mères décédées en couches a été considérablement réduit,
à moins de 70 sur 100 000 naissances où le bébé a survécu.

Dans ce même village, le bien-être des enfants était devenu une priorité. Aucune
personne de moins de cinq ans n’est autorisée à souffrir de maladies ou d’accidents

9



évitables. Grâce à des programmes de vaccination efficaces, des soins préventifs et
un investissement important dans l’éducation et la sensibilisation, ils ont réussi à
protéger les jeunes, qui sont l’avenir de chaque société.

À l’échelle mondiale, les épidémies telles que le sida, la tuberculose, l’hépatite et
d’autres maladies infectieuses ont été efficacement stoppées. Percées scientifiques
et collaboration au-delà des frontières nationales ont conduit au développement de
traitements innovants, de mesures préventives et de vastes campagnes de
vaccination. La population mondiale pourrait pousser un soupir de soulagement en
sachant que plus personne ne subirait ces tourments.

La santé n’est pas seulement une question de bien-être physique, mais aussi de
bien-être mental. La stigmatisation et le silence autour des problèmes de santé
mentale ont été remplacés par un dialogue ouvert et des ressources pour soutenir la
santé mentale des personnes. Les gouvernements et les sociétés ont reconnu que le
bien-être mental est essentiel à la réalisation d’un avenir durable et ont donc investi
dans les soins de santé mentale et les mesures préventives.

Des progrès ont également été réalisés en matière de toxicomanie. En donnant la
priorité aux efforts de prévention et en offrant de meilleures options de traitement, le
nombre de personnes ayant commencé à consommer des drogues a
considérablement diminué. Ceux qui luttaient déjà contre la dépendance ont eu
accès à des services individuels.

L’accès à la santé sexuelle et aux soins en matière de procréation a été étendu à
tous. Où que vous soyez sur la planète, vous avez accès aux informations
nécessaires sur la sexualité, les méthodes contraceptives et la protection contre les
maladies sexuellement transmissibles. L'égalité et l'autonomie sur son propre corps
étaient devenues la norme.

L’une des réalisations les plus impressionnantes a été la création de soins de santé
universels et de haute qualité pour tous, quels que soient leurs origines ou leurs
revenus. Aucun enfant, femme ou homme n’a eu à s’inquiéter de ne pas pouvoir
payer des soins de santé ou des médicaments. La protection financière en cas de
maladie et l'assurance maladie sont devenues des droits publics, et les systèmes de
soins de santé sont efficaces et fonctionnent bien.

Dans le même temps, les efforts visant à réduire la pollution et les produits chimiques
nocifs présents dans l’air, l’eau et le sol ont donné des résultats positifs. En
investissant dans des technologies durables et en modifiant les méthodes de
production, le nombre de maladies et de décès a considérablement réduit les causes
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de pollution de l'environnement. La Convention-cadre sur le tabac de l'Organisation
mondiale de la santé a également été mise en œuvre et l'industrie du tabac est
soumise à un contrôle strict afin de réduire la consommation de tabac et ses effets
nocifs.

D’ici 2030, le monde avait atteint ses objectifs en matière de santé et de bien-être.
Aucun être humain n’a dû souffrir inutilement et les habitants de la Terre ont vécu
plus longtemps et en meilleure santé. Grâce à une forte volonté de collaborer,
d'investir dans la recherche et l'éducation et en donnant la priorité au bien-être des
personnes, nous avons créé un avenir durable et sain pour les générations futures.

Objectif 4

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a atteint l’objectif global et tous les sous-objectifs
du domaine de durabilité 4, « Une bonne éducation pour tous ». L’humanité a créé un
monde où l’éducation est accessible à chaque individu, quelle que soit son origine ou
sa situation géographique.

Un changement révolutionnaire a eu lieu dans le secteur de l’éducation. En donnant
la priorité aux investissements et aux ressources dans l’éducation, nous avons créé
des systèmes éducatifs solides et inclusifs dans le monde entier. Tous les enfants ont
droit à un enseignement primaire obligatoire gratuit et de qualité, et les obstacles à la
scolarisation ont été éliminés.

Les enseignants sont bien formés, motivés et ont accès à des ressources et du
matériel pédagogique. En investissant dans la formation continue et le
développement professionnel des enseignants, nous avons veillé à ce qu’ils
disposent des outils dont ils ont besoin pour enseigner de manière engageante et
efficace. Le rôle des enseignants a été reconnu et apprécié comme un facteur clé
dans la création d’un environnement éducatif réussi.

La technologie numérique a été intégrée de manière significative dans le système
éducatif. En fournissant l'accès à Internet et aux outils numériques, nous avons
ouvert un monde de connaissances et d'apprentissage aux étudiants du monde
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entier. La formation est devenue plus interactive et adaptée aux besoins et intérêts
individuels.

Aucun être humain ne se voit refuser la possibilité de faire des études supérieures en
raison de barrières économiques ou sociales. En promouvant l’égalité d’accès à
l’enseignement supérieur et à la formation professionnelle, nous avons créé un
monde où chaque individu peut suivre ses intérêts et atteindre son plein potentiel.
Les établissements d’enseignement sont inclusifs et diversifiés et proposent une
variété de programmes éducatifs et de parcours d’études.

Cet avenir se caractérise par une forte importance accordée à l’apprentissage tout au
long de la vie. L'éducation ne se limite plus à l'enfance et à la jeunesse, mais se
poursuit tout au long de la vie. Les gens ont accès à l’éducation et aux
connaissances qui les aident à s’adapter à un monde en évolution rapide et à relever
les défis de l’avenir.

L’éducation ne se limite pas à la salle de classe. Les communautés et les familles
jouent un rôle actif dans la promotion de l’apprentissage et de l’éducation. Les
parents s'engagent dans l'éducation de leurs enfants et soutiennent leur
apprentissage et leur développement. L'éducation est intégrée dans la société et il
existe des possibilités d'apprentissage pratique et de participation communautaire.

Ce monde est caractérisé par la connaissance, la créativité et l'innovation. Les gens
sont bien éduqués, confiants et ont la capacité de façonner leur propre avenir. En
atteignant l'objectif global et tous les sous-objectifs du domaine de durabilité 4, nous
avons créé un monde où l'éducation est un droit fondamental et un facteur clé du
développement individuel et sociétal.

Objectif 5

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a atteint l’objectif global et tous les sous-objectifs
du domaine de durabilité 5, Égalité. L'humanité a créé un monde où les sexes sont
égaux et où tous les individus ont des chances et des droits égaux.

Un changement historique a eu lieu en termes d’égalité des sexes. En donnant la
priorité à l’égalité dans tous les domaines de la société, nous avons aboli la
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discrimination et les inégalités fondées sur le genre. Les femmes et les filles ont le
même accès à l’éducation, à la santé, au travail et à la prise de décision que les
hommes et les garçons.

Les droits et les opportunités des femmes ont été renforcés. En promouvant
l'autonomisation économique et l'entrepreneuriat des femmes, nous avons créé un
monde dans lequel les femmes ont un accès égal aux ressources et aux opportunités
pour créer et diriger des entreprises. Les femmes ont les mêmes salaires et
opportunités de carrière que les hommes, et le plafond de verre a été brisé.

Les femmes ont également joué un rôle actif dans la prise de décision à tous les
niveaux. Les femmes sont représentées dans la politique, dans les affaires et dans
les institutions sociales au même titre que les hommes. En promouvant l'égalité des
sexes dans la prise de décision, nous avons veillé à ce que les voix des femmes
soient entendues et que leurs points de vue soient pris en compte dans toutes les
questions sociales.

La violence contre les femmes et les filles a été éradiquée. En luttant contre la
violence sexiste et en promouvant la justice et la protection des femmes, nous avons
créé un monde dans lequel aucune femme ne doit vivre dans la peur ni être soumise
à des violences physiques ou psychologiques. La société a une tolérance zéro pour
toutes les formes de violence liée au genre.

Cet avenir se caractérise par une forte culture de l’égalité. En promouvant la
sensibilisation et l’éducation au genre, nous avons modifié les stéréotypes et les
schémas traditionnels de genre. Les hommes et les femmes participent à parts
égales aux responsabilités familiales et le travail de soins est partagé également. Le
droit de garde des hommes est reconnu et promu.

Les jeunes grandissent dans un monde où ils considèrent l’égalité comme une
évidence. L'éducation et les écoles jouent un rôle important dans la promotion de
l'égalité et de la sensibilisation au genre dès le plus jeune âge. Les enfants et les
jeunes bénéficient de l’égalité des chances et d’un soutien pour leur développement
personnel et financier, quel que soit leur sexe.

Ce monde est caractérisé par l'égalité et le respect. Les gens vivent en harmonie et
en coopération, et les inégalités et la discrimination appartiennent au passé. En
atteignant l'objectif global et tous les sous-objectifs du domaine de durabilité 5, nous
avons créé un monde où tous peuvent vivre pleinement leur vie, quel que soit leur
sexe.
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Objectif 6

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a atteint l’objectif global et tous les sous-objectifs
du domaine de durabilité 6, Eau potable et assainissement pour tous. L’humanité a
créé un monde où l’accès à l’eau potable et à l’assainissement est un droit
fondamental pour chaque individu.

Un changement révolutionnaire a eu lieu dans le secteur de l’eau et de
l’assainissement. En donnant la priorité aux investissements et aux ressources, nous
avons assuré l’accès à l’eau potable pour tous, où qu’ils se trouvent. Les sources
d'eau ont été protégées, la pollution de l'eau a été réduite et les ressources en eau
ont été gérées de manière durable.

Aucun être humain ne souffre plus du manque d’eau potable. Des systèmes
d'approvisionnement en eau ont été construits et améliorés dans le monde entier.
Des robinets d’eau et des puits sont disponibles à des distances pratiques des
habitations et des communautés. De l’eau propre est disponible pour la boisson, la
cuisine, l’hygiène personnelle et l’irrigation des cultures.

Les conditions sanitaires se sont également nettement améliorées. L'accès à
l'assainissement a été élargi et des installations sanitaires sûres et hygiéniques ont
été construites dans les zones urbaines et rurales. Les infrastructures sanitaires sont
accessibles à tous et répondent à des normes d'hygiène élevées. Plus aucun être
humain n’a besoin de vivre sans conditions sanitaires élémentaires.

Cet avenir se caractérise par une prise de conscience accrue de la gestion de l’eau
et de l’hygiène sanitaire. L'éducation à la gestion des ressources en eau, à
l'assainissement, à l'hygiène et à la prévention des maladies d'origine hydrique fait
partie intégrante des normes de la société. Les gens ont les connaissances
nécessaires pour gérer les ressources en eau de manière durable et pour se
protéger des maladies grâce à une bonne hygiène.

L’eau potable et l’assainissement constituent une base fondamentale pour la santé et
le bien-être. Les maladies causées par le manque d’eau et un mauvais
assainissement ont considérablement diminué. Les gens vivent en meilleure santé et
ont de meilleures opportunités de travailler et de s’instruire. Les coûts des soins de
santé ont diminué et la qualité de vie s’est améliorée pour chacun.
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Ce monde se caractérise par une gestion durable de l’eau et le respect des
écosystèmes. Les cours d'eau, les lacs et les océans sont protégés et préservés afin
de garantir un approvisionnement durable en eau pour les générations futures. En
protégeant et en restaurant les milieux aquatiques, nous avons créé un équilibre
entre les besoins humains et la conservation de la nature.

La communauté est autosuffisante en termes d’eau potable et d’assainissement. Les
projets locaux dans le domaine de l'eau et la coopération ont été renforcés pour
répondre aux besoins et défis spécifiques de différentes régions. Les résidents sont
engagés dans la gestion de l'eau et assument la responsabilité de la conservation et
de la protection des ressources en eau.

Ce monde est caractérisé par la justice et l’inclusion. L’eau potable et
l’assainissement sont accessibles à tous, sans distinction de sexe, d’âge ou de milieu
socio-économique. Les inégalités ont diminué et tous les individus ont des chances
égales de vivre une vie saine et digne.

En atteignant l'objectif global et tous les sous-objectifs du domaine de durabilité 6,
nous avons créé un monde où l'eau potable et l'assainissement sont un droit
fondamental qui garantit la santé, le bien-être et le développement durable pour tous.

Objectif 7

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a atteint l’objectif global et tous les sous-objectifs
du domaine de durabilité 7, « Énergie durable pour tous ». L’humanité a créé un
monde où l’accès à l’énergie durable est universel et où la consommation d’énergie
est neutre pour le climat et économe en ressources.

Un changement révolutionnaire a eu lieu dans le secteur de l’énergie. En donnant la
priorité aux investissements dans les énergies renouvelables et l’efficacité
énergétique, nous avons minimisé notre dépendance aux combustibles fossiles et
réduit les émissions de dioxyde de carbone. Le solaire, l’éolien, l’hydroélectricité et la
bioénergie constituent désormais la majeure partie du mix énergétique mondial.
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Toutes les communautés ont accès à une énergie fiable et durable.
L’approvisionnement en énergie propre et renouvelable est accessible à tous, qu’ils
vivent en ville ou en zone rurale. L’électricité est disponible pour alimenter les
ménages, les écoles, les hôpitaux et les entreprises, et la pauvreté énergétique a été
éradiquée.

Le secteur de l'énergie est décentralisé et diversifié. Les sources d’énergie
renouvelables à petite échelle sont réparties dans le monde entier, réduisant ainsi la
vulnérabilité aux perturbations et augmentant l’autosuffisance locale. Les gens ont
accès à des systèmes énergétiques adaptés à leurs besoins spécifiques et à leurs
conditions géographiques.

Le développement énergétique est durable et respectueux de l’environnement. La
production et la consommation d'énergie sont économes en ressources et minimisent
les effets négatifs sur l'environnement. Des mesures d'efficacité énergétique ont été
mises en œuvre dans l'industrie, le bâtiment, les transports et d'autres secteurs pour
optimiser la consommation d'énergie et réduire les déchets.

Cet avenir se caractérise par une forte prise de conscience de la consommation
d’énergie et du changement climatique. Les gens ont été sensibilisés à l’énergie
durable et à l’efficacité énergétique, créant ainsi une culture de comportement
énergétique responsable. Les économies d'énergie et le recyclage font naturellement
partie de la vie quotidienne et les émissions de dioxyde de carbone ont
considérablement diminué.

Le secteur de l'énergie est également un catalyseur de croissance économique et
d'emploi. Le développement des énergies renouvelables a créé des millions de
nouveaux emplois dans les domaines de la production, de l’installation, de la
maintenance et de la recherche et développement. Les systèmes énergétiques
locaux et régionaux ont favorisé le développement économique et créé de nouvelles
opportunités pour les entreprises et les entrepreneurs.

Ce monde se caractérise par une coopération mondiale en faveur de l’énergie
durable. Les pays et les régions travaillent ensemble pour partager les
connaissances, les technologies et les ressources afin de promouvoir les énergies
renouvelables et le développement durable. Les collaborations et partenariats
énergétiques ont été renforcés pour relever les défis mondiaux de
l’approvisionnement énergétique et du changement climatique.

En atteignant l’objectif global et tous les sous-objectifs du domaine de durabilité 7,
nous avons créé un monde où l’énergie durable est accessible à tous, où le
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changement climatique est minimisé et où la croissance économique va de pair avec
la protection de l’environnement.

Objectif 8

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a atteint l’objectif global et tous les sous-objectifs
du domaine de durabilité 8. Conditions de travail décentes et croissance
économique. L’humanité a créé un monde où les gens peuvent travailler dans des
conditions dignes et où la croissance économique se déroule de manière durable et
inclusive.

L'action en faveur de conditions de travail décentes a conduit à une réduction
significative de l'exploitation et des inégalités sur le marché du travail. Tous les
travailleurs ont accès à des conditions de travail équitables et sûres. L'esclavage, le
travail des enfants et le travail forcé ont été éradiqués et les droits de l'homme sont
pleinement respectés.

Les droits et avantages sociaux des salariés ont été renforcés. Les salaires sont
justes et correspondent à la valeur du travail. Les horaires de travail sont
raisonnables et adaptés à la santé et au bien-être. Les salariés ont droit à un filet de
sécurité sociale et à une assurance sociale qui leur assure une sécurité en cas de
maladie, de chômage et de retraite.

Les droits syndicaux sont forts et la négociation collective joue un rôle central pour
garantir des conditions de travail décentes. Le marché du travail se caractérise par la
coopération et le dialogue entre les employeurs, les employés et les autorités.
Chacun a la possibilité d’influencer les conditions de travail et de participer à la prise
de décision.

La croissance économique s’est déroulée de manière durable et inclusive. Les
systèmes et politiques économiques favorisent l’égalité, la justice et le
développement durable. Les flux d’investissement se sont orientés vers des secteurs
qui promeuvent la responsabilité sociale et environnementale.

L’entrepreneuriat et l’innovation ont prospéré. Les petites et moyennes entreprises
ont reçu un soutien et des opportunités de croissance. Les opérations commerciales

17



sont menées en tenant compte des aspects sociaux et environnementaux. Les
principes commerciaux durables et les pratiques commerciales responsables sont la
norme plutôt que l’exception.

Personne ne vit dans une pauvreté extrême. Le chômage a considérablement
diminué et l'accès à un travail décent a augmenté. Les différences de revenus ont
diminué et chacun a accès aux ressources et aux opportunités pour vivre une vie
digne.

Cet avenir se caractérise par une forte solidarité et coopération entre les pays et les
secteurs. Les partenariats mondiaux favorisent l’échange de connaissances, de
technologies et de ressources pour promouvoir la croissance économique et des
conditions de travail décentes dans le monde entier.

En atteignant l’objectif global et tous les sous-objectifs du domaine de durabilité 8,
nous avons créé un monde où le travail est une source de dignité et où la croissance
économique est durable et inclusive pour tous.

Objectif 9

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a atteint l’objectif global et tous les sous-objectifs
du domaine de durabilité 9, Industrie, innovations et infrastructures durables.
L’humanité a créé un monde où le développement industriel et la promotion des
infrastructures se déroulent de manière durable et innovante.

L’industrie a connu une transformation approfondie vers la durabilité. Les entreprises
ont adopté des méthodes de production durables et minimisent leur impact sur
l'environnement. Les émissions de dioxyde de carbone ont été considérablement
réduites et l’utilisation des ressources est efficace et circulaire. Le recyclage et la
réutilisation sont intégrés au processus de production, réduisant ainsi les déchets et
promouvant une économie circulaire.
L'innovation et la technologie jouent un rôle clé dans le développement durable. La
recherche et le développement ont été stimulés pour trouver des solutions
innovantes aux défis mondiaux. Des technologies telles que l'intelligence artificielle,
la robotique et Internet ont été appliquées pour optimiser la production et augmenter
l'efficacité. La numérisation et l’automatisation ont créé une industrie plus adaptable
et plus durable.

L'infrastructure a été modernisée et adaptée aux principes de durabilité. Les
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systèmes de transport durables, notamment les transports publics rapides et fiables,
ont réduit le recours aux véhicules privés et minimisent les embouteillages et la
pollution. Les infrastructures d'énergie renouvelable, telles que les parcs solaires et
éoliens et les systèmes de stockage d'énergie, sont bien développées et garantissent
l'accès à une énergie propre et fiable.

Dans cet avenir, les sociétés sont bien connectées et intégrées. La numérisation et
les infrastructures à large bande ont accru l’accès à l’information et permis le travail
et l’enseignement à distance. L’ingénierie et l’innovation ont également amélioré
l’accès à l’approvisionnement en eau potable, à l’assainissement et aux
infrastructures de base dans les zones reculées et sous-développées.

L’industrie, les innovations et les infrastructures durables ont non seulement favorisé
la croissance économique, mais aussi la prospérité sociale et l’égalité. Davantage
d'emplois ont été créés dans le secteur durable et une main-d'œuvre diversifiée
offrant des opportunités inclusives s'est épanouie. Dans le même temps, l’inclusion
des groupes marginalisés, tels que les femmes et les jeunes, dans le développement
technologique et industriel constitue une priorité.

Ce monde se caractérise par une coopération et un partenariat mondial solides. Les
pays et les entreprises collaborent pour partager leurs connaissances, leurs
technologies et leurs ressources afin de promouvoir une industrie durable et des
solutions innovantes. L’éducation et le renforcement des capacités sont essentiels
pour garantir que les individus possèdent les compétences requises pour un marché
du travail en évolution rapide.

En atteignant l’objectif global et tous les sous-objectifs du domaine de durabilité 9,
nous avons créé un monde dans lequel le développement industriel et la promotion
des infrastructures vont de pair avec la durabilité et l’innovation, conduisant à un
avenir prospère et durable pour tous.

Objectif 10

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a atteint l’objectif global et tous les sous-objectifs
du domaine de durabilité 10, Réduire les inégalités. L’humanité a créé un monde
dans lequel les inégalités ont diminué et où tous ont des chances égales de mener
une vie digne et pleine de sens.

L’une des avancées les plus importantes concerne l’égalité économique. En
promouvant une répartition juste et inclusive des ressources et des richesses, les
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écarts entre riches et pauvres se sont considérablement réduits. Des filets de
sécurité sociale et des systèmes fiscaux progressifs ont été mis en place pour
garantir que chacun ait accès aux services et prestations de base.

L’éducation a joué un rôle central dans la réduction des inégalités. Une éducation de
qualité est désormais accessible à tous, quel que soit le milieu socio-économique ou
la situation géographique. Aucun enfant n’est sans scolarité et l’éducation est
considérée comme un droit humain fondamental. Les opportunités d’éducation ont
été élargies grâce à la technologie numérique et à des méthodes pédagogiques
innovantes.

Les droits des femmes et des filles ont été une priorité et l'égalité est la norme. En
promouvant la participation des femmes à la vie professionnelle et aux postes de
décision, les femmes ont acquis une plus grande indépendance économique et une
plus grande influence. L’écart salarial s’est réduit et la discrimination fondée sur le
sexe a été activement combattue à tous les niveaux de la société.

La réduction des inégalités a également été obtenue grâce à l’inclusion sociale et à
la justice. Les personnes handicapées, les minorités ethniques et d'autres groupes
marginalisés ont bénéficié de l'égalité des chances et d'une protection contre la
discrimination. Leurs voix sont entendues et leurs besoins sont pris en compte dans
les processus décisionnels.

La santé et le bien-être sont devenus des droits universels. L’accès à des soins de
santé de qualité a été étendu à tous, quel que soit leur statut socio-économique. Plus
personne ne souffre du manque d’accès aux soins de santé de base ou aux
médicaments vitaux.

La société se caractérise par l’inclusion, le respect et la solidarité. Les droits de
l'homme sont respectés et protégés, et le pouvoir judiciaire est impartial et équitable.
Personne n’est discriminé en raison de son identité ou de son origine, et chacun a la
possibilité de participer et d’influencer la société.

Cet avenir se caractérise par une collaboration et un partenariat mondiaux. Les pays
et les organisations travaillent ensemble pour promouvoir la justice sociale et l’égalité
au-delà des frontières nationales.

Les ressources économiques et technologiques sont réparties équitablement et les
pays riches soutiennent activement les pays les plus pauvres dans leurs efforts pour
réduire les inégalités et promouvoir le développement durable.

En atteignant l’objectif global et tous les sous-objectifs du domaine de durabilité 10,
le monde a créé un avenir plus juste et plus inclusif pour tous. Les inégalités ont été
réduites et tous ont des chances égales de s’épanouir et de contribuer à la société à
leur manière.
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Objectif 11

Société 2030 quand objectif est accompli.

Les villes ont subi une transformation radicale pour devenir durables. En mettant
l’accent sur les transports publics et les systèmes de transport durables, les
émissions des voitures particulières ont été considérablement réduites. Les
infrastructures des villes ont été optimisées pour promouvoir la mobilité durable, avec
des pistes cyclables et des sentiers piétonniers bien développés. Des espaces verts
ont été intégrés à l'environnement urbain, ce qui contribue non seulement à une
meilleure qualité de l'air mais favorise également l'activité physique et le bien-être.

L’approvisionnement énergétique des villes repose désormais principalement sur des
sources renouvelables. Des panneaux solaires et des éoliennes décorent les toits et
les façades des bâtiments et fournissent aux villes une énergie propre et durable.
Des technologies à faible consommation d'énergie et l'efficacité énergétique ont
également été mises en œuvre, réduisant considérablement la consommation
d'énergie et les émissions de dioxyde de carbone.

L’urbanisme a été imprégné des principes de justice sociale et d’inclusion. Tous les
résidents ont accès à des logements abordables et de haute qualité et à des
infrastructures de base. Les bidonvilles ont été transformés en communautés bien
ordonnées et prospères, où les habitants ont la possibilité de participer à la prise de
décision et au développement de leur quartier.

Les villes durables favorisent également la production locale et les modes de
consommation durables. En favorisant les entreprises et l’agriculture locales, la
croissance économique et la création d’emplois sont stimulées. Les résidents sont
encouragés à faire des choix conscients et durables dans leur consommation, ce qui
réduit les déchets et favorise une économie circulaire.

Les villes sont devenues des centres d’échanges culturels et d’innovation. La
diversité culturelle et la créativité prospèrent, et les personnes d'horizons et de
disciplines différentes collaborent pour résoudre des défis communs. Des
technologies innovantes et la numérisation ont été intégrées pour améliorer la
gestion de la ville, la prestation de services et la communication entre les résidents et
les autorités.
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Les villes et communautés durables sont également résilientes au changement
climatique et aux catastrophes naturelles. Des mesures d'adaptation ont été prises
pour protéger les villes contre les inondations, les tempêtes et autres risques liés au
climat. Les résidents sont bien préparés et ont accès aux ressources et
infrastructures nécessaires pour gérer et se remettre de tout stress.

Dans cet avenir, les villes et les communautés du monde ont été transformées en
lieux dynamiques et durables où les gens s'épanouissent, collaborent et vivent en
harmonie avec la nature. En atteignant les objectifs du domaine de durabilité 11, le
monde a créé un avenir où la vie urbaine se caractérise par la durabilité, l'inclusion et
des opportunités pour tous.

Mesure 12

Société 2030 quand objectif est accompli.

L’un des changements les plus importants est la transition vers les énergies
renouvelables et les méthodes de production durables. Les centrales solaires et
éoliennes sont courantes et remplacent les combustibles fossiles qui constituaient
autrefois les principales sources d’énergie. En réduisant les émissions, nous avons
réussi à ralentir le changement climatique et à créer un environnement plus propre et
plus sain pour les personnes et la nature.

Dans le secteur manufacturier, l’économie circulaire est devenue la norme. Les
produits sont conçus dans un souci de recyclage et de réutilisation. Les matériaux
utilisés sont biodégradables ou recyclés. En prolongeant le des produits durée de vie
et réduction des déchets, nous avons réussi à réduire l'impact sur l'environnement et
à économiser les ressources.

Les habitudes de consommation des gens ont également radicalement changé. Avec
une prise de conscience accrue des conséquences environnementales de nos choix,
la consommation responsable et les choix éthiques sont la norme. Les
consommateurs donnent la priorité aux produits fabriqués de manière équitable, sans
exploitation de main-d'œuvre ni impact nocif sur l'environnement. Cela a conduit les
entreprises à restructurer leurs opérations pour devenir plus durables et socialement
responsables.
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Le niveau de pauvreté mondial a considérablement diminué grâce à la croissance
économique qui s’est déroulée de manière durable et inclusive. En promouvant une
répartition équitable des ressources et de l’éducation, nous avons réussi à réduire les
inégalités et à donner à tous la possibilité de vivre une vie digne.

La société est devenue plus consciente de l’importance de protéger et de conserver
les ressources naturelles. Les forêts, les mers et la biodiversité se rétablissent grâce
à un travail efficace de conservation de la nature. En protégeant les écosystèmes et
en conservant les espèces menacées, nous avons veillé à ce que la biodiversité
continue d'enrichir notre planète.

Dans cet avenir durable, les gens ont appris à vivre en harmonie avec la nature.
Nous avons réalisé que notre survie et notre bien-être dépendent d'un équilibre entre
les besoins humains et les ressources de la planète. En suivant les objectifs établis
dans le cadre de l'Agenda 2030, nous avons créé un monde meilleur et durable pour
les générations futures.

Une histoire personnelle locale de l’année 2030– Consommation et production

Ma ville natale a changé de forme sur une période de cinq ans. Un changement
doux mais clairement visible a été opéré. Les grands complexes commerciaux ont
été divisés en unités plus petites, la plupart des biens excédentaires ayant disparu de
la production. Les magasins dominants sont toujours là, mais leur gamme de
produits est passée d'environ 20 000 articles à 7 000.

Dans les espaces devenus vacants, des entreprises jusque-là inconnues ont pris
place. Second Hand est devenu si important qu'il existe des magasins spéciaux pour
les vêtements et les chaussures pour femmes, hommes et enfants. Parfois, il est
même indiqué que les magasins vendent en se concentrant sur certains âges.

Meubles, décoration, loisirs, sport, musique et animalerie d'occasion ont poussé
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comme des champignons sur terre. En 2024, il y avait une grande friperie dans mon
quartier qui vendait de tout et desservait également plusieurs banlieues. Aujourd'hui,
l'entreprise compte au moins 25 magasins.

D'autres entreprises ajoutées sont des magasins qui effectuent des réparations et
des modifications en mettant l'accent sur les meubles, l'électronique, les chaussures
et les vêtements. En effet, la production est soumise à des exigences plus élevées
en matière de durabilité et de possibilité de réparer les biens vendus. Vous verrez
également dans le centre des entreprises qui s'occupent de différents types de
déchets, y compris ceux qui sont dangereux pour l'environnement, et les transportent
jusqu'à la déchetterie la plus proche. Ceux-ci sont désormais également
complètement modifiés dans leurs soins.
Une autre chose que vous ne pouvez pas éviter de voir, ce sont les magasins où
vous louez de tout, des outils aux outils et machines spéciales.

Un autre signe d’une époque de nouvelles valeurs est que partout on voit des appels
à ne pas acheter plus de nourriture que ce dont on a besoin. Dans les grands
magasins, des rappels apparaissent constamment à ce sujet et vous bénéficiez
désormais du même prix au kilo quelle que soit la taille du paquet. L'emballage a
également considérablement changé de forme et de couleur et est désormais
entièrement constitué de matériaux recyclables. Même dans les restaurants, les
clients sont désormais interrogés sur la taille des portions.

La publicité avec l'appel à « achetez-vous heureux » a presque cessé et a été
remplacée par des campagnes d'information des consommateurs et de style de vie
pour de nouvelles valeurs sur notre consommation. On nous demande d’être
minimalistes dans notre mode de vie.

Sur les routes, la circulation automobile et en particulier celle des camions a
considérablement diminué et dans les villes, les rues piétonnes et les espaces verts
ont considérablement augmenté. Même dans les ports et les aéroports, le trafic est
considérablement réduit, tandis que les transports publics se développent et
augmentent de plus en plus.

Dans les maisons, vous avez un standard adapté au nouvel esprit et vous vous êtes
rapidement habitué à l'idée que le logement doit également être adapté à la situation
et aux besoins des gens.

Dans les campagnes, il y a également eu une évolution en termes de travaux
d'intérêt général. Il a été décidé que les citoyens ne devraient disposer que d'un

24



certain nombre de kilomètres pour se rendre aux soins de santé, aux pharmacies,
aux banques et aux épiceries, dans des cas exceptionnels.

Une histoire mondiale - Consommation et production - Kenya

Dans les zones côtières, plusieurs millions de personnes ont pu reprendre la pêche
côtière, qui constitue leur gagne-pain depuis des générations. Les stocks de
poissons étaient sur le point de s’effondrer au début des années 2020. Les gens se
sont à nouveau lancés dans la fabrication à petite échelle d'articles du quotidien et,
de même, un plus grand nombre sont employés dans la petite agriculture qui domine
désormais les campagnes. Cela a donné un grand coup de pouce aux marchés
locaux.

Un litre de lait coûtait autrefois à peu près le même prix qu'en Suède, même si un
travailleur suédois gagnait par heure ce qu'un travailleur kényan pouvait espérer
gagner par semaine. Aujourd’hui, les prix se sont stabilisés grâce au fait qu’un plus
grand nombre de personnes ont obtenu le droit de cultiver la terre, de meilleures
méthodes, outils et infrastructures afin que les agriculteurs puissent également
vendre leurs produits ailleurs et dans des conditions différentes. Ils ont également
créé une coexistence pacifique au sein des pays.

La population était autrefois l'une des plus pauvres du monde, bien qu'il y ait de l'or
et des diamants dans le sol et que le sol soit parmi les plus fertiles d'Afrique. Alors
que les ressources naturelles doivent être extraites de manière durable, les produits
chimiques et les déchets doivent être gérés de manière responsable, estiment les
investisseurs étrangers.perdre intérêt pour de nombreuses entreprises dans les pays
pauvres. Lorsque les pays et leurs propres citoyens dirigeaient des entreprises, le
pays et la population se développaient. Les bénéfices restaient ainsi à l’intérieur du
pays.

Il a également réussi à ralentir le secteur informel. Désormais, les travailleurs ont
plus de pouvoir sur leur propre situation et évitent ainsi d’enfermer les personnes peu
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instruites dans des emplois mal payés.

La propriété des ressources et les droits de les extraire ont également changé et, par
conséquent, les ressources naturelles non utilisées, auparavant considérées comme
une cause de rareté des ressources, ont été transformées en profits tant pour les
individus que pour la société.

L'avidité à court terme était autrefois sur le point de priver la population africaine du
droit de partager les immenses richesses du continent, mais en atteignant les
objectifs de l'Agenda 2030, ils ont développé leurs sociétés de manière à ce qu'un
niveau de vie digne s'étende à de plus en plus de personnes. .

Ils ont pu concrétiser de vieilles idées selon lesquelles "il n'y a aucune excuse pour
que la population et l'environnement de l'Afrique payent une fois de plus pour les
besoins du monde extérieur en matières premières et en biens de consommation
bon marché".

La répartition inégale du pouvoir, en termes de production, qui s'applique dans
presque tous les pays pauvres, constitue un problème majeur. Cela signifie non
seulement que les gens sont pauvres, mais aussi que l’inégalité elle-même exclut les
pauvres du développement en concentrant les ressources sur l’élite sociale.

La plupart des États africains sont déjà bien plus inégalitaires que les États
européens en particulier. Cela s’explique en grande partie par l’ampleur de la vie
professionnelle informelle (emplois non déclarés) et par la corruption généralisée. La
manière dont les ressources sont concentrées ne dépend donc pas d’un
développement juridique et légitime avec une répartition asymétrique des
ressources. Au Kenya, par exemple, en 2013, environ 30 pour cent du budget de
l'État de l'année précédente n'ont pas pu être comptabilisés.

L'inefficacité et le racket sont si répandus qu'il est difficile de comprendre la patience
des Kenyans envers ceux au pouvoir. Au Kenya, les idées de redistribution et de
péréquation n’ont jamais eu une forte emprise.

La réalisation des descriptions d'objectifs et du système de comptabilité selon
l'Agenda 2030, en matière de consommation et de production, a entraîné une nette
augmentation du niveau de vie de la partie la plus pauvre de la population et les pays
sont également devenus plus riches et ont pu améliorer leurs infrastructures.
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Objectif 13

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a réussi à atteindre l’objectif global et tous les
sous-objectifs du domaine de durabilité 13, Combattre le changement climatique.
L’humanité a pris des mesures décisives pour réduire les émissions de gaz à effet de
serre, s’adapter au changement climatique et protéger la planète pour les
générations futures.

Grâce à des mesures ambitieuses et à la coopération internationale, le monde est
passé à une économie neutre en carbone. Les sources d'énergie renouvelables sont
devenues la principale source d'énergie et le développement de technologies sans
combustibles fossiles a révolutionné le secteur énergétique. Les énergies solaire et
éolienne se sont développées à grande échelle et de nouvelles innovations dans les
systèmes énergétiques durables ont été introduites. Grâce à ces efforts, les
émissions de dioxyde de carbone ont été considérablement réduites et le
changement climatique a été ralenti.

Parallèlement, des mesures d’adaptation ont été prises pour faire face aux
conséquences du changement climatique. Les communautés côtières ont renforcé
leurs défenses contre la montée du niveau de la mer et les tempêtes, grâce à des
solutions techniques et naturelles innovantes telles que les mangroves et la
restauration des côtes. Les systèmes agricoles sont devenus plus résilients grâce à
l’utilisation de méthodes d’irrigation intelligentes, de cultures tolérantes et de
pratiques agricoles durables qui réduisent la vulnérabilité à la sécheresse et aux
conditions météorologiques extrêmes.

La coopération internationale a joué un rôle central dans la lutte contre le
changement climatique. Les pays ont travaillé activement ensemble pour réduire les
émissions et partager la technologie et les connaissances. Les accords et ententes
mondiaux ont été renforcés pour garantir que tous les pays assument leur
responsabilité dans la réduction de l’impact climatique. Un soutien financier a
également été apporté aux pays en développement pour les aider à s'adapter au
changement climatique et à passer à des modèles de développement durable.

Dans cet avenir, la conscience du changement climatique et de la durabilité a
imprégné la société dans son ensemble. Les citoyens sont devenus des agents actifs
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du changement et ont adapté leur mode de vie pour réduire leur propre impact
climatique. Les initiatives vertes et les choix durables sont intégrés dans la vie
quotidienne, du choix des transports publics et des véhicules électriques à la
réduction des déchets et à une consommation plus durable.

Il existe également un nouveau respect et une nouvelle compréhension de la nature
et de son importance pour la santé de la planète. Les forêts ont été replantées et
préservées, contribuant ainsi à absorber le dioxyde de carbone et à protéger la
biodiversité. Les écosystèmes naturels se sont rétablis et la faune a eu une chance
de prospérer à nouveau.

En atteignant les objectifs du domaine de durabilité 13, le monde a fait de grands pas
vers la préservation de la planète pour les générations futures. Le changement
climatique n’est plus une dystopie menaçante, mais plutôt une réussite sur la
capacité de l’humanité à apporter des changements positifs et à créer un avenir
durable pour tous.

Objectif 14

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a réussi à atteindre l’objectif global et tous les
sous-objectifs du domaine de durabilité 14, Océans et ressources marines.
L’humanité a pris des mesures décisives pour protéger et préserver nos océans et
nos écosystèmes marins, créant ainsi un environnement marin durable et prospère.

En luttant activement contre la surpêche et en protégeant les espèces menacées, les
stocks de poissons se sont reconstitués. La pêche durable a été mise en œuvre dans
le monde entier, avec des réglementations et des systèmes de surveillance stricts
pour garantir que les ressources halieutiques sont utilisées de manière responsable.
L'industrie de la pêche s'est transformée en un modèle de durabilité et est devenue
un moteur important du développement économique et de l'emploi local.

La pollution plastique a considérablement diminué. En introduisant des systèmes
efficaces de recyclage et de gestion des déchets, la quantité de déchets plastiques
se retrouvant dans les océans a été considérablement réduite.
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La recherche et l'innovation ont conduit à des progrès dans la biodégradation des
plastiques et au développement d'alternatives écologiques aux produits à usage
unique.

La protection des habitats côtiers et marins a été intensifiée. Les zones côtières et les
récifs coralliens ont été restaurés et protégés pour préserver la biodiversité et les
fonctions des écosystèmes. En créant des réserves marines et des zones protégées,
les espèces menacées et leurs habitats ont eu la possibilité de se rétablir et de
prospérer.

Le tourisme durable est devenu la norme dans les zones côtières et sur les îles du
monde entier. L'industrie du tourisme s'est adaptée aux pratiques durables et les
voyageurs choisissent activement de soutenir les voyages qui favorisent la
conservation du milieu marin. Le respect de l'océan et de sa vulnérabilité a imprégné
le secteur du tourisme, et les visiteurs sont encouragés à explorer et à profiter de
l'océan de manière durable et responsable.

La recherche et l'innovation jouent un rôle crucial dans la protection et la préservation
des océans. Les découvertes scientifiques et les progrès technologiques nous ont
permis de mieux comprendre les écosystèmes océaniques et leur lien avec le climat.
La coopération entre chercheurs, autorités et société civile a favorisé l'échange de
connaissances et la mise en œuvre de mesures de préservation et de restauration
du milieu marin.

Dans cet avenir, nos océans se caractérisent par leur pureté, leur biodiversité et leur
équilibre. Ils jouent un rôle central dans la santé de la planète, contribuant à réguler
le climat, nous fournissant de la nourriture et constituant une source abondante
d’expériences et de ressources naturelles. En atteignant les objectifs du domaine de
durabilité 14, le monde a veillé à ce que nos océans et nos ressources marines
puissent continuer à soutenir la vie sur Terre pour les générations à venir.

Cible 15

Société 2030 quand objectif est accompli.

En restaurant les forêts, les zones humides et d’autres habitats naturels, nous nous
sommes remis de la perte de biodiversité et de services écosystémiques. La
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déforestation a été considérablement réduite et les forêts ont eu la possibilité de
croître et de prospérer à nouveau. En replantant des arbres et en préservant les
habitats naturels, nous avons rétabli l’équilibre des écosystèmes et favorisé la
biodiversité.

La diversité animale et végétale a été protégée et valorisée. Les espèces menacées
ont eu une chance de se rétablir en protégeant et en restaurant leurs habitats. Une
réglementation stricte du commerce illégal d’animaux et de plantes menacés a réduit
la demande et préservé les espèces uniques que notre planète a à offrir.

Des pratiques agricoles durables ont été introduites dans le monde entier pour
protéger la biodiversité et préserver la fertilité des sols. En promouvant l’agriculture
biologique, en utilisant des méthodes naturelles de lutte antiparasitaire et en
conservant des cultures génétiquement diverses, nous avons assuré une production
alimentaire durable tout en protégeant la nature.

Les communautés ont pris conscience de l'importance de la biodiversité et ont
activement contribué à sa conservation. L'éducation et la sensibilisation se sont
répandues et les gens ont pris conscience du lien direct entre la biodiversité et leur
propre bien-être. En adoptant des modes de vie durables et en respectant la nature,
les individus font désormais partie de la solution pour préserver la diversité unique de
la vie sur notre planète.

La recherche et l'innovation ont joué un rôle crucial dans la préservation des
écosystèmes et de la biodiversité. En développant des technologies et des méthodes
avancées, nous avons acquis une meilleure compréhension de la complexité des
écosystèmes et de leur importance pour la survie de notre planète. La coopération
entre chercheurs, autorités et société civile a favorisé l'échange de connaissances et
la mise en œuvre de mesures visant à protéger et préserver la diversité biologique.

Dans cet avenir, notre planète se caractérise par une biodiversité abondante et des
écosystèmes vivants. Nous vivons en harmonie avec la nature et reconnaissons que
notre propre bien-être dépend de la biodiversité. En atteignant les objectifs du
domaine de durabilité 15, nous avons veillé à ce que notre écosystème continue de
nous fournir des services essentiels et à ce que la biodiversité prospère pour que les
générations futures puissent en faire l'expérience et en profiter.

Cible 16
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Société 2030 quand objectif est accompli.

La démocratie n'est pas explicitement mentionnée dans l'Objectif 16, mais peut être
considérée comme la clé d'une société pacifique et fonctionnant bien. La Suède se
classe en bonne place dans les enquêtes internationales grâce à ses institutions qui
fonctionnent bien et à sa société civile libre.

Nous sommes en 2030 et le monde a réussi à atteindre l’objectif global et tous les
sous-objectifs du domaine de durabilité 16, Sociétés pacifiques et inclusives.
L’humanité a fait d’énormes progrès dans la création de sociétés pacifiques et justes
où tous peuvent vivre en harmonie et dans le respect les uns des autres.

Les conflits et la violence ont considérablement diminué dans le monde. Grâce à la
diplomatie, au dialogue et aux négociations de paix, les nations ont trouvé des
solutions durables à leurs conflits. Les investissements dans la prévention des
conflits et le maintien de la paix ont donné des résultats positifs, et les gens peuvent
désormais se sentir en sécurité dans leurs communautés.

L’équité et l’inclusion sont devenues des valeurs fondamentales dans les sociétés du
monde entier. La discrimination, les inégalités et l'injustice ont été activement
combattues. En promouvant les droits de l’homme et l’égalité, les sociétés sont
devenues plus inclusives et plus respectueuses de tous les individus, sans distinction
de sexe, d’origine ethnique, de religion ou d’orientation sexuelle. Les gens ont accès
à l’égalité des chances et des droits et peuvent vivre leur vie librement et avec fierté
dans leur identité.

La lutte contre la corruption et le crime organisé figure en bonne place à l’ordre du
jour. En renforçant le système juridique et en mettant en œuvre des mesures
efficaces contre la corruption, les sociétés sont devenues plus transparentes et
responsables. Les gens ont confiance dans leurs institutions et sont convaincus que
justice sera rendue.

L’éducation et le savoir ont été des facteurs clés dans la construction de sociétés
pacifiques et inclusives. En investissant dans une éducation de qualité et dans
l’apprentissage tout au long de la vie, les individus disposent des outils dont ils ont
besoin pour contribuer au développement de la société. L’éducation a favorisé la
tolérance, le respect et la compréhension des différentes cultures et perspectives, et
a créé une atmosphère de coopération et de paix.
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La société civile et la jeunesse ont joué un rôle crucial dans l’élaboration de sociétés
pacifiques et inclusives. En s'impliquant dans les processus politiques, en contribuant
au développement social et en faisant entendre leur voix, ils ont contribué à créer le
changement. Leur énergie, leur créativité et leurs visions ont inspiré les autres et
contribué à un changement positif dans la société.

Dans cet avenir, le monde se caractérise par la paix, la justice et l’inclusion. Les gens
vivent en harmonie les uns avec les autres et avec la planète. En atteignant les
objectifs du domaine de durabilité 16, nous avons créé les bases d’un avenir durable
et pacifique où tous peuvent prospérer et s’épanouir. Je me réveille au son du chant
des oiseaux devant ma fenêtre et je me sens immédiatement calme. C’est un monde
où l’objectif 16 a été atteint et où la paix et la justice font partie intégrante de notre vie
quotidienne. Dans ma société, les conflits et la violence appartiennent au passé et
les gens vivent côte à côte dans l’harmonie et le respect mutuel.

Histoire personnelle

Je sors dans la rue et je suis accueilli par les sourires et les salutations joyeuses de
mes voisins. Notre société est diversifiée et inclusive, et nous acceptons les
différences qui enrichissent nos vies. Nous célébrons nos cultures, traditions et
langues uniques, et nous apprenons les uns des autres pour créer une communauté
plus forte.

Nos institutions sont transparentes et responsables. La corruption et les abus de
pouvoir appartiennent au passé et nous avons pleinement confiance en nos
dirigeants et décideurs. Nos institutions travaillent pour nous servir, avec l’influence
civique et la participation comme principes fondamentaux. Nous avons accès à la
sécurité juridique et savons que justice sera rendue quels que soient nos
antécédents ou notre situation financière.

Je vais à mon travail et je me sens en sécurité sur mon lieu de travail. Les conditions
de travail sont justes et égales. Personne n’est victime de discrimination ou
d’exploitation et nous travaillons ensemble vers des objectifs communs. Nous avons
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accès à l’éducation et à des opportunités de développement de compétences, qui
nous aident à réaliser nos rêves et contribuent au progrès de la société.

Le soir, j'assiste à une réunion communautaire locale où nous discutons de questions
importantes qui nous concernent tous. Nos voix sont précieuses et écoutées, et nous
avons la possibilité d'influencer les décisions qui sont prises. C'est une atmosphère
de coopération et de dialogue ouvert, où nous nous efforçons de trouver des
solutions qui profitent à tous.

Quand je me couche le soir, je suis reconnaissant de vivre dans un monde où
l’objectif 16 a été atteint. Je sais que mes enfants et les générations futures
hériteront d'un monde marqué par la paix, la justice et l'inclusion. Nous avons
construit une base durable pour le développement et la foi en l’avenir.

Vivre dans un monde où l’objectif 16 est atteint signifie que nous pouvons développer
tout notre potentiel humain, libérer notre créativité et bâtir des communautés plus
fortes. C'est un monde où nous nous respectons les uns les autres et assumons la
responsabilité de notre planète. C’est un monde dans lequel non seulement nous
survivons, mais où nous prospérons et prospérons ensemble.

Objectif 17

Société 2030 quand objectif est accompli.

Nous sommes en 2030 et le monde a fait de grands progrès vers la réalisation des
objectifs de développement durable. Les pays du monde entier ont compris que la
réalisation de ces objectifs nécessite une coopération mondiale et un soutien mutuel.
Une nouvelle ère de partenariat et de solidarité a émergé pour façonner un avenir
meilleur pour tous. Partons en voyage et explorons la société en 2030 en fonction de
divers objectifs.

L’objectif consistant à aider les pays à organiser leurs revenus grâce à l’impôt s’est
avéré être un succès. Grâce à une coopération mondiale accrue, les pays en
développement ont amélioré leur capacité à générer des revenus de manière
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équitable et durable. D’autres pays se sont montrés désireux de les soutenir dans
cette entreprise et ont partagé leurs connaissances et leur expertise.

Les pays développés ont tenu leurs promesses de fournir une aide publique au
développement. Avec pour objectif de consacrer au moins 0,20 % de leur RNB aux
pays les moins avancés, ils ont contribué à réduire les inégalités et à promouvoir la
croissance économique et le bien-être dans ces régions.

L'organisation des ressources financières destinées aux pays en développement est
devenue plus diversifiée. Grâce à plusieurs sources différentes, telles que
l'investissement, le commerce et le transfert de technologie, les pays en
développement ont accès aux ressources nécessaires à leur développement. La
communauté internationale a travaillé ensemble pour faciliter ce soutien et garantir
qu’il parvienne là où il est le plus nécessaire.

Afin de garantir une situation d'endettement durable pour les pays en
développement, une politique a été conçue qui offre une aide financière pour faire
face à toute dette importante. Cette politique a allégé le fardeau des pays en
développement et leur a permis de se concentrer sur leur croissance économique et
leur développement social.

Des règles soutenant l’investissement dans les pays les moins avancés ont été
introduites et mises en œuvre. En créant un environnement favorable à
l'investissement, ces pays ont réussi à attirer des capitaux nationaux et étrangers.
Cela a stimulé leurs économies et contribué à réduire la pauvreté et les inégalités.

La coopération entre le nord et le sud et entre le sud et le sud a été considérablement
renforcée. En outre, la coopération tripartite, dans laquelle l’État, les salariés et les
employeurs travaillent ensemble, est devenue un élément important du transfert de
connaissances et de technologies, tant au sein des pays qu’entre eux. En partageant
leurs connaissances et leurs expériences, les pays en développement ont eu la
possibilité de renforcer leurs capacités en matière de science, de technologie et
d'innovation.

La diffusion de technologies respectueuses de l’environnement dans les pays en
développement s’est considérablement accrue. En acceptant des conditions
favorables, ils ont accès à des solutions durables et les ont mises en œuvre dans
divers secteurs. Cela a non seulement profité à l’environnement, mais a également
favorisé la croissance économique et le bien-être social.
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Les pays les moins avancés ont reçu un soutien considérable pour développer leur
capacité scientifique, technologique et innovante. Ils ont également accru leur
utilisation des technologies de l’information et de la communication, ce qui a ouvert
de nouvelles opportunités en matière d’éducation, de santé et de croissance
économique.

Le soutien international en faveur du développement durable dans les pays en
développement a considérablement augmenté et a été organisé de manière efficace.
Grâce à la coopération entre le Nord et le Sud, le Sud et le Sud, ainsi qu'à la
coopération tripartite, les ressources ont été allouées de manière à maximiser les
bénéfices et l'impact.

Un système commercial équitable et ouvert a été établi entre de nombreux pays et
parties dans le cadre de l'Organisation mondiale du commerce. Des règles claires
garantissent que le commerce profite à tous les pays et qu’il n’y a aucune
discrimination. Les exportations des pays en développement ont doublé, contribuant
ainsi à une économie mondiale plus juste et plus équilibrée.

Les pays en développement ont été libérés des droits de douane et des quotas pour
garantir qu'ils puissent participer pleinement au commerce mondial. Les décisions de
l'Organisation mondiale du commerce ont été respectées et les pays en
développement ont eu la possibilité de développer et d'élargir leurs relations
commerciales à travers le monde.

La stabilité de l’économie mondiale s’est accrue. En organisant la politique et en
réalisant l’unité entre les pays, une économie plus robuste et plus résiliente a été
créée. Cela a réduit le risque de crise et créé un environnement favorable à la
croissance économique et au bien-être.

Il est respecté que chaque pays puisse décider de sa politique de développement
durable et que la lutte contre la pauvreté doit être adaptée aux conditions spécifiques
du pays. La communauté internationale a reconnu et soutenu ce droit à
l'autodétermination.

Le partenariat pour le développement durable a été renforcé entre tous les pays et
plusieurs nouveaux partenariats ont été créés entre différents acteurs. En organisant
et en échangeant des connaissances, des technologies et des ressources
financières, un grand pas a été franchi vers la réalisation des objectifs de
développement durable. Tout le monde travaille ensemble pour créer un avenir
meilleur pour tous, en particulier dans les pays en développement.
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Le soutien apporté aux pays en développement pour qu’ils aient un meilleur accès à
des informations actuelles et pertinentes a considérablement augmenté. Les
informations sont disponibles et divisées, par exemple, par sexe, revenu, origine
ethnique et handicap afin de garantir une distribution inclusive et équitable des
connaissances.

Les travaux visant à mesurer les progrès vers le développement durable ont continué
à se développer. De nouveaux indicateurs ont été créés pour compléter le PIB et
fournir une image plus nuancée des progrès des pays en développement. Un soutien
statistique a été fourni pour garantir que les données soient collectées de manière
précise et fiable.

Dans la société de 2030, la coopération, la solidarité et la justice sont les pierres
angulaires du développement durable. En atteignant ces objectifs, le monde a créé
une plateforme pour façonner un avenir dans lequel aucun pays ni aucun individu
n’est laissé de côté. Une nouvelle ère de partenariat mondial a ouvert la voie à un
monde plus inclusif, juste et durable pour tous.

L'importance du marché libre- histoire

Il fut un temps où le monde s’était fixé des objectifs ambitieux pour parvenir au
développement durable. Ces objectifs étaient appelés objectifs de durabilité de
l’Agenda 2030 et comprenaient tout, de la lutte contre la pauvreté et la faim à la
promotion de l’égalité des sexes et à la protection de l’environnement. Mais pour
atteindre ces objectifs, il fallait exiger un effort intégré et global de la part de
l’ensemble de la société, y compris du libre marché.

Dans ce monde, le libre marché était un moteur de croissance économique et
d’innovation. Les entreprises et les entrepreneurs ont eu la possibilité de créer de la
valeur et de générer des profits en proposant des produits et services répondant aux
besoins des consommateurs. Mais dans le même temps, il est important de veiller à
ce que le marché libre fonctionne en harmonie avec les objectifs de durabilité établis
dans l’Agenda 2030.

36



L’un des effets les plus tangibles du libre marché sur la mise en œuvre du
Programme 2030 a été sa capacité à donner la priorité à la croissance économique
et à la réduction de la pauvreté. Lorsque les entreprises investissent dans les
communautés locales et créent des emplois, le niveau de vie augmente et les
inégalités diminuent. En offrant une éducation et une formation professionnelle aux
personnes en situation de vulnérabilité, le libre marché pourrait accroître leur
capacité à s'intégrer dans l'économie et ainsi réduire la pauvreté et l'exclusion
sociale.

Un autre rôle important joué par le marché libre était de stimuler l’innovation et le
développement technologique. Grâce à des incitations telles que la concurrence et
les bénéfices potentiels, les entreprises ont été encouragées à trouver de nouvelles
solutions pour relever les défis du développement durable. Par exemple, les
entreprises du secteur de l’énergie pourraient investir dans des sources d’énergie
renouvelables et des technologies d’efficacité énergétique pour réduire les émissions
de carbone et contribuer à lutter contre le changement climatique. De même, les
entreprises de l’industrie alimentaire pourraient s’efforcer de réduire le gaspillage
alimentaire et promouvoir des pratiques agricoles durables pour lutter contre la faim
et protéger les écosystèmes.

Dans le même temps, il était nécessaire d'établir des règles et des cadres pour le
libre marché afin de garantir qu'il ne cause pas de dommages à l'environnement ni
n'affaiblit les progrès sociaux réalisés. Des réglementations pourraient être établies
pour promouvoir les entreprises responsables et les pratiques commerciales
durables. Cela pourrait inclure des règles visant à réduire la pollution, à promouvoir
les droits de l’homme et à protéger le bien-être des travailleurs. En établissant ces
règles, il a été possible de garantir que le libre marché fonctionne comme un outil
permettant d’atteindre les objectifs de durabilité et non comme un obstacle.

L'importance du droit de veto

Il était une fois un pays nommé Progressia, qui a une forte tradition démocratique et
un profond engagement en faveur du développement durable. Le pays a adopté les
objectifs de durabilité de l'Agenda 2030 et dispose de plans ambitieux pour les
atteindre.
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À Progressia, le droit de veto était un principe fondamental de leur système
démocratique. Chaque membre du parlement du pays avait le droit d'utiliser son droit
de veto pour bloquer ou modifier les propositions et les décisions soumises au vote.
Cela a donné à chaque individu le pouvoir d’influencer la politique et de garantir que
ses opinions et ses intérêts soient pris en compte..

Même si Progressia avait de bonnes intentions et une forte volonté politique pour
mettre en œuvre les objectifs de développement durable de l'Agenda, des défis sont
survenus en raison du droit de veto. Au Parlement, certains hommes politiques
avaient des opinions différentes sur ce qui était le mieux pour le pays et ses citoyens
en matière de durabilité.

Certains responsables politiques étaient sceptiques quant à certaines mesures
nécessaires pour atteindre les objectifs de durabilité. Ils pensaient que certaines
mesures pourraient être coûteuses pour l’économie ou qu’elles auraient des
conséquences négatives sur certains intérêts et certaines industries. Par
conséquent, ils ont utilisé leur droit de veto pour arrêter ou affaiblir les propositions
promouvant le développement durable.

Un exemple en est la proposition du gouvernement d'introduire des réglementations
plus strictes pour réduire la déforestation et préserver les ressources naturelles du
pays. Cette action aurait contribué à atteindre les objectifs de durabilité en matière de
gestion durable des forêts et de conservation de la biodiversité. Même si la majorité
du Parlement a soutenu la proposition, une minorité a utilisé son droit de veto pour la
bloquer. Leur argument était qu’une réglementation plus stricte aurait des
conséquences négatives sur l’industrie forestière et les emplois dans le secteur.

En raison du veto et des désaccords politiques, la stagnation Développement progrès
vers les objectifs de durabilité. Les propositions et actions nécessaires pour
promouvoir la durabilité écologique, la justice sociale et la transition économique ont
été empêchées ou étaient retardées en raison d'un blocage politique.

Cela a créé une frustration parmi de nombreux citoyens et envers les objectifs de
durabilité de l'Agenda (les ONG désireuses de voir de réels progrès vers le
développement durable). Ils se sont mobilisés et ont travaillé pour sensibiliser à
l'importance de surmonter les obstacles et encourager les politiciens à prendre des
décisions conformes aux objectifs de développement durable.

Après un certain temps, on a commencé à prendre conscience que le droit de veto
pouvait constituer un obstacle à la développements progrès vers les objectifs de
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durabilité. Les politiques ont compris qu’il fallait trouver un équilibre entre le droit de
veto et la nécessité d’agir pour un avenir durable.

Un vaste débat a été lancé dans le pays, auquel les citoyens, les hommes politiques
et les groupes d'intérêt ont participé activement. Ils ont discuté des possibilités de
remodeler le droit de veto afin de garantir que les objectifs de durabilité soient
respectés. prioritaire et étaient effectuées effectivement.

Après une évaluation approfondie, les Développements Le Parlement a décidé
d'introduire certaines restrictions au droit de veto lorsqu'il s'agit de questions touchant
directement aux objectifs de développement durable. Un processus a été mis en
place selon lequel le veto pouvait être annulé à la majorité qualifiée s'il existait des
preuves suffisantes que les mesures étaient nécessaires pour assurer la durabilité et
le bien-être à long terme des citoyens.

En modifiant le droit de veto, on pourrait Progressia prendre des mesures décisives
pour mettre en œuvre les objectifs de développement durable de l'Agenda 2030. En
équilibrant les principes démocratiques avec la nécessité d’une action collective et
d’un développement durable, le pays a pu relever les défis et créer un avenir plus
durable pour tous ses citoyens.

L'histoire de Progressia souligne que le droit de veto, bien qu'il s'agisse d'un principe
démocratique important, peut affecter la mise en œuvre des objectifs de
développement durable du programme 2030 s'il est utilisé comme outil de blocage
politique. Il est important de continuer à discuter et à œuvrer pour trouver le juste
équilibre entre la démocratie et la nécessité d’agir pour un avenir durable.

Souveraineté des pays

Il fut un temps où la souveraineté des pays jouait un rôle décisif dans la mise en
œuvre de l’Agenda 2030 et de ses objectifs de durabilité. L'Agenda 2030 était un
accord mondial ambitieux visant à relever les défis les plus urgents de la planète,
notamment la pauvreté, les inégalités et le changement climatique.

Dans ce monde, chaque pays était souverain et contrôlait totalement ses affaires
intérieures. Cela signifiait que le gouvernement de chaque pays avait le pouvoir de
prendre des décisions sur la manière de mettre en œuvre et d'atteindre les différents
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objectifs de durabilité de l'Agenda 2030. Cela a créé un défi car certains pays avaient
des priorités et des ressources différentes pour relever les défis de la durabilité.

Pour certains pays, les objectifs de durabilité étaient la priorité absolue et ils ont
travaillé activement pour les intégrer dans leurs politiques nationales. Ces pays ont
reconnu l’importance de lutter contre la pauvreté, de promouvoir l’éducation,
d’améliorer le système de santé et de réduire leur impact climatique. Ils ont compris
qu’en atteignant ces objectifs, ils améliorent non seulement leurs propres
communautés, mais contribuent également à un monde plus durable et plus juste.

Mais il y a aussi des pays où la souveraineté est utilisée comme prétexte pour
négliger ou ignorer les objectifs de durabilité qui ne correspondent pas à leurs
intérêts immédiats. Ces pays ont donné la priorité à leur croissance économique
plutôt qu’aux préoccupations environnementales et aux défis sociaux. Ils
considéraient l’Agenda 2030 comme une restriction de leur souveraineté et n’étaient
pas disposés à s’attaquer aux changements majeurs nécessaires pour parvenir à la
durabilité.

Des conflits entre pays sont également apparus en raison de désaccords sur les
meilleures méthodes pour atteindre les objectifs de durabilité. Certains pays
préconisent des solutions de marché et des investissements dans les technologies
vertes, tandis que d’autres étaient favorables à une réglementation gouvernementale
et à un soutien aux industries traditionnelles. Ce désaccord a entravé la coopération
et la coordination mondiale nécessaires à la mise en œuvre réussie du Programme
2030.

Malgré ces défis, il existe également de nombreux exemples de la manière dont la
souveraineté des pays peut être utilisée de manière positive pour promouvoir la mise
en œuvre du Programme 2030. Certains pays, se rendant compte qu’ils partageaient
des défis similaires, ont formé des coalitions et des alliances pour travailler ensemble
à la réalisation des objectifs de durabilité. En partageant leurs expériences et leurs
ressources, ces pays ont pu bénéficier de leur souveraineté tout en favorisant la
coopération mondiale.

Peu à peu, de plus en plus de pays ont pris conscience de l’importance de coopérer
et de coordonner leurs efforts pour parvenir à la durabilité. En reconnaissant que les
problèmes mondiaux nécessitent des solutions mondiales, la souveraineté pourrait
servir de base à l’élaboration d’accords internationaux et de plates-formes de
coopération. En adoptant et en s’engageant conjointement à atteindre les objectifs
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communs de durabilité, les gouvernements des pays ont fait de la souveraineté une
force de changement plutôt qu’un obstacle.

Finalement, la souveraineté est devenue une raison pour que les pays jouent un rôle
plus important dans la mise en œuvre de l’Agenda 2030. Ils ont réalisé qu’en tant
que nations souveraines, ils étaient responsables du bien-être de leurs propres
populations et de la protection de la planète. En intégrant les objectifs de durabilité
dans leurs plans et politiques nationaux, les pays pourraient créer un avenir dans
lequel la souveraineté et la coopération mondiale ne s’opposeraient pas, mais se
renforceraient mutuellement.

Ainsi, malgré les défis et les différences que la souveraineté peut créer, cette histoire
a montré que la souveraineté peut également être une force pour faire avancer la
mise en œuvre de l’Agenda 2030 et de ses objectifs de durabilité. Grâce à une
reconnaissance mutuelle de nos défis communs et à une coopération mondiale
solide, les pays peuvent travailler ensemble pour façonner un monde plus durable et
plus juste.

Systèmes démocratiques

Il fut un temps où la démocratie jouait un rôle crucial dans la mise en œuvre de
l’Agenda 2030 et de ses objectifs de développement durable. La démocratie est un
principe fondamental qui signifie que les citoyens ont la possibilité d'influencer le
processus de prise de décision et de participer à la conception des politiques qui
affectent leurs communautés et leur environnement.

Dans ce monde, c'est grâce à des processus démocratiques que les gouvernements
des pays étaient élus et que leurs politiques étaient façonnées. La démocratie donne
aux citoyens le droit d'exprimer leurs opinions, de s'organiser et de participer aux
décisions qui affectent leur avenir et leur bien-être. Cela a créé une plateforme
permettant aux citoyens de s'engager en faveur des objectifs de durabilité de
l'Agenda 2030 et d'influencer leur mise en œuvre.

Dans les pays démocratiques, il existe un lien étroit entre la participation des citoyens
et l’orientation politique vers la durabilité. Les citoyens ont le droit à l'information et
peuvent examiner d'un œil critique les actions du gouvernement pour s'assurer
qu'elles sont conformes aux objectifs de développement durable. Ils avaient
également le droit d’organiser et d’influencer les décisions politiques, par exemple en
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organisant des manifestations, des campagnes et en participant à des consultations
publiques.

L'engagement et la participation des citoyens ont joué un rôle important en créant
une volonté politique et en poussant les gouvernements à agir pour atteindre les
objectifs de durabilité. En s'organisant au sein d'organisations sociales, de groupes
d'intérêt et de mouvements citoyens, les citoyens pourraient se rassembler autour de
questions spécifiques de durabilité et influencer la politique aux niveaux local,
national et international.

La démocratie a également facilité la responsabilité et la transparence dans la mise
en œuvre du Programme 2030. Les gouvernements étaient tenus de rendre compte
de leurs progrès et de rendre compte de leurs actions pour atteindre les différents
objectifs de durabilité. Les citoyens ont eu la possibilité de surveiller et d'évaluer les
performances du gouvernement et de signaler les lacunes ou les non-conformités.
Cela a contribué à inciter les gouvernements à être responsables et à travailler
activement pour parvenir à la durabilité.

Les pays non démocratiques, en revanche, ont été confrontés à des défis plus
importants lorsqu’il s’agissait de mettre en œuvre l’Agenda 2030 et ses objectifs de
durabilité. Dans ces pays, les citoyens n’ont souvent pas la possibilité d’exprimer
leurs opinions et d’influencer la politique de la même manière que dans les sociétés
démocratiques. La prise de décision était concentrée entre les mains d’un petit
groupe de personnes ou d’un seul pouvoir gouvernemental, ce qui entraînait un
manque de transparence, de responsabilité et d’influence des citoyens.

Même si la mise en œuvre de l’Agenda 2030 a rencontré des difficultés dans les pays
démocratiques, tels que des désaccords politiques et des intérêts concurrents, la
démocratie reste néanmoins un facteur décisif pour créer une compréhension et un
accord plus larges sur la nécessité d’œuvrer en faveur de la durabilité. En accordant
aux individus des droits, des libertés et des opportunités d’influencer la politique, la
démocratie est devenue une force permettant de faire avancer la mise en œuvre des
objectifs de développement durable.

Ainsi, ce récit montre que la démocratie a joué un rôle crucial dans la promotion de la
mise en œuvre de l’Agenda 2030 et de ses objectifs de durabilité. En donnant aux
citoyens la possibilité de participer, d’influencer et de surveiller la politique, la
démocratie a pu créer une volonté politique plus forte et un système responsable
donnant la priorité à la durabilité aux niveaux local et mondial.
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Liberté individuelle

Il fut un temps où les gens croyaient fermement à la liberté personnelle.
Ils croyaient avoir le droit de faire leurs propres choix et de vivre leur vie selon leurs
propres souhaits et valeurs. Dans ce monde, ils ont également fixé des objectifs
ambitieux pour parvenir au développement durable à travers les objectifs de
durabilité de l’Agenda 2030. Mais comment la liberté personnelle affecterait-elle la
mise en œuvre de ces objectifs ?

La liberté personnelle était fondamentale pour susciter une prise de conscience et un
engagement envers les objectifs de développement durable. Les gens ont le droit
d’exprimer leurs opinions, de s’impliquer dans les questions sociales et d’influencer
les décideurs afin qu’ils accordent la priorité à la durabilité. En ayant la possibilité de
participer à des débats, de s'organiser dans différents mouvements et d'exercer leur
droit de vote, les citoyens pourraient influencer les décisions politiques et garantir la
durabilité. intégré dans l’agenda social.

La liberté personnelle est également liée à l'éducation et à la diffusion des
connaissances. En garantissant l’accès à une éducation de qualité et à la circulation
de l’information, les gens pourraient comprendre l’importance du développement
durable et agir en conséquence. Ils ont pu découvrir diverses méthodes et
innovations durables qui peuvent contribuer à atteindre les objectifs fixés. En
promouvant l'éducation et le partage des connaissances, les gens sont devenus
mieux équipés pour prendre des décisions éclairées dans leur propre vie et
contribuer aux objectifs de développement durable au niveau individuel.

La liberté personnelle signifie également que les individus ont la possibilité d'agir en
tant qu'agents de changement dans leur propre vie et dans leur société. Ils pourraient
faire des choix conscients et modifier leurs habitudes de consommation pour être
plus respectueux de l’environnement. En choisissant des produits et services
durables, en réduisant leur consommation d'énergie et en contribuant au recyclage,
les gens peuvent vivre conformément aux objectifs de développement durable. De
plus, ils avaient la liberté de créer leur propre entreprise ou de collaborer avec
d’autres pour créer des solutions innovantes pour le développement durable.
L'entrepreneuriat et l'entrepreneuriat pourraient être motivés par la liberté
personnelle de suivre sa passion tout en contribuant à des objectifs socialement
bénéfiques.
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Mais la liberté personnelle comporte également une responsabilité inhérente. Les
gens étaient conscients que leurs choix et leurs actions avaient des conséquences,
tant pour eux-mêmes que pour la planète. Il est important d’équilibrer la liberté
personnelle avec le souci et le respect des autres personnes et des écosystèmes. Il
est essentiel de connaître et de respecter les principes éthiques et moraux pour
garantir que la liberté personnelle ne soit pas exploitée au détriment des autres ou de
la planète.

Ainsi, dans ce monde, la liberté personnelle est devenue un puissant moteur pour
atteindre les objectifs durables de l’Agenda 2030. En promouvant la sensibilisation,
l’éducation, l’activisme civique et le choix individuel, les individus peuvent influencer
la société et contribuer à un avenir plus durable. La liberté personnelle n'est pas
seulement un droit mais aussi une obligation d'agir de manière responsable pour
créer un monde durable et juste.

Capitalisme

Il fut un temps où le capitalisme était le système économique dominant. Dans ce
monde, les gens croyaient fermement au pouvoir du marché et à la capacité de la
concurrence à créer prospérité et progrès. Dans le même temps, ils s’étaient fixé des
objectifs ambitieux pour parvenir au développement durable grâce aux objectifs de
durabilité de l’Agenda 2030. Mais comment le capitalisme affecterait-il la mise en
œuvre de ces objectifs ?

La force motrice du capitalisme est le profit et la croissance économique. Les
entreprises et les entrepreneurs étaient motivés à créer de nouveaux produits et
services pour répondre aux besoins des consommateurs et maximiser leurs profits.
Cela peut signifier le développement de technologies innovantes, la rationalisation
des processus de production et l’expansion des marchés. Ces avancées
économiques peuvent, à leur tour, contribuer à réduire la pauvreté et à accroître le
niveau de vie des populations du monde entier.

Le capitalisme peut également jouer un rôle dans la promotion des objectifs de
durabilité par le biais d’incitations et de récompenses. Alors que les consommateurs
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manifestent une demande croissante pour des produits et services durables, les
entreprises peuvent réagir en adaptant leurs modèles économiques et en proposant
des alternatives plus respectueuses de l’environnement. Cette demande peut
stimuler l’innovation et les investissements dans des domaines tels que les énergies
renouvelables, le recyclage et l’agriculture durable. En répondant aux besoins du
marché tout en contribuant au développement durable, le capitalisme peut agir
comme un catalyseur du changement.

Mais en même temps, le capitalisme a rencontré des défis lorsqu’il s’agissait
d’atteindre les objectifs de durabilité de l’Agenda 2030. Le capitalisme était
fondamentalement axé sur le profit à court terme et l’individualisme, ce qui pouvait
conduire à l’exploitation des ressources et à l’injustice sociale. Certaines entreprises
pourraient donner la priorité à la croissance économique plutôt qu’aux considérations
environnementales ou sociales. Cela pourrait conduire à une surexploitation des
ressources naturelles, à une pollution et à des conséquences négatives pour les
personnes et la société.

Pour garantir que le capitalisme contribue à la mise en œuvre des objectifs de
développement durable, il était nécessaire d’établir des règles et des cadres pour
guider le comportement des entreprises. Des réglementations pourraient être
introduites pour promouvoir les entreprises responsables, les rapports sur la
durabilité et la mise en œuvre de normes environnementales et sociales. De cette
manière, les effets externes négatifs du capitalisme pourraient être réduits et une
économie plus durable et plus équitable pourrait être encouragée.

Afin de réaliser le Programme 2030, il est également nécessaire de promouvoir la
coopération et le partenariat entre les différents secteurs. Le capitalisme pourrait
servir de plateforme pour promouvoir le dialogue et la coopération entre les
entreprises, la société civile et les gouvernements. En travaillant ensemble, ils ont pu
identifier des intérêts et des objectifs communs et trouver des solutions qui profitent à
la fois à la prospérité économique et au développement durable.

Ainsi, dans ce monde, le capitalisme a joué un rôle complexe dans la mise en œuvre
des objectifs de développement durable de l’Agenda 2030. Le capitalisme pourrait
être un moteur de croissance économique et d’innovation, tout en exigeant une
réglementation et une coopération pour gérer ses conséquences négatives
potentielles. Un équilibre entre les principes capitalistes et les valeurs durables est
essentiel pour garantir que la prospérité économique et le développement durable
puissent coexister et être promus.
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Le tout est la réalité 3 histoires

L'histoire de Sofia sur la transition

Il était une fois une jeune femme nommée Sofia. Elle a grandi dans un monde
marqué par les inégalités, la pauvreté et la destruction de l'environnement. Mais
malgré les défis qui l'entouraient, elle a toujours eu une étincelle d’espoir et un désir
de rendre le monde meilleur.

À mesure que Sofia grandissait et entendait parler des Objectifs du Millénaire pour le
développement et de leurs objectifs de développement durable, elle a
immédiatement été inspirée. Les objectifs décrivaient une vision d’un monde juste,
durable et pacifique. Elle savait que cela demanderait un énorme effort et la
coopération de tous, mais elle était déterminée à contribuer au changement.

Sofia a commencé son engagement en travaillant comme bénévole sur un projet
d'aide local visant à lutter contre la pauvreté. Elle a vu comment leurs efforts aidaient
les gens à accéder à l’éducation, aux soins de santé et à l’eau potable. Ce fut une
expérience puissante de voir comment ces droits fondamentaux ont changé la vie
des gens et leur ont donné de l'espoir pour l'avenir.

Motivée par ce travail, Sofia a réalisé l'importance d'assurer la sécurité alimentaire
pour tous. Elle a rejoint une organisation qui promouvait l'agriculture durable et la
distribution équitable de la nourriture. En soutenant les agriculteurs locaux et en
encourageant les pratiques durables, Sofia a contribué à réduire la faim et à créer un
approvisionnement alimentaire plus équitable.

La santé et le bien-être étaient également au cœur des préoccupations de Sofia. Elle
a suivi une formation d'infirmière et a travaillé dans des communautés ayant un
accès limité aux soins de santé. En offrant des soins de qualité et en sensibilisant les
gens à la santé préventive, elle a vu l’espérance de vie augmenter et la mortalité
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infantile diminuer. Elle était fière de pouvoir contribuer au bien-être des gens et
laisser un impact positif et durable sur leur vie.

L’Agenda 2030, qu’elle a découvert en 2016, a convaincu Sofia que l’éducation était
la clé du changement. Elle est devenue une championne de la grande importance de
l’éducation et a diffusé ses connaissances dans les domaines où elle travaillait et où
l’accès à l’éducation était limité. Elle s’est battue pour que chaque enfant ait la
possibilité de développer pleinement son potentiel, quelle que soit son origine. En
promouvant l'égalité et l'équité dans les écoles, elle a contribué à créer un
environnement éducatif juste et inclusif.

Sofia s'est rendu compte que tous ces progrès dépendent d'une énergie durable,
d'une consommation et d'une production responsables. Elle s'est impliquée dans des
projets tels que la promotion des énergies renouvelables et le développement de
technologies durables. Elle a également encouragé une consommation consciente et
partagé ses connaissances sur la manière de réduire son propre impact
environnemental. Grâce à ces efforts, Sofia a contribué à réduire les effets du
changement climatique et à préserver les ressources de la planète pour les
générations futures.

Au fil des années, Sofia a remarqué à quel point le monde changeait. Les inégalités
ont diminué, les villes et les communautés durables ont prospéré et l'écosystème
rétabli. La paix et l’inclusion sont devenues la norme, et la coopération mondiale pour
atteindre ces objectifs a été plus forte que jamais.

L’Agenda 2030 n’est plus seulement une vision, mais une réalité. Sofia ressentait une
immense joie et fierté d’avoir participé à ce changement. Elle s’est rendu compte que
même si les objectifs semblaient ambitieux au début, c’était grâce aux efforts
individuels et collectifs que le changement était réellement possible. L’histoire de
Sofia n’est qu’une parmi tant d’autres à travers le monde. Chaque individu, chaque
engagement et chaque action a joué un rôle dans la création d’un lieu de vie plus
juste, plus durable et plus paisible. L’Agenda 2030 nous a rappelé que nous avons la
capacité de changer le monde lorsque nous travaillons ensemble pour une vision
commune.

L'engagement, l'intérêt et le désir d'une seule personne peuvent-ils avoir un impact global ?

Sofia a réussi à rendre son travail mondial grâce à une combinaison de passion, de
dévouement et de détermination. Son parcours a commencé en faisant du bénévolat
dans un projet d'aide local visant à lutter contre la pauvreté. Grâce à ce travail, elle a
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pu constater comment les droits fondamentaux tels que l'éducation, les soins de
santé et l'eau potable changeaient la vie des gens et leur donnaient de l'espoir pour
l'avenir. Cette expérience l'a inspirée à poursuivre son travail et à étendre ses efforts
à d'autres domaines.

Sofia a compris l'importance de la sécurité alimentaire pour tous et a rejoint une
organisation qui promeut l'agriculture durable et la distribution équitable des aliments.
En soutenant les agriculteurs locaux et en encourageant les pratiques durables, elle
a contribué à réduire la faim et à créer un approvisionnement alimentaire plus
équitable.

La santé et le bien-être étaient également une partie importante du travail de Sofia.
Elle a suivi une formation d'infirmière et a travaillé dans des communautés ayant un
accès limité aux soins de santé. En offrant des soins de qualité et en sensibilisant les
gens à la santé préventive, elle a vu l’espérance de vie augmenter et la mortalité
infantile diminuer. Elle a réalisé à quel point l’accès aux soins de santé est important
pour créer des sociétés durables et prospères.

Lorsque Sofia a découvert l’Agenda 2030 en 2016, l’éducation est devenue un
élément central de son travail. Elle est devenue une championne de l’importance de
l’éducation et a diffusé ses connaissances dans des domaines où l’accès à
l’éducation était limité. En promouvant l'égalité et l'équité dans les écoles, elle a
contribué à créer un environnement éducatif juste et inclusif.

Sofia a réalisé qu'une énergie durable ainsi qu'une consommation et une production
responsables étaient essentielles à la réalisation des objectifs mondiaux. Elle s'est
impliquée dans des projets tels que la promotion des énergies renouvelables et le
développement de technologies durables. Elle a également partagé ses
connaissances sur la manière de réduire son propre impact environnemental et a
encouragé une consommation consciente.

Grâce à ses efforts en collaboration avec diverses organisations et communautés, le
travail de Sofia est devenu mondial. Elle a réalisé que le changement ne pouvait pas
se produire de manière isolée et que des efforts collectifs étaient nécessaires pour
parvenir à un monde juste, durable et pacifique. L’Agenda 2030 est devenu une
véritable opportunité et un guide pour Sofia et d’autres pour œuvrer vers une vision
commune d’un avenir meilleur pour tous.

L'histoire de Sofia est un rappel inspirant que les actions et l'engagement des
individus peuvent faire une réelle différence dans le monde. En travaillant ensemble
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vers des objectifs communs, nous pouvons créer un monde plus durable et plus
inclusif pour les générations futures.

Une histoire générale

Il fut un temps où la justice, la durabilité et la paix marquaient chaque recoin de la vie
des gens. Nous sommes en 2030 et tous les objectifs de l’Agenda 2030 ont été
atteints. Le monde a subi une transformation étonnante et les gens vivent en
harmonie les uns avec les autres et avec la nature.

Dans ce monde, la pauvreté n'est plus un fardeau qui pèse sur les épaules des
individus. Grâce à des programmes de développement durable et à un solide filet de
sécurité sociale, la pauvreté mondiale a été réduite à une fraction de ce qu’elle était
autrefois. Tout le monde a accès aux droits fondamentaux tels que l’éducation, les
soins de santé, l’eau potable et une alimentation nutritive. Plus personne n’avait à
craindre d’avoir faim ou de vivre dans la misère.

Le système de santé s'est développé pour être de la plus haute qualité et accessible
à tous. Les maladies et les épidémies ne sont plus une préoccupation constante, car
les infrastructures et les ressources nécessaires pour les combattre ont été
renforcées. L'espérance de vie a augmenté et la mortalité infantile a
considérablement diminué. Les gens pourraient vivre leur vie dans la prospérité et la
sécurité.

L’éducation est un droit universel pour chacun, sans distinction de sexe, d’âge ou de
milieu socio-économique. Les écoles et les établissements d'enseignement étaient
égaux et offraient un enseignement de haute qualité et des possibilités de
développement personnel. Les connaissances et les compétences étaient promues
renforcer la capacité des individus à participer activement à la société et à façonner
leur propre avenir.

L’égalité était une évidence dans ce monde. Les femmes et les filles étaient traitées
avec beaucoup de respect et leurs droits ont été protégés. Elles avaient les mêmes
chances que les hommes en matière d'éducation, de travail, de participation politique
et d'influence sur les processus de prise de décision. Il n'y avait plus d'obstacles à
leur réussite et à leur épanouissement.

De l’eau potable et des installations sanitaires étaient accessibles à tous. La qualité
de l'eau était élevée et garantie pour prévenir les maladies. De bonnes pratiques
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d'hygiène ont réduit la propagation des maladies et la santé publique a été améliorée
significativement. Les gens pouvaient vivre leur vie sans craindre les maladies
d’origine hydrique.

L’approvisionnement énergétique a connu une révolution. Les énergies durables et
renouvelables telles que l’énergie solaire, éolienne et hydraulique constituent la
principale source d’énergie. La dépendance aux combustibles fossiles est quasi
inexistante et les émissions de gaz à effet de serre ont considérablement diminué.
Tout le monde avait accès à une énergie fiable et abordable pour répondre à ses
besoins.

Les conditions de travail étaient décentes et la croissance économique était durable
et inclusive. Les gens bénéficient de salaires équitables et d’une protection sociale.
Les groupes vulnérables tels que les jeunes, les handicapés et les migrants sont
protégés et bénéficient de chances égales sur le marché du travail. Plus personne ne
devait vivre dans l’insécurité et la pauvreté en raison de mauvaises conditions de
travail.

Les infrastructures et l'innovation technologique ont été renforcées pour soutenir le
développement durable. Les moyens de transport et les systèmes de communication
durables sont accessibles à tous et contribuent à réduire les émissions de dioxyde de
carbone. Les flux d’investissement étaient orientés vers les infrastructures
bénéfiques pour l’environnement et les avancées technologiques favorisant la
durabilité.

Les inégalités ont considérablement diminué, tant au sein des pays qu’entre eux. Un
système de distribution équitable a été mis en place pour réduire les écarts et
garantir l’inclusion et la justice sociale. Les gens ont un accès égal aux ressources et
aux opportunités et personne n’est laissé pour compte.

Les villes et les communautés ont connu une transformation durable. La construction
et les infrastructures étaient respectueuses de l’environnement et économes en
énergie. Tout le monde avait accès au logement et aux services de base tels que
l’eau, les égouts et les transports. Les villes étaient sûres et inclusives, et les
habitants se sentaient en sécurité et heureux dans leur environnement.

Les modes de consommation et de production ont changé pour devenir durables et
économes en ressources. La gestion des déchets était efficace et le recyclage était
courant. Les entreprises ont agi de manière responsable et se sont efforcées de
minimiser leur impact environnemental. Les gens étaient des consommateurs
conscients et faisaient des choix conscients pour réduire leur propre impact sur la
planète.
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Le changement climatique était sous contrôle. Les émissions de gaz à effet de serre
ont considérablement diminué et la transition vers les énergies renouvelables est
désormais une réalité. Des mesures ont été prises pour protéger les écosystèmes et
préserver la biodiversité. Les gens vivaient en harmonie avec la nature et
respectaient ses ressources.

Les océans et les écosystèmes marins étaient sains et bien gérés. La surpêche et les
détritus ont été considérablement réduits. Les zones côtières ont été protégées et la
biodiversité marine a été conservée. Les humains ont géré leurs ressources
océaniques de manière durable pour assurer leur survie pour les générations futures.

Les écosystèmes et la biodiversité de la Terre ont été protégés et restaurés. La
déforestation a considérablement diminué et la foresterie durable est la norme. Des
zones protégées et des corridors écologiques ont été créés pour préserver les
espèces menacées et leurs habitats. Les gens ont appris à vivre en harmonie avec la
nature et à protéger la diversité biologique.

Les sociétés pacifiques et inclusives sont la norme dans ce monde. L’équité, la
non-discrimination et des institutions efficaces sont essentielles à la promotion de la
sécurité juridique et de l’accès de tous à la justice. Les conflits et la violence étaient
rares et les gens résolvaient leurs différends par le dialogue et par des moyens
pacifiques.

La mise en œuvre des objectifs de durabilité était une priorité et a été mise en œuvre
efficacement. Les pays ont collaboré et formé des partenariats solides pour partager
leurs connaissances, leurs technologies et leurs ressources. Les institutions et
organisations internationales ont joué un rôle actif en soutenant et en promouvant la
mise en œuvre du Programme 2030.

Ce monde est le résultat d’un effort et d’un engagement considérables de la part des
gouvernements, des organisations, des entreprises et des citoyens du monde entier.
Il a fallu du courage, de la détermination et de la collaboration pour réaliser cette
vision. Les gens ont pris conscience de l’importance de vivre en harmonie les uns
avec les autres et avec la planète, et ils ont agi en conséquence.

Cette histoire d’un monde où tous les objectifs de développement durable de
l’Agenda 2030 ont été atteints nous donne une vision de ce que nous pouvons
réaliser si nous travaillons ensemble pour un avenir meilleur. Cela nous rappelle que
nous avons la capacité d’apporter de réels changements et de créer un monde juste,
durable et pacifique dans lequel vivre. Laissons cette vision nous inspirer pour agir et
rendre l’impossible possible.
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Mode politique verrouillé

C'était autrefois un pays où les personnalités de divers dirigeants jouaient un rôle
décisif dans la mise en œuvre des objectifs de développement durable de l'Agenda
2030. Ces personnalités avaient des caractéristiques, des valeurs et des approches
différentes qui affectent la manière dont les objectifs pouvaient être atteints.

Dans ce pays, il y avait des gens au pouvoir qui étaient visionnaires et fortement
engagés dans les questions de durabilité. Leur leadership et leur passion pour la
protection de l'environnement, la justice sociale et la durabilité économique ont
inspiré un programme ambitieux visant à atteindre les objectifs de durabilité énoncés
dans l'Agenda 2030. Leur engagement a déteint sur les citoyens et a créé une plus
large conscience et enthousiasme pour œuvrer en faveur du développement durable.

D’un autre côté, certains dirigeants étaient plus sceptiques quant aux objectifs de
durabilité et avaient une vision à court terme de la politique et de l’économie. Ils se
concentrent principalement sur les opportunités de profit à court terme et la
croissance économique, souvent aux dépens de l’environnement et de la justice
sociale. Leur manque d’engagement en faveur du programme de développement
durable et leur réticence à prendre les mesures nécessaires ont empêché les
progrès vers l’Agenda 2030.

Les personnalités des personnes au pouvoir ont également influencé les décisions et
les priorités politiques. Certaines personnes au pouvoir avaient une approche plus
stratégique et analytique des questions de durabilité. Ils ont utilisé des modèles de
prise de décision fondés sur des données probantes et collaboré avec des
chercheurs et des experts pour justifier leurs décisions. Leur capacité à analyser des
problèmes complexes et à prendre des décisions éclairées a été cruciale pour
promouvoir la mise en œuvre des objectifs de développement durable.

Dans le même temps, certains dirigeants étaient plus enclins à laisser leurs intérêts
personnels et leur agenda politique influencer leur prise de décision. Leurs actions
étaient souvent influencées par des considérations politiques partisanes ou des
intérêts financiers, qui entravaient la mise en œuvre de mesures de durabilité. Leur
manque de coopération et d’ouverture aux nouvelles idées a limité les possibilités de
progrès dans l’Agenda 2030.
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L'histoire du rôle de la personnalité dans la mise en œuvre des objectifs de
développement durable de l'Agenda 2030 nous rappelle l'importance de choisir et de
soutenir des dirigeants qui ont de solides bases en matière de développement
durable. En ayant des dirigeants engagés et visionnaires, nous pouvons créer un
changement positif et relever les défis posés par les objectifs de développement
durable. Il est également important de favoriser une culture de prise de décision
fondée sur des données probantes et collaboration pour garantir que le programme
de développement durable ait la priorité sur les intérêts personnels et les
opportunités de profit à court terme. De cette manière, nous pouvons œuvrer pour un
avenir plus durable et plus juste pour nous tous.

Dirigeants mondiaux

Il fut un temps où les personnalités des détenteurs du pouvoir mondial jouaient un
rôle décisif dans la mise en œuvre des objectifs de développement durable de
l’Agenda 2030. Ces détenteurs du pouvoir avaient des caractéristiques et des styles
de leadership différents qui affectent la manière dont les objectifs de développement
durable pouvaient être atteints à l'échelle mondiale.

Dans ce monde, il y avait des dirigeants mondiaux charismatiques et inspirants.
Leurs personnalités avaient la capacité d’engager et de mobiliser les gens du monde
entier. Ces dirigeants ont utilisé leur influence et leur autorité pour faire avancer le
programme de développement durable et rassembler les pays et les parties
prenantes pour qu’ils travaillent ensemble. Grâce à leur conviction et à leurs
compétences en communication, ils ont réussi à créer un mouvement mondial fort
pour atteindre les objectifs de développement durable.

D’un autre côté, certains dirigeants mondiaux avaient une approche plus
égocentrique ou à court terme. Leurs personnalités étaient marquées par
l’égocentrisme et le refus de faire des sacrifices pour promouvoir le développement
durable. Ces dirigeants pourraient être réticents à coopérer ou à soutenir des
accords et mesures internationaux qui bénéficieraient à l’environnement et à la
société. Leur manque d’engagement envers les objectifs de durabilité pourrait ralentir
les progrès et créer des obstacles à la réalisation des objectifs fixés.

Les personnalités des détenteurs du pouvoir mondial ont également influencé
l’agenda politique et les priorités au niveau mondial. Certains dirigeants avaient une
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vision plus progressiste et avant-gardiste des questions de durabilité. Ils étaient prêts
à prendre des décisions difficiles et à impulser le changement par le biais de
réformes politiques et de coopération internationale. Leur détermination et leur
persévérance dans la promotion du développement durable ont contribué à la mise
en œuvre du Programme 2030.

Dans le même temps, certains dirigeants mondiaux étaient plus susceptibles de
donner la priorité aux intérêts économiques et aux avantages politiques à court terme
plutôt qu’aux objectifs de durabilité. Leurs personnalités étaient marquées par une
attitude compétitive et une réticence à faire les sacrifices nécessaires pour parvenir à
un avenir durable. Leurs décisions et actions pourraient ralentir les progrès et créer
des tensions entre les pays et les régions.

L'histoire du rôle de la personnalité dans la mise en œuvre des objectifs de
développement durable de l'Agenda 2030 nous rappelle que les détenteurs du
pouvoir mondial ont une influence décisive sur les efforts mondiaux de
développement durable. En sélectionnant et en soutenant des dirigeants possédant
de solides bases en matière de développement durable et une capacité à se
mobiliser et à collaborer, nous pouvons promouvoir un changement positif à l’échelle
mondiale. Il est également important d’encourager et de soutenir les dirigeants à
œuvrer pour atteindre les objectifs de l’Agenda (ODD) en créant des incitations, en
promouvant l’éducation et la sensibilisation et en créant un mouvement mondial fort
pour le développement durable. De cette manière, nous pouvons travailler ensemble
pour un monde plus durable et plus juste pour tous.

Intérêts financiers et ajustement

Dans la petite ville d'Oakville, deux personnalités éminentes, James et Maya,
représentaient des côtés opposés dans le débat sur la mise en œuvre des objectifs
de développement durable de l'Agenda 2030. James était un homme d'affaires
prospère et propriétaire d'une grande entreprise énergétique. Il était bien connu pour
sa réussite financière et reconnaissait que des changements étaient nécessaires
pour protéger l’environnement, mais il était sceptique quant à l’idée de sacrifier les
intérêts financiers pour la transition.

Maya, quant à elle, était une environnementaliste et une scientifique passionnée. Elle
a consacré sa vie à lutter contre le changement climatique et a plaidé pour une
transition rapide vers des sources d'énergie renouvelables et des pratiques durables.
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Elle est convaincue que la transition est nécessaire et que les intérêts financiers
n'entravent pas la mise en œuvre des objectifs de durabilité.

Leurs chemins se sont croisés pour la première fois lors d'une conférence sur
l'Agenda 2030 dans la ville. Tous deux étaient des conférenciers invités et ont été
immédiatement attirés par les fortes personnalités et la passion de chacun pour leurs
postes respectifs. Ils sont rapidement devenus rivaux et ont souvent donné lieu à des
débats et des discussions animés sur la meilleure manière de mettre en œuvre les
objectifs de développement durable.

Mais malgré leurs différences, ils avaient un profond respect l’un pour l’autre et se
rendaient compte qu’ils devaient s’entendre pour parvenir à un réel changement. Au
fil du temps, ils ont commencé à développer une rivalité amicale et ont réalisé qu’ils
avaient beaucoup à apprendre l’un de l’autre.

James a commencé à comprendre que la transition vers des sources d'énergie
renouvelables pouvait créer de nouvelles opportunités économiques et de nouveaux
avantages pour son entreprise. Il a commencé à réévaluer ses modèles
commerciaux et a recherché des innovations durables susceptibles de réduire
l'empreinte carbone de l'entreprise tout en générant des bénéfices.

Maya, pour sa part, a reconnu l'importance de prendre en compte les intérêts
financiers et les besoins des entreprises pour garantir que la transition soit durable à
long terme. Elle a commencé à travailler à jeter des ponts entre le mouvement
environnemental et les entreprises et à promouvoir le dialogue et la coopération pour
trouver des solutions communes.

Au fil du temps, James et Maya sont devenus des modèles de coopération et de
compromis. Ilsvoyagé à travers le pays et ont prononcé des discours ensemble,
soulignant l'importance de concilier les intérêts économiques et la nécessité d'un
changement pour mettre en œuvre les objectifs de durabilité. Leur partenariat unique
et leur capacité à trouver des solutions communes ont inspiré les gens du monde
entier à surmonter les contradictions et à travailler ensemble pour un avenir durable.

Avec des efforts et une conviction communs, Oakville pourrait devenir un précurseur
en matière de durabilité et une ville modèle pour la mise en œuvre des objectifs de
durabilité de l’Agenda 2030. James et Maya ont montré que même les personnalités
et les positions les plus différentes peuvent s'unir et contribuer à un monde meilleur
si elles sont ouvertes au dialogue et à la coopération.
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Connexion

C'était autrefois un pays où la relation entre la politique et la recherche jouait un rôle
décisif dans la mise en œuvre des objectifs de développement durable de l'Agenda
2030. Dans ce pays, la science et la recherche sont reconnues comme des outils
importants pour participer aux processus de prise de décision politique et promouvoir
le développement durable.

Les hommes politiques du pays ont réalisé que pour atteindre les objectifs ambitieux
de l’Agenda 2030, ils devaient s’appuyer sur des décisions fondées sur des données
probantes. Ils ont compris que la recherche pouvait apporter des connaissances et
des solutions pour relever les défis complexes de la durabilité, notamment la
pauvreté, le changement climatique et les inégalités.

Les politiques et les chercheurs ont établi une étroite collaboration collaboration et
coopération. Les décideurs politiques ont activement recherché l’expertise
scientifique pour renforcer leurs décisions et concevoir des stratégies permettant de
mettre en œuvre les objectifs de durabilité. Les chercheurs, pour leur part, ont veillé
à ce que leurs travaux soient pertinents par rapport aux défis sociétaux et ont
communiqué leurs conclusions d’une manière compréhensible et utile aux décideurs
politiques.

La collaboration entre la politique et la recherche a eu plusieurs effets positifs.
Premièrement, les politiciens pourraient prendre des décisions fondées sur les
connaissances scientifiques et les meilleures preuves disponibles. Ils pourraient
éviter les influences idéologiques ou partisanes et se concentrer plutôt sur la
conception de mesures politiques efficaces et opportunes.

L'expertise des chercheurs a également permis d'identifier les domaines prioritaires
et les solutions potentielles. En analysant les données et en menant des recherches,
ils ont pu donner un aperçu des stratégies les plus efficaces pour réduire les
émissions de carbone, promouvoir une croissance économique durable et
promouvoir l'inclusion sociale.

Le lien étroit entre politique et recherche a également contribué à favoriser une
culture de transparence et de responsabilité. Les décisions politiques étaient fondées
et pouvaient être rattachées à des sources scientifiques et à des rapports de
recherche. Cela a accru la confiance du public dans la politique et crée un sentiment
de participation parmi les citoyens.
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Cependant, des défis se posaient également dans la relation entre la politique et la
recherche. Parfois, les intérêts politiques influencent le programme de recherche ou
l’interprétation des résultats de la recherche. Il est important de maintenir l’intégrité et
l’indépendance scientifiques pour garantir que la recherche soit impartiale et
objective.

Malgré ces défis, le résultat global de collaboration entre la politique et la recherche a
été positif pour la mise en œuvre des objectifs de développement durable de
l'Agenda 2030. Les décisions politiques sont devenues plus fondées sur des
données probantes et plus efficaces, et la recherche a pu éclairer et soutenir la mise
en œuvre de stratégies de durabilité.

Cette histoire nous rappelle l’importance de jeter des ponts entre la politique et la
recherche pour créer un avenir durable. En favorisant la collaboration et en utilisant
les connaissances scientifiques, nous pouvons relever efficacement les défis
présentés par l’Agenda 2030 et œuvrer en faveur d’un monde plus durable et plus
juste pour les générations futures.

Intérêts économiques et objectifs mondiaux

Il fut un temps où un pays s’efforçait d’atteindre la durabilité conformément à
l’Agenda 2030 des Nations Unies et à ses objectifs de durabilité. Le pays était riche
en ressources naturelles et avait une économie florissante basée sur des industries
traditionnelles telles que l'exploitation minière et l'industrie manufacturière. Dans le
même temps, le pays s’est fermement engagé à préserver l’environnement et à
assurer un avenir durable à ses citoyens.

Mais le pays était confronté à un défi majeur : le conflit entre les intérêts
économiques et la nécessité de changement pour atteindre les objectifs de durabilité.
Les industries traditionnelles étaient fortement ancrées dans l'économie du pays et
créaient des emplois et de la croissance économique. Mais ces industries étaient
également connues pour avoir un impact négatif sur l’environnement et contribuer au
changement climatique.

Le gouvernement du pays s'est rendu compte qu'il était nécessaire de trouver un
équilibre entre les intérêts économiques et la nécessité d'un ajustement. Ils ont
entamé des conversations et des négociations avec les entreprises et la société
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civile pour trouver des solutions susceptibles de promouvoir à la fois le
développement économique et la durabilité.

Il est devenu évident qu’il existait une forte résistance au changement de la part de
certains secteurs de l’entreprise. Les entreprises et les industries dépendantes des
combustibles fossiles et de méthodes de production non durables craignaient que
leur rentabilité ne soit affectée si elles étaient contraintes d’apporter des
changements.

Dans le même temps, il y avait une forte opinion publique dans la société pour
donner la priorité à la durabilité et à la protection de l’environnement pour les
générations futures. Les organisations et militants environnementaux ont appelé à
des mesures visant à réduire les émissions de dioxyde de carbone, à préserver la
biodiversité et à promouvoir les sources d'énergie renouvelables.

Le gouvernement a été confronté à un défi difficile pour équilibrer ces intérêts
contradictoires. Ils ont reconnu qu’une transition rapide vers des industries durables
pourrait créer des difficultés économiques et du chômage dans certains secteurs.
D'un autre côté, ils ont compris que s'ils ne prenaient pas de mesures pour réduire
l'impact environnemental et promouvoir la durabilité, ils ne seraient pas en mesure
d'atteindre les objectifs de durabilité et risqueraient un avenir incertain pour les
citoyens du pays.

Le gouvernement a préparé un plan global pour promouvoir une transition
progressive vers une économie durable. Ils ont offert des incitations financières et un
soutien aux entreprises qui mettaient en œuvre des initiatives de développement
durable, telles que l'investissement dans les énergies renouvelables, la réduction des
émissions et la promotion de l'économie circulaire. Dans le même temps, ils ont
également mis en œuvre des réglementations et des normes environnementales plus
strictes pour réduire l’impact négatif des industries non durables.

Il a été difficile et long de naviguer entre les intérêts financiers et les besoins
d’ajustement. Certaines entreprises et industries étaient réticentes au changement et
combattaient les actions du gouvernement. Mais au fil du temps, de plus en plus
d’entreprises ont commencé à prendre conscience de l’importance de la durabilité et
des opportunités financières liées à la transition vers une économie durable.

Grâce à une combinaison d'incitations économiques, de réglementations et
d'éducation, le pays a progressivement réussi à réduire son impact environnemental
et à promouvoir la durabilité. Alors que certaines industries traditionnelles étaient en
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train de réduire leurs effectifs, de nouveaux emplois verts étaient créés et des
entreprises durables émergeaient.

La mise en œuvre des objectifs de durabilité de l’Agenda 2030 a été un parcours
difficile pour le pays, marqué par des contradictions entre les intérêts financiers et la
nécessité d’un ajustement. Mais grâce à une forte volonté politique, à la coopération
entre les différentes parties prenantes et à la prise de conscience de l’importance de
la durabilité pour l’avenir, le pays a réussi à trouver un équilibre et à commencer à
avancer vers un avenir plus durable.

Riches et pauvres dans la transition

Il fut un temps où le fossé entre riches et pauvres était profond et large. Certaines
personnes ont nagé en abondance tandis que d’autres ont lutté pour survivre. Dans
ce monde, l’ONU a adopté l’Agenda 2030, un plan ambitieux visant à promouvoir la
durabilité et à éradiquer la pauvreté. Mais ce plan se heurte à des défis majeurs en
raison de la répartition inégale des ressources et du pouvoir.

Dans une grande ville vivaient deux jeunes femmes, Emma et Sara, qui sont nées et
ont grandi dans des mondes différents. Emma appartenait à la classe supérieure
riche et avait tout ce qu'elle pouvait souhaiter. Elle avait accès à des services
d’éducation et de santé de haute qualité et sa famille possédait plusieurs entreprises
prospères. D'un autre côté, la famille de Sara avait du mal à joindre les deux bouts
chaque jour. Ils vivaient dans des logements exigus et passaient de longues heures
dans les champs pour gagner leur vie.

Emma et Sara se sont rencontrées pour la première fois lors d'une conférence sur
l'Agenda 2030. Là, elles ont toutes deux pris conscience du rôle crucial que jouent
les inégalités dans la réalisation des objectifs durables. Emma s'est rendu compte
qu'elle disposait de privilèges qui lui permettaient d'influer sur le changement, tandis
que Sara avait du mal à satisfaire ses besoins fondamentaux.

Bien qu’elles viennent de mondes différents, Emma et Sara ont réalisé qu’elles
avaient une vision commune. Ils souhaitaient tous deux voir un monde dans lequel
les opportunités et les ressources seraient réparties plus équitablement. Ensemble,
ils ont décidé d’œuvrer pour réduire le fossé entre riches et pauvres et promouvoir le
développement durable.
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Emma a utilisé sa position et ses ressources pour lancer des programmes et des
initiatives sociales qui permettraient aux personnes pauvres d'accéder à l'éducation
et aux soins de santé. Elle s'est associée à des entreprises pour créer des emplois
durables et investir dans les énergies renouvelables et les technologies qui réduirait
l'impact climatique.

D'autre part, Sara a partagé ses expériences et ses idées sur les défis auxquels les
pauvres sont confrontés dans leur vie quotidienne. Elle a travaillé pour autonomiser
les communautés pauvres et promouvoir l'inclusion financière grâce à des
programmes de microcrédit et d'entrepreneuriat. Elle s’est également battue pour
sensibiliser les personnes détenant du pouvoir et de l’influence aux objectifs de
l’Agenda 2030.

Grâce à leur collaboration et leur engagement, Emma et Sara ont réussi à mobiliser
d'autres personnes et organisations pour travailler ensemble vers un avenir plus
durable. Ils ont compris qu’il était nécessaire de changer le système qui maintenait le
fossé entre riches et pauvres. Ils se sont battus pour introduire des systèmes fiscaux
équitables, réduire la corruption et promouvoir la responsabilité sociale des
entreprises et des gouvernements.

Ce n’était pas un voyage facile, mais Emma et Sara ont vu à quel point leurs efforts
commençaient à porter leurs fruits. Un plus grand nombre de personnes ont eu
accès à l’éducation et à de meilleures conditions de vie. De nombreuses
communautés pauvres ont prospéré et sont devenues autosuffisantes. L’écart entre
riches et pauvres s’est progressivement réduit et de plus en plus de personnes ont
pris conscience de l’importance de la durabilité.

Emma et Sara ont montré qu'en comblant la contradiction entre riches et pauvres, les
objectifs de développement durable de l'Agenda 2030 pouvaient être atteints. En
collaborant et en partageant leurs ressources, ils ont pu créer un monde plus juste et
plus durable pour tous.

Moi aussi pauvre

Je me réveille chaque matin dans un appartement exigu et délabré. Il est facile de
voir à quel point la pauvreté m’entoure de tous côtés. Il n’y a pas d’électricité, pas
d’eau courante et aucune commodité que la plupart des gens tiennent pour acquise.
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Chaque jour est une lutte pour la survie et les besoins fondamentaux sont toujours
au centre de l’attention.

Mon estomac grogne constamment de faim. Il est difficile de trouver des aliments
nutritifs et suffisants pour satisfaire la faim. Parfois, je dois choisir entre acheter de la
nourriture ou payer d’autres besoins fondamentaux, comme le loyer ou les soins
médicaux. La pauvreté limite mes choix et fait que j'ai toujours les priorités les plus
urgentes.

Les opportunités d'emploi sont rares et mal rémunérées. Je suis obligé de travailler
dans des conditions précaires et d'exploitation juste pour obtenir un petit revenu qui
suffit à peine à couvrir mes besoins quotidiens. Il n’existe aucune possibilité
d’évolution de carrière ou de création d’un avenir meilleur pour moi ou ma famille.

Il est difficile de voir mes enfants souffrir à cause de la pauvreté. Ils n’ont pas les
moyens d’aller à l’école et leur avenir semble incertain. Je rêve de leur offrir de
meilleures opportunités et la possibilité de suivre une éducation qui puisse leur ouvrir
des portes. Mais la pauvreté me retient et je me sens impuissante face à leur
situation.

La pauvreté s'étend au-delà du matériel. Cela affecte ma confiance en moi et mon
estime de soi. Je ressens de la honte et de la stigmatisation parce que je suis
pauvre, comme si c'était de ma faute si je me retrouvais dans cette situation. C’est un
sentiment d’inadéquation qui me ronge constamment le cœur.

Malgré toutes les difficultés, je me bats chaque jour pour survivre et espérer un
avenir meilleur. Je recherche des opportunités et profite des petits progrès que je
peux faire. Je rêve d’une époque où la pauvreté ne définira plus ma vie, où je pourrai
offrir à mes enfants un avenir meilleur et créer un changement positif pour moi et ma
communauté.

La pauvreté à la première personne est une histoire de lutte, de survie et d’espoir.
Cela nous rappelle que personne ne mérite de vivre dans de telles circonstances et
que nous, en tant que société, devons travailler ensemble pour créer un monde plus
juste et plus égalitaire, dans lequel la pauvreté n'est plus une réalité pour tant de
personnes.
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L'avenir

Cinq histoires - différents futurs modèles.

Il était une fois un pays appelé Harmonia, bien connu pour sa démocratie et ses
objectifs ambitieux en matière de développement durable. Le pays avait engagé ses
citoyens et fait preuve d'une forte volonté politique pour atteindre les objectifs de
durabilité de l'Agenda 2030.

L’Agenda 2030 était un accord mondial adopté par des pays du monde entier pour
relever les défis les plus urgents du développement durable. À Harmonia, le
gouvernement a travaillé dur pour intégrer les objectifs dans ses politiques et
stratégies, et a obtenu un certain succès en promouvant les énergies renouvelables,
l’agriculture biologique et l’inclusion sociale.

Malgré leurs efforts, Harmonia a été confrontée à des défis qui menaçaient d'entraver
la mise en œuvre des objectifs de l'Agenda 2030. L'un de ces défis était le droit de
veto, un droit qui donnait à tout membre du parlement d'Harmonia la possibilité de
bloquer ou de modifier les décisions concernant les mesures politiques et les
réformes.

Certains hommes politiques au Parlement étaient sceptiques quant à certaines des
mesures nécessaires pour atteindre les objectifs de durabilité. Ils estiment que
certaines mesures pourraient être financièrement coûteuses ou contraires à certains
intérêts, notamment dans le secteur industriel. Ces hommes politiques ont utilisé leur
droit de veto pour arrêter ou affaiblir les propositions promouvant le développement
durable, ce qui a créé une lutte politique à Harmonia.

De nombreux citoyens d'Harmonia sont devenus frustrés face à cet obstacle et ont
exigé un changement. Ils ont organisé des objectifs de l'Agenda (ONG) et mené des
manifestations et des campagnes pour attirer l'attention sur l'importance du
développement durable et la nécessité de surmonter le blocus politique. Ils ont réussi
à susciter une prise de conscience et à accroître la pression sur les politiciens pour
qu’ils agissent.

Lentement mais sûrement, les hommes politiques d'Harmonia ont commencé à se
rendre compte que le droit de veto pouvait constituer un obstacle à la progression du
pays vers les objectifs de développement durable. Cela a freiné le changement et
empêché la mise en œuvre des réformes politiques nécessaires. Le gouvernement a
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donc entamé une discussion visant à reconsidérer l’utilisation du droit de veto et à
explorer les possibilités de changement.

Après de longs débats et consultations avec les citoyens, le parlement d'Harmonia a
décidé de limiter le droit de veto sur des questions spécifiques qui affectent
directement les progrès du pays vers les objectifs de l'Agenda 2030. Ils ont mis en
place un processus impliquant une consultation publique, une évaluation de l'usage
du veto et une majorité qualifiée pour éviter un blocage politique. Ce faisant, le pays
pourrait prendre des mesures décisives pour atteindre les objectifs de durabilité et
assurer un avenir meilleur à ses citoyens et à l’environnement.

L’histoire d’Harmonia et de son veto d’obstruction montre l’importance d’équilibrer les
principes démocratiques avec la nécessité d’agir pour un avenir durable. Trouver des
moyens de surmonter l’impasse politique et de promouvoir la collaboration et le
changement est essentiel pour atteindre les objectifs du Programme 2030 et créer un
monde plus durable et plus juste pour tous.

C'est ainsi que l'on peut décrire l'avenir

ou comme ça

Nous sommes en 2030 et nous nous trouvons dans un monde où la volonté et
l’engagement politiques ont atteint un niveau alarmant. Les gens du monde entier
sont devenus apathiques et déçus par l’incapacité de la politique à résoudre les défis
mondiaux qui menacent l’humanité. La confiance dans les hommes politiques et
dans les institutions politiques établies s’est érodée au point que beaucoup
choisissent de se distancier complètement de la politique.

Dans ce monde dystopique, les problèmes sociétaux se sont aggravés. Le
changement climatique a entraîné une augmentation des phénomènes
météorologiques extrêmes, une élévation du niveau de la mer et une multiplication
des catastrophes naturelles. Les fractures économiques se sont creusées, de
nombreuses personnes vivant dans une pauvreté extrême tandis qu'une petite élite
contrôle la majorité des richesses mondiales. Les progrès technologiques ont créé de
nouvelles opportunités, mais ils ont également entraîné une augmentation du
chômage et une polarisation sociale.

Le système politique s’est transformé en une machine corrompue et bureaucratique
dans laquelle les politiciens donnent la priorité à leurs propres intérêts et à leurs
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partis politiques plutôt qu’au bien commun. La corruption et les abus de pouvoir sont
monnaie courante, et les hommes politiques sont perçus par beaucoup comme
incompétents et peu dignes de confiance.

Les citoyens ont abandonné l’espoir que leurs voix et leurs opinions puissent faire
une différence. Beaucoup choisissent de ne pas voter aux élections et ne participent
pas aux débats politiques. La participation politique est minime et la société se sent
de plus en plus divisée et apathique.

Mais malgré ce tableau dystopique, il existe également des signes d’espoir et de
changement. Dans le réseau clandestin d’activistes, de bénévoles et de pionniers de
la technologie, quelque chose a commencé à germer. Ils ont réalisé qu’ils ne peuvent
plus compter sur les politiciens établis pour sauver le monde. Au lieu de cela, ils ont
commencé à prendre les choses en main et à travailler ensemble pour trouver des
solutions aux problèmes de la société.

Les mouvements populaires et les organisations à but non lucratif sont devenus plus
importants que jamais. Ils s’efforcent de résoudre les défis locaux et mondiaux grâce
à des projets et des collaborations innovants. Grâce au pouvoir des médias sociaux
et de la technologie, ils ont réussi à créer une communauté de personnes partageant
leur vision d’un avenir meilleur.

Dans le même temps, l’intelligence artificielle et l’automatisation ont permis aux gens
d’abandonner certaines de leurs tâches quotidiennes et de se concentrer sur des
activités plus significatives. Cela a permis à davantage de personnes de s’impliquer
de différentes manières dans les questions sociales et politiques.

La participation citoyenne a pris un nouveau sens lorsque la technologie permet aux
citoyens d’influencer directement la prise de décision via les plateformes numériques.
Les décisions politiques sont devenues plus transparentes et accessibles au public,
ce qui accroît la responsabilité des hommes politiques.

Dans ce monde, la volonté et l’engagement politiques ont peut-être atteint leur point
le plus bas, mais un bourgeon d’espoir commence à germer. Les gens ont compris
que s’ils veulent du changement, ils doivent en être la force motrice. Ils ont appris
que l’action collective et la coopération peuvent vaincre l’apathie et l’impuissance.

Au fil du temps, ces graines de changement grandissent et se propagent à travers le
monde. Il devient évident qu’il n’est plus viable de laisser la politique et la société être
contrôlées par une élite peu fiable et corrompue. Les gens commencent à nouveau à

64



croire au pouvoir de leur propre voix et à leur capacité à créer un avenir plus juste et
plus durable.

Ainsi, quoique lentement, le monde se dirige à nouveau vers une époque de
changement, où les citoyens assument la responsabilité de leur société et où la
politique reflète leurs besoins et leurs désirs. L’année 2030 peut être un tournant, où
nous réalisons que c’est un engagement commun et une action collective qui
façonneront notre avenir. Il y a encore de l’espoir pour un monde meilleur, mais c’est
à nous d’en faire une réalité.

-L'avenir est une conséquence de ce que nous faisons aujourd'hui ou de ce que nous ne faisons
pas.

L’avenir est fait par nos actions ou notre incapacité à agir.

Les conséquences de ce que nous faisons ou ne faisons pas déterminent donc à quoi
ressemblera l’avenir.

Nous avons donc une très grande responsabilité pour l’avenir.

Dans un monde où les choix d'aujourd'hui façonnent la réalité de
demain, je me retrouve à vivre une leçon vivante de responsabilité et
d'influence. Chaque pas que je fais, chaque choix que je fais, est
comme un coup de pinceau sur la toile non peinte de demain. On me

rappelle constamment que l’avenir n’est pas un rêve lointain, mais plutôt le reflet de
mes actions et de mes omissions.

C'est un moment où je ne peux plus fermer les yeux sur mes choix, où je réalise que
chaque bouteille en plastique que je néglige de recycler est comme la clé perdue
d'un avenir incertain. En regardant le ruisseau étroit qui était autrefois une rivière
rugissante, je comprends que mes habitudes d’utilisation de l’eau peuvent soit
assécher, soit préserver les précieuses ressources dont notre société a si
désespérément besoin.

Dans ce monde, aucun choix n’est trop petit, aucune contribution n’est trop
insignifiante. Je vois à quel point mes choix de soutenir les sources d’énergie
durables sont comme une graine plantée pour créer un avenir plus vert, tandis que
mon indifférence à l’égard des énergies renouvelables est comme un frein qui freine
le changement progressif.

Mais ce ne sont pas seulement mes actions positives qui jouent un rôle ; c'est aussi
ce que je ne fais pas. Chaque fois que je reste silencieux et honteux de l'injustice,
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chaque fois que j'évite d'agir lorsque je vois quelqu'un qui a besoin d'aide, je jette une
ombre sur demain. Je réalise que ma voix, ma compassion et ma capacité à
défendre ce qui est juste sont essentielles pour façonner un avenir digne pour tous.

C’est une leçon qui ne peut être sous-estimée. L’avenir n’est pas seulement une idée
abstraite qui flotte hors de notre portée ; c'est un rappel constant de notre pouvoir et
de notre responsabilité. Chaque décision que je prends est comme un effet domino
qui crée une réaction en chaîne de conséquences. Je réalise maintenant que je ne
suis pas seulement un spectateur de demain. J'en suis l'architecte.

Alors que je me trouve ici, entouré d’opportunités et de défis, je comprends que
l’avenir n’est pas quelque chose d’étranger ou de lointain. C'est une manifestation de
mes choix, de mes croyances et de mes actions. J'ai en moi un sens des
responsabilités qui me pousse à agir avec sagesse, à réfléchir aux conséquences et
à être conscient que chaque pas que je fais aujourd'hui façonne le monde dont les
générations suivantes hériteront le moment venu.

Une vision différente du futur:

-L'avenir appartient à l'enfant à naître,
car ils seront bien plus nombreux que ceux qui sont en vie aujourd’hui.

L'avenir existera même si l'homme n'existe pas.
L’avenir est-il déterminé sans notre participation ?

Dans l'ombre du coucher du soleil d'aujourd'hui, alors que le dernier
rayon de lumière du jour s'estompe, je regarde devant moi et j'imagine
un avenir encore enveloppé de ténèbres. C’est un cadeau que nous
faisons à chaque respiration et à chaque décision. Je pense aux

générations à venir, à celles qui n'ont pas encore respirer notre air ni goûté nos
goûts. Leurs voies futures sont encore inexplorées, leurs histoires encore non
écrites, et pourtant, nous avons déjà laissé des traces sur leurs cartes.

C’est un paradoxe que nous, qui vivons aujourd’hui, portons une part de
responsabilité envers ceux qui n’ont pas encore vu le jour. Ils seront plus nombreux
que nous, une multitude qui s’étend au-delà de l’horizon. Je ressens une vague
d’humilité et d’inquiétude quand j’y pense. Nous avons décidé de leur situation de vie
avant même qu'ils aient eu la chance d'exprimer leurs rêves et leurs désirs.
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Je me pose la question : de quel droit avons-nous le droit de façonner leur avenir
sans entendre leur voix ? N'est-il pas notre devoir de leur donner une tribune, une
voix, une chance de co-créer leur propre destin ? Nous avons construit des ponts
entre les générations, mais les avons-nous construits suffisamment solides pour
porter les pensées et les rêves de ceux qui ne sont pas encore nés ?

C’est un rappel que notre pouvoir s’étend au-delà de notre propre chronologie. Nous
sommes unis non seulement avec ceux qui nous ont précédés, mais aussi avec ceux
qui nous ont suivi. Je pense aux étoiles qui ne se sont pas encore allumées dans le
ciel et je me demande quelle direction elles prendront. Notre responsabilité dépasse
les frontières du temps et notre rôle en tant que précurseurs consiste à créer une
plate-forme sur laquelle ils peuvent s'appuyer, leur donner les outils nécessaires pour
construire leurs propres contes de fées futurs.

Ainsi, lorsque je regarde dans l’obscurité et que je pense à l’avenir, je ressens un
profond désir de façonner un avenir juste, inclusif et durable. Pour que leurs voix
soient entendues et que leurs rêves se réalisent. Parce que l’avenir leur appartient et
qu’il est de notre devoir de veiller à ce que ce soit un endroit où ils puissent prospérer
et s’épanouir, tout comme nous avons eu la chance de le faire.

et une autre option

-L'avenir est une opportunité et les questions importantes à se poser sont alors :
opportunité pour quoi et pour qui ?

L’avenir peut être démocratisé pour réaliser la société dans laquelle nous voulons vivre.

Si nous ne posons pas de questions, nous considérons l'objectif comme acquis.
et nous supposons que tout le monde en profite.

Les nouvelles technologies sont alors souvent présentées comme la solution à tout.

L’avenir est plein d’espoir parce que nous pouvons le remplir de
choses désirables. Les gens « ordinaires » ont du mal à influencer
l’avenir davantage que dans une perspective à petite échelle. Sinon,
c’est un domaine dont l’expertise s’occupe.

À l’ombre des événements d’aujourd’hui et des temps changeants, je réfléchis aux
prochains chapitres qui nous attendent dans notre histoire commune. L’avenir s’élève
comme un livre ouvert, annonçant des possibilités et des aventures encore à écrire. Il
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y a des rêves qui ne se sont pas encore concrétisés, des innovations qui ne se sont
pas encore concrétisées et une structure sociale que nous pouvons façonner pour le
mieux.

Mais dans ce jardin du futur, où les fleurs du changement attendent d’éclore, les gens
ordinaires sont confrontés à un défi unique. Nos mains sont comme de petites
graines dans ce vaste domaine, et notre capacité à influencer l’avenir peut sembler
limitée à des efforts à petite échelle. Mais cela signifie-t-il que nos rêves d’un avenir
radieux sont voués à rester des rêves ?

C’est là que nous rencontrons les conseils et la puissance de l’expertise. Ils sont
comme des racines d’arbres, profondément ancrés dans le savoir et l’expérience, et
s’étendent à travers le paysage pour soutenir l’émergence d’un avenir à la fois
durable et désirable. Grâce à leurs conseils, nous pouvons trouver les voies qui
mènent au progrès et au développement, et ils peuvent nous aider à éviter les
dangers et les pièges que nous n’aurions peut-être même pas prévus.

L’expertise est comme un guide qui nous aide à naviguer sur un terrain inconnu et à
prendre des décisions éclairées. Ils peuvent transformer nos efforts à petite échelle
en actions puissantes qui affectent la société dans son ensemble. Ils relèvent des
défis complexes et les rendent compréhensibles et gérables pour nous tous.

Ainsi, même si les gens ordinaires n’ont pas le pouvoir direct de façonner l’avenir tout
entier, nous avons néanmoins un rôle important à jouer. On peut encore semer des
graines de changement dans nos propres vies et communautés, et nous pouvons
contribuer à un effort collectif vers un avenir souhaitable. L’expertise et les gens
ordinaires peuvent travailler ensemble au sein d’une alliance puissante, où la vision
et la connaissance s’unissent pour créer un avenir meilleur.

Quand je pense à l’avenir, je ressens une lueur d’espoir et d’anticipation. Je sais que
même si nos mains semblent petites, notre influence collective est plus grande que
nous ne l’imaginons. En travaillant ensemble avec notre expertise, nous pouvons
remodeler ce qui est possible et créer un avenir brillant, passionnant et désirable
pour nous tous.

C’était en 2030 et je m’en souviens comme si c’était hier. Ce fut une période de joie
et d’espoir pour l’humanité lorsque nous avons enfin atteint tous les objectifs de
l’Agenda 2030. Je souhaite partager mon histoire personnelle sur l'avenir que nous
avons atteint lorsque nous avons travaillé ensemble pour un monde meilleur.
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Au milieu de la vie

Je me suis réveillé par une matinée ensoleillée dans ma maison, désormais
entièrement alimentée par des énergies renouvelables. Des panneaux solaires
recouvraient les toits des maisons tout autour et le vent tourbillonnait doucement à
l’horizon. L’énergie verte était accessible à tous et nous avons réussi à réduire
considérablement notre empreinte carbone.

En regardant par la fenêtre, j'ai vu les voisins se rassembler dans une salle de
réunion voisine. C'était un lundi, et c'était l'heure de notre réunion hebdomadaire de
fraternité. Tout le monde était invité à participer et à apporter ses réflexions et ses
idées sur la manière dont nous pouvons rendre notre ville encore meilleure.

Sur le chemin de la réunion, je suis passé devant un parc municipal très fréquenté.
C'était plein de gens profitant de l'air pur et de ce paysage verdoyant et luxuriant. Les
enfants couraient et jouaient dans les terrains de jeux, tandis que les adultes
participaient à des cours de yoga et à des exercices de méditation organisés à
l'ombre des arbres.

Lorsque je suis arrivé à la réunion, j'ai été chaleureusement accueilli par des amis et
des voisins. Au cours de la réunion, nous avons partagé nos expériences sur la
façon dont nos vies ont changé depuis que nous avons atteint les objectifs de
l'Agenda 2030. Nous avons expliqué comment l'accès à l'eau potable et à
l'assainissement améliore notre santé et augmenté notre qualité de vie. Plus
personne dans notre communauté n’avait à s’inquiéter du manque de nourriture ou
d’eau.

Nous avons également parlé d'éducation et d'égalité des sexes. Tous les enfants ont
désormais accès à une éducation de qualité, quelle que soit leur origine ou leur
situation économique. Les femmes et les hommes partagent plus équitablement les
responsabilités à la maison et sur le lieu de travail. Nous avons célébré les progrès
que nous avons accomplis vers la réalisation des objectifs d’élimination de la
pauvreté et de la faim.

Après la réunion, je suis allé travailler dans une entreprise technologique locale.
L'entreprise s'est engagée à développer des solutions innovantes pour lutter contre
le changement climatique et promouvoir un mode de vie durable. Nos efforts ont
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conduit à un environnement plus propre et à davantage d’opportunités d’emplois
verts pour notre communauté.

Le soir, j'ai dîné avec ma famille et nous avons discuté des événements de la
journée. Nos enfants étaient heureux de vivre dans un monde où la nature était
respectée et où leur avenir était assuré. Nous avons réfléchi au chemin parcouru
depuis 2023, lorsque nous avons fixé pour la première fois les objectifs de l’Agenda
2030.

Dans le futur que j’ai vécu, c’était paisible et durable. L'humanité a travaillé ensemble
pour résoudre les défis mondiaux et créer un monde meilleur pour tous. Nous avions
rempli notre engagement envers la planète et étions sur la bonne voie vers un avenir
meilleur pour les générations à venir. C'était un avenir rempli d'espoir, de coopération
et d'opportunités.

Une approche de la société

Il était une fois une société qui s’efforçait de faire la transition vers une société
écologiquement durable. De nombreuses personnes se sont engagées et inspirées
pour contribuer à un environnement plus propre et plus durable. Mais
malheureusement, ils se sont heurtés à un obstacle qui a menacé leur entreprise..

La corruption est répandue à différents niveaux de la société. Certains hommes
politiques et fonctionnaires utilisaient leur position à des fins personnelles au lieu
d’agir dans l’intérêt public. Lorsqu'elle est appliquée, la transition vers une société
écologiquement durable constitue un obstacle sérieux à la corruption.

L’un des effets les plus marquants de la corruption était que les ressources
financières et les investissements n’étaient pas orientés vers des initiatives durables
et des projets respectueux de l’environnement. L’argent qui aurait été utilisé pour
développer et mettre en œuvre des technologies et des infrastructures vertes s’est
retrouvé dans les poches d’acteurs corrompus. Cela a conduit à un manque de
soutien financier pour des projets et des initiatives qui auraient pu promouvoir la
transition vers une société écologiquement durable.

Une autre conséquence de la corruption est que les règles et les lois ne sont pas
appliquées de manière cohérente ou équitable. Les lois et réglementations en
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matière de protection de l’environnement pourraient être contournées par la
corruption et l’abus de pouvoir. Les entreprises et les industries qui ont causé
d’importants impacts environnementaux pourraient échapper à leurs responsabilités
et éviter de prendre des mesures pour réduire leurs émissions ou améliorer leurs
pratiques de développement durable. Cela a conduit à une destruction continue de
l’environnement et la transition vers une société durable est devenue beaucoup plus
difficile à réaliser.

Un autre aspect de la corruption qui a entravé la transition était que les décisions
politiques et de planification étaient influencées par des intérêts corrompus. Les
hommes politiques et les décideurs pourraient être influencés par la corruption et le
lobbying exercés par des entreprises qui avaient un intérêt financier à poursuivre des
pratiques et des activités non durables. Cela a abouti à des décisions et stratégies
politiques qui ne favorisent pas les solutions durables et privilégient plutôt les gains
économiques à court terme.

La corruption a également miné la confiance et l’engagement des personnes
désireuses de contribuer à la transition vers une société écologiquement durable.
Alors que la corruption se développait et que l’injustice prévalait au niveau sociétal,
les gens se sentaient déprimés et hésitaient à participer au processus de
changement. Cela a créé une culture de méfiance et de manque de coopération qui
a rendu difficile la mise en œuvre d’initiatives durables.

Pour surmonter cet obstacle, il est crucial de lutter contre la corruption à différents
niveaux. Une volonté politique et des mesures fortes sont nécessaires pour renforcer
le système juridique, améliorer la transparence et la responsabilité, et promouvoir
des normes et valeurs éthiques. En outre, la participation active des citoyens est
nécessaire pour surveiller et signaler la corruption et pour promouvoir une culture
d’intégrité et d’honnêteté.

Au fil du temps et grâce à un travail acharné, la société a réussi à lutter contre la
corruption. En luttant contre la corruption, des conditions de concurrence équitables
et égales ont été créées, dans lesquelles les ressources financières et les
investissements peuvent être orientés vers des initiatives durables. Les lois et
réglementations en matière de protection de l’environnement ont été strictement
appliquées, ce qui a permis de réduire l’impact environnemental. Les décisions et
stratégies politiques se sont davantage concentrées sur des solutions durables et les
gens ont retrouvé leur confiance et leur engagement à œuvrer en faveur d’une
société écologiquement durable.
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L’histoire de la société montre clairement à quel point la corruption peut constituer un
obstacle à la transition vers une société écologiquement durable. En luttant contre la
corruption et en promouvant l'intégrité, nous pouvons ouvrir la voie à un monde plus
propre et plus durable où l'environnement et les meilleurs intérêts de la société
passent avant tout.

Point de vue personnel sur les espoirs futurs

Laissez-moi vous emmener dans un voyage personnel à travers les défis et
opportunités complexes de l'Agenda 2030. Je m'appelle Mia et je suis une jeune
activiste passionnée par le développement durable et un monde meilleur. J'ai
toujours cru au pouvoir des efforts collectifs des gens pour créer un changement,
mais j'ai également réalisé que le chemin à parcourir était semé d'obstacles et de
compromis.

Lorsque j’ai entendu parler pour la première fois de l’Agenda 2030, j’ai ressenti une
vague d’espoir et d’optimisme. Le fait que les dirigeants du monde se soient mis
d’accord sur 17 objectifs ambitieux pour mettre fin à la pauvreté, protéger la planète
et garantir la paix et la justice semblait être une véritable opportunité de faire la
différence. Mais j’ai vite été confronté à la réalité d’un jeu politique et d’un manque
d’engagement.

J'ai assisté à des réunions et des démonstrations où j'ai rencontré des personnes du
monde entier qui partageaient ma passion. Nous avons parlé des défis auxquels
nous sommes confrontés : le manque de volonté et d'engagement politiques, la
volatilité du système économique existant et le fait que le droit de veto de quelques
pays pourrait bloquer le progrès de tous les autres. Il s’agissait d’une lutte pour
équilibrer la souveraineté des différentes nations avec l’objectif mondial de créer un
avenir meilleur.

Une fois la moitié du temps de conversion écoulée, nous avons dû regarder en
arrière et réfléchir aux résultats obtenus. Je me suis souvenu des différents objectifs
et de leurs pourcentages de progression.

L’objectif 13, sur l’action climatique, a atteint 22 %, et même s’il n’est pas suffisant
pour arrêter complètement le changement climatique, c’est un début.
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L’objectif 16, promouvoir des sociétés pacifiques et inclusives, était de 37 %. Voir
cette augmentation m'a rempli d'espoir, mais je savais qu'il nous fallait davantage
pour changer le paysage des conflits dans le monde.

Les objectifs en matière d'éducation, d'égalité des sexes, de développement urbain
durable et de protection marine se situaient entre 42 et 48 %. C’était comme si le
monde avait commencé à comprendre l’importance de ces domaines, mais il nous
restait encore un long chemin à parcourir.

Les objectifs 8, 10 et 12, qui concernaient des conditions de travail décentes, la
réduction des inégalités et une consommation durable, avaient atteint entre 50 et 55
%. J’ai ressenti un mélange d’espoir et de frustration en pensant aux petits progrès,
tout en étant conscient que les intérêts financiers faisaient toujours obstacle à un
véritable changement.

Les objectifs 6, 9, 15 et 17, qui concernaient l'eau potable et l'assainissement,
l'industrie durable, la protection des écosystèmes et le partenariat mondial, avaient
atteint entre 61 et 75 %. Ces chiffres montrent que lorsque nous travaillons
ensemble, nous pouvons progresser, mais nous restons coincés dans un système
qui privilégie les gains à court terme plutôt que la durabilité à long terme.

Enfin, les objectifs 3 et 7, qui traitent de la santé et de l'énergie durable, ont atteint
entre 82 et 86 %. Ces chiffres m’ont rempli d’espoir quant à ce qui pourrait être
réalisé lorsque la volonté politique et la coopération mondiale seraient réellement
réunies.

Mon parcours personnel au sein de l’Agenda 2030 a été à la fois stimulant et édifiant.
J’ai réalisé que le changement était possible, mais qu’il exigeait un travail, un
engagement et une lutte constants pour surmonter les obstacles politiques, les
intérêts économiques et les problèmes de souveraineté nationale. La guerre en
Ukraine m’a rappelé les conséquences réelles des conflits mondiaux et la manière
dont ils pourraient affecter nos aspirations.

Mon espoir pour l’avenir était que les petites avancées se transforment en
changements plus importants. J’ai continué à me battre pour l’Agenda 2030 et j’étais
déterminé à apporter des changements par mes actions et mon engagement. Parce
que même si le chemin a été long et difficile, j’ai vu la lumière dans la possibilité de
façonner un monde plus durable et plus juste pour nous tous.
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Le temps presse

Dans un monde où le temps presse et où les pratiques traditionnelles évoluent, un
groupe d’individus engagés s’est retrouvé au milieu d’une lutte pour le changement.
Ils ont été confrontés à des défis immenses et à des portes fermées, mais ils ont
refusé d’abandonner. Au lieu de cela, ils ont décidé de combiner et d’adapter
différentes stratégies de manière créative et ciblée pour atteindre leur objectif
pacifique.

Établissez des priorités et concentrez-vous. Faute de temps, le groupe s’est rendu
compte qu’il ne pouvait pas orienter ses efforts dans toutes les directions. Ils ont
plutôt choisi d’identifier les problèmes les plus urgents qui nécessitent un
changement et ont concentré leurs efforts sur ceux-ci. En établissant une voie à
suivre claire, ils ont pu éviter de se perdre dans la complexité.

Mobilisation rapide du numérique. Les réseaux sociaux sont devenus leur porte-voix
dans le monde. Grâce à des campagnes virales et des publications partageables,
leur message s’est répandu comme une traînée de poudre. Les hashtags qui
unissent les gens du monde entier sont devenus un outil puissant pour rallier le
soutien et sensibiliser l’opinion à l’échelle mondiale.

Actions créatives. Pour capter l’attention d’un large public, le groupe a prévu des
réactions créatives et inattendues. Ils ont organisé des flash mobs spectaculaires et
des installations artistiques qui ont non seulement attiré l'attention des médias, mais
ont également touché les émotions et l'engagement des gens.

Travail de lobbying et d’influence rapide. Grâce à leurs réseaux et contacts existants,
ils ont pu communiquer rapidement avec les décideurs. Ils ont créé des messages
articulés soulignant le problème et exigeant un changement. Leurs arguments
convaincants et leur approche stratégique ont accéléré les décisions politiques.

Créer une solidarité locale. L'accent mis par le groupe sur le niveau local a été la clé
du succès. En collaborant avec leur entourage immédiat, ils ont réussi à créer un
mouvement local fort. Ce mouvement a eu un effet boule de neige qui s’est propagé
au niveau national et même international.

Devenez une source d’information. Faute de temps, le groupe a préparé de courtes
vidéos, des infographies et des faits rapides qui ont été partagés sur divers canaux.
Cette source d’information générée rapidement a contribué à faire prendre
conscience du problème et à inciter les gens à agir.
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Rassemblez un large soutien. En s'associant avec d'autres organisations et groupes
partageant les mêmes idées, le groupe a renforcé sa voix et accéléré sa mobilisation.
Un front uni s’est révélé plus puissant et plus efficace pour provoquer des
changements.

Mobilisez-vous à l’international. Grâce à ses contacts internationaux, le groupe a pu
rapidement dépasser les frontières. Ils ont lancé un appel au soutien d’autres pays et
d’autres organisations, et leur message s’est répandu comme une vague à travers
les continents.

Engager les influenceurs et les leaders d’opinion. En impliquant des personnes
influentes dans la société et sur les réseaux sociaux, le groupe a pu diffuser son
message à des groupes cibles plus larges tout en mobilisant un soutien inattendu.

Créer une plus grande prise de conscience. En utilisant diverses méthodes de
communication, du street art aux médias sociaux, le groupe a pu toucher rapidement
un large public et sensibiliser au problème et à ses solutions.

Dans une situation où le temps presse, ces individus engagés ont montré qu’en
faisant preuve de rapidité, de flexibilité et de créativité dans leur approche, ils
pouvaient influencer de manière pacifique. En combinant la technologie,la
collaboration et leur engagement stratégique, ils ont réussi à surmonter les obstacles
et à avoir un impact significatif sur le développement. Leur histoire est devenue un
exemple inspirant de la façon dont les gens, lorsqu’ils luttent ensemble, peuvent
créer un changement même lorsque les défis semblent insurmontables.

Le contact du Premier ministre avec la réalité

À l'aube, les premiers rayons du soleil ont percé le mystérieux brouillard qui balayait
les lacs et les forêts environnantes de la petite cabane de Yellowknife, au Canada.
Un sentiment magique régnait dans l'air, mais l'ambiance idyllique a été brusquement
interrompue par un message inquiétant des autorités, qui est parvenu au Premier
ministre suédois Ulf Kristersson et à son épouse Birgitta. Durant leur voyage de
vacances, ils s'étaient retrouvés au milieu d'une catastrophe naturelle qui avait
secoué toute la région et menacé leur propre sécurité. Les 20 000 habitants de la
ville reçoivent désormais des ordres d'évacuation. Le lendemain à midi, tout le
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monde aurait quitté la ville. La direction de la ville ne pouvait assumer la
responsabilité de ceux qui refusaient.

Les plans d'évacuation battaient leur plein, mais les aéroports ne pouvaient pas
accueillir tout le monde. Les personnes qui avaient le plus besoin d’aide, comme les
femmes avec des enfants en bas âge et les personnes âgées qui n’étaient pas en
parfaite santé, ont été évacuées en priorité par avion. Ulf et sa femme ont réalisé
qu'ils n'avaient pas le choix. Ils devraient se rendre en voiture au centre d’évacuation
et au campement le plus proche, situé à plus de 1 000 kilomètres. Avant le départ,
tous ceux qui quittaient la ville passaient devant un centre d'enregistrement où il leur
était demandé d'emmener avec eux une adolescente et sa grand-mère.

Au cours du voyage, il est devenu de plus en plus évident à quel point la nature avait
été affectée par les incendies et la fumée impitoyables le long de la seule route
reliant la ville au centre d'évacuation. La menace était tangible et le risque élevé. Le
voyage épuisant a nécessité 36 heures d'endurance et plusieurs arrêts en raison de
l'épaisse fumée qui flottait dans l'air.

À son arrivée au centre d'évacuation, Ulf a été accueilli par des personnes qui
avaient été contraintes de se séparer et qui étaient désormais confrontées à un
avenir incertain. Les yeux des personnes touchées racontaient des histoires de perte
et d’espoir. Leurs histoires étaient pleines de désespoir. Cette expérience a renforcé
la prise de conscience que le changement climatique n’était pas un danger lointain,
mais une crise permanente qui touche tout le monde, quelle que soit sa position
sociale.

La rencontre d'Ulf avec les personnes touchées et le voyage stressant à travers le
brouillard des incendies de forêt ont changé sa vision du changement climatique. Il
s’est rendu compte qu’une action décisive et des solutions durables étaient de la plus
haute importance. L’écoute des experts et l’investissement dans les technologies
d’adaptation sont devenus essentiels pour relever ce défi. Cette expérience est
devenue essentielle pour remodeler sa vision du leadership et renforcer sa
détermination à conduire le pays vers un avenir plus durable.

Lorsque le Premier ministre est revenu en Suède, il a apporté avec lui un
changement profond dans la façon dont il considérait son rôle de leader. La question
climatique ne peut plus être reportée à l’avenir. Les yeux ouverts sur la gravité du
changement climatique, il était déterminé à agir pour faire une différence positive. Le
difficile voyage de 1 000 km entre Yellowknife et le centre d’évacuation a constitué un
tournant dans sa vie, et il était déterminé à utiliser sa position pour apporter de réels
changements grâce à son leadership, à la fois pour son pays et pour la planète.
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Peut-être aurions-nous des priorités politiques complètement différentes de celles qui
existent aujourd’hui ?

mais

C’est nous, les électeurs, qui décidons quelles priorités les politiciens devraient
accorder aux démocraties.

La vie en Espagne à +2Ô C

Je me souviens d’une époque où l’Espagne était une terre de beauté et d’abondance. Nos
paysages verdoyants rappelaient constamment la générosité de la nature et ma petite
communauté vivait en harmonie avec ce cadre magnifique. Mais ensuite est arrivé le
changement climatique impitoyable et tout ce que nous aimions a commencé à disparaître.

Ma ville natale, autrefois luxuriante et remplie de collines verdoyantes, est désormais
devenue un désert. L’agriculture, que ma famille pratiquait depuis des générations, avait du
mal à survivre. La ferme de mes parents, où j'ai appris à cultiver et à prendre soin du sol,
était maintenant dévastée par une sécheresse que nous n'avions jamais connue
auparavant. La récolte était misérable et la nourriture commençait à manquer. Nos récoltes
sont mortes sous le soleil brûlant, et je ne pouvais m'empêcher de penser aux vieilles
histoires du sol luxuriant qui était autrefois le nôtre.

Les forêts que j’avais autrefois adoré explorer étaient désormais une bombe à retardement
constante. La chaleur et la sécheresse faisaient des incendies de forêt un danger constant.
Chaque été, nous retenons notre souffle et prions pour ne pas voir la fumée au loin. La peur
de perdre nos maisons et nos biens était écrasante et nous étions toujours prêts à évacuer
si l'incendie se rapprochait.

Avoir accès à l’eau potable était un luxe que nous ne pouvions plus tenir pour acquis. Les
rivières voisines, qui nous fournissait autrefois de l'eau douce, s'étaient asséchées pour
former de petits ruisseaux. Nous devions donner la priorité à l’utilisation de l’eau et
économiser chaque goutte. Parfois, nous devions parcourir de longues distances à pied
pour puiser l’eau des quelques sources encore disponibles. Cela nous rappelait à quel point
nous étions vulnérables aux forces de la nature.

Mes parents et amis qui vivaient près de la côte ont subi des inondations qui ont menacé
leurs maisons. Ils se sont battus pour protéger leurs propriétés, mais l’élévation du niveau
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de la mer était incessante. Beaucoup ont été contraints d’abandonner leur maison et de fuir
vers des endroits plus sûrs, ce qui était douloureux à voir.

Les étés étaient pénibles avec des vagues de chaleur constantes. Être dehors sans abri
était dangereux et beaucoup souffraient de coups de chaleur et d’autres maladies liées à la
chaleur. La pollution de l’air causée par les incendies et l’industrie rendait la respiration
difficile, et nos hôpitaux débordent de personnes luttant contre les problèmes de santé
causés par le changement climatique.

Ma famille et mes voisins ont eu du mal à survivre financièrement. Nos revenus agricoles
ont chuté de façon spectaculaire et il est devenu de plus en plus difficile de subvenir aux
besoins de nos familles et de payer nos factures. Beaucoup d’entre nous ont envisagé de
quitter notre pays bien-aimé à la recherche de meilleures opportunités.

Notre environnement a vu une augmentation du nombre de réfugiés climatiques en
provenance d’autres régions plus touchées. Cela nous rappelle à quel point le changement
climatique mondial affecte même les communautés isolées. Nous avons essayé de les aider
du mieux que nous pouvions, mais nos ressources étaient limitées.

Les entreprises et les commerces de notre ville la plus proche luttaient pour survivre.
Beaucoup ont fermé leurs portes en raison des conditions climatiques extrêmes et de
l'augmentation des coûts de l'énergie et de l'eau. Le chômage était élevé et notre avenir
financier était incertain.

Dans cette réalité dystopique, il était difficile de voir le moindre espoir. Mais au milieu de
toute cette misère, nous avons lutté pour survivre et essayer de trouver des solutions aux
problèmes créés par la crise climatique. Nous savions qu’il n’y avait pas de solution facile
pour sortir de cet avenir sombre, mais nous avons refusé d’abandonner l’espoir de sauver
ce qui restait de notre monde. Nous nous sommes soutenus mutuellement et collaboré pour
trouver des moyens de s’adapter aux conditions changeantes et, espérons-le, de contribuer
un jour à ralentir le changement climatique.

Livet en Italie à +3ÔC

À une époque marquée par la crise climatique, où l'Italie avait été durement touchée par une
augmentation de température de +3 degrés Celsius, je me suis retrouvée dans une réalité
dystopique que je n'aurais jamais pu imaginer. J’étais agriculteur dans l’une des régions les
plus touchées d’Italie et ma vie avait changé d’une manière que je n’aurais jamais pu
prévoir.
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L’environnement autour de moi avait subi un changement radical. Les collines verdoyantes
qui ornaient autrefois le paysage étaient désormais brunes et sèches, comme si la nature
elle-même avait perdu espoir. Les forêts se sont transformées en zones d’incendie et la
diversité de la vie végétale a considérablement diminué. Il y avait un triste silence dans l’air
et de nombreux animaux qui faisaient autrefois partie de notre écosystème n’étaient plus.

Le changement climatique est un rappel constant de notre vulnérabilité. Les étés étaient une
calamité avec des canicules constantes où le thermomètre dépassait souvent les 40o degré
Celsius. Il était dangereux de rester dehors sans protection, et beaucoup souffraient de
coups de chaleur et d’autres maladies liées à la chaleur. Le printemps et l’automne ont été
marqués par des pluies intenses et des inondations qui ont forcé les gens à fuir leurs
maisons et à perdre leurs biens.

La pauvreté et la mauvaise santé étaient devenues notre quotidien. Nos récoltes ont été
médiocres en raison de la sécheresse et des conditions météorologiques extrêmes, et les
prix des denrées alimentaires ont grimpé en flèche. Faire la queue pendant des heures pour
accéder à de l’eau potable était un problème constant et les hôpitaux étaient surpeuplés de
personnes souffrant de maladies liées au climat. Les réfugiés climatiques venus de régions
encore plus durement touchées que nous ont afflué dans nos villes déjà surpeuplées et les
ressources étaient rares.

La pénurie d'eau était grave. Les rivières voisines étaient à sec et le niveau des eaux
souterraines baissait rapidement. L’eau qui restait était souvent contaminée et nous avions
du mal à trouver des sources sûres. Le lavage, l'hygiène et l'assainissement qui
fonctionnaient étaient devenus un luxe qui n'allait plus de soi.

L'air était étouffant et pollué. Le smog recouvre les villes comme une couverture grise et
nous devions porter des masques de protection pour respirer. Les maladies pulmonaires et
autres problèmes de santé provoqués par la pollution atmosphérique sont de plus en plus
courants et le système de santé est surchargé.

L'économie était en ruine. Le chômage est élevé et de nombreuses entreprises ont fait
faillite en raison des conditions climatiques extrêmes et de l'augmentation des coûts de
l'énergie et de l'eau. Nos revenus étaient faibles et nous luttons quotidiennement pour
joindre les deux bouts.

Dans cet avenir sombre, il était difficile de voir le moindre espoir. L’harmonie de la nature
avait été rompue et l’homme était contraint de payer le prix de ses actes. Nous avions
beaucoup perdu, tant au niveau de notre environnement que de notre santé, et il semblait
que nous étions engagés dans une inexorable spirale descendante. Mais au milieu de toute
cette misère, certains d’entre nous luttaient pour survivre et essayaient de trouver des
solutions aux problèmes créés par la crise climatique. Nous savions qu’il n’y avait pas de
solution facile pour sortir de cet avenir sombre, mais nous avons refusé d’abandonner
l’espoir de sauver ce qui restait de notre monde.

En cette période de crise climatique, je me suis retrouvé parmi ceux qui ont été confrontés à
une décision difficile : rester dans le paysage dystopique qu'était devenu l'Italie avec une
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augmentation de température de +3 degrés Celsius, ou partir et chercher un avenir meilleur
ailleurs.

J'avais un ami proche, Marco, qui en était arrivé au même point dans sa vie. Lui et moi
avions cultivé nos terres ensemble pendant de nombreuses années et nous avions partagé
à la fois des succès et des revers. Aujourd’hui, alors que le monde autour de nous
s’effondrait, nous avions des opinions différentes sur la manière de gérer la situation.

Marco était déterminé à rester. Il a soutenu que notre lien avec notre pays et nos racines
étaient irremplaçables. Il ne voulait pas abandonner les terres qui appartenaient à sa famille
depuis des générations, même si elles étaient devenues un endroit aride et désolé. Il a
soutenu qu'en tant qu'agriculteurs, nous avons le devoir d'essayer de restaurer nos terres et
de lutter pour notre communauté, malgré les conditions terribles.

D’un autre côté, j’étais convaincu qu’il n’y avait plus d’avenir pour nous ici. J'avais vu nos
récoltes échouer année après année et nos sources d'eau diminuer considérablement.. Nos
enfants n’avaient plus la possibilité de recevoir une bonne éducation ni d’avoir un avenir sûr
dans ce paysage désolé. J'ai essayé de convaincre Marco que nous devions partir, chercher
une vie ailleurs où les conditions seraient plus favorables.

Nous avons eu nos discussions animées, parfois les larmes aux yeux, et parfois dans un
silence total lorsque nous avons réalisé que nous n'arriverions pas à nous convaincre.
Marco ne voulait pas abandonner sa maison et je ne voulais pas sacrifier l'avenir de ma
famille. En fin de compte, nous sommes arrivés à la douloureuse conclusion que nous
devions nous séparer.

J'ai décidé de chercher refuge pour ma famille et moi-même. J'avais entendu parler de pays
où ils avaient investi dans des solutions durables et où la crise climatique avait été traitée
plus efficacement. J'étais prêt à lutter et à travailler dur pour construire une nouvelle vie
dans un pays étranger.

Marco, quant à lui, a choisi de rester sur place et de continuer à se battre dans son pays
natal. Il m'a dit au revoir avec un câlin et m'a souhaité bonne chance. Nous avions des
visions différentes de l'avenir, mais nous avions toujours respecté les décisions de chacun.

Ce fut une séparation douloureuse, mais nous avons tous deux réalisé que nous avions pris
les décisions que nous pensions être les meilleures pour nous et nos familles. Dans un
monde où la crise climatique a bouleversé tout ce que nous connaissions, il n’y avait plus de
réponses faciles ni de bonnes ou de mauvaises décisions. Nous devions simplement suivre
notre cœur et espérer que nous trouverions ce que nous cherchions, où et à notre manière.

Lorsque ma famille et moi avons décidé de quitter l’Italie et de chercher un avenir meilleur
ailleurs, nous étions conscients des défis qui nous attendaient. Alors que nous luttions
auparavant contre les effets dévastateurs de la crise climatique, notre nouvelle patrie, la
Suède, allait devenir notre sanctuaire et le début d’une nouvelle vie.
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Nous n’étions pas seuls dans notre détermination à quitter notre patrie. Les réfugiés
climatiques du monde entier ont afflué en Suède, où les autorités ont tenté de faire face au
grand nombre de personnes en quête de protection et d'un avenir meilleur. La situation était
complexe et la Suède était confrontée à un énorme défi lorsqu'il s'agissait d'intégrer et de
soutenir ceux qui arrivaient.

Pour nous, agriculteurs italiens, il n’était pas évident de trouver du travail et un logement tout
de suite. Nous rêvions de continuer à cultiver, mais cela prendrait du temps et une
adaptation aux conditions suédoises. Les autorités suédoises ont mis en place un
programme visant à soutenir les réfugiés climatiques en leur offrant une éducation et un
développement professionnel dans des domaines ayant un impact positif sur
l'environnement. Cela nous a donné l’espoir de pouvoir reconstruire nos vies et contribuer à
la durabilité de notre nouvelle société.

Il n’a pas été facile de s’adapter à la culture et au climat suédois, mais nous nous sommes
sentis accueillis et soutenus par nos nouveaux voisins et par la société. L'intégration a été
un défi, mais nous avons réalisé que nous avions pris la bonne décision pour l'avenir de nos
enfants. Nous étions convaincus que la Suède, avec ses ressources et son souci de
l'environnement et de la durabilité, était le bon endroit pour construire une nouvelle vie.

Tout en poursuivant notre lutte contre la crise climatique et les défis qu’elle engendre, nous
avons le sentiment d’avoir fait le premier pas vers un avenir meilleur. Nous étions venus en
Suède dans l’espoir d’offrir à nos enfants un avenir plus sûr et plus durable, et nous étions
prêts à faire tout ce qu’il fallait pour rendre cela possible.

Ce n’était pas un voyage facile et nous savions que nous rencontrerions des difficultés en
cours de route. Mais notre détermination et notre espoir de bâtir un avenir meilleur pour
nous et nos enfants étaient plus forts que jamais. Nous avions laissé derrière nous notre
réalité dystopique en Italie et parié sur un nouveau départ en Suède, et nous espérons que
cette décision se révélera la bonne à long terme.

Empreinte écologique, changements de mode de vie

Les calculs de l'empreinte écologique ne sont pas basés sur des empreintes réelles dans la nature,
mais utilisent des statistiques de consommation et de production pour estimer la part de la capacité
renouvelable de la planète nécessaire pour produire tout ce que nous consommons et absorber les
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déchets produits. Dans le Rapport Planète Vivante, le WWF rend régulièrement compte de l'évolution
de l'empreinte de l'humanité et des différents pays, tout en montrant les effets sur la biodiversité. Si
tout le monde vivait comme nous en Suède, il faudrait environ 4 planètes.

Vivez-vous dans une empreinte 1.0 ?

Un jour, vous vous réveillez dans la belle Suède et ressentez un fort appel à vivre en harmonie avec
la nature. Votre objectif est simple mais profondément ancré dans la durabilité écologique. Vous
ouvrez votre fenêtre et respirez l'air frais, sachant que chaque respiration est liée à la santé de la
planète. Aujourd’hui, cela arrivera après deux semaines de préparation.

Pour atteindre cet objectif de durabilité écologique, commencez votre journée en faisant des choix
conscients. Au lieu d'enfiler rapidement des vêtements du dernier fast la collection de mode vous
sélectionnez soigneusement des vêtements fabriqués à partir de matériaux durables et produits avec
un impact minimal sur l'environnement. Vous réalisez que chaque choix que vous faites en matière de
vêtements a un lien direct avec l'impact de l'industrie textile mondiale sur l'environnement.

Votre petit-déjeuner est une composition d'aliments locaux et biologiques. Prenez le temps de
découvrir les producteurs locaux pour soutenir les aliments produits localement et réduire l'impact du
transport. Chaque bouchée est un acte conscient visant à réduire l'empreinte écologique.

Le transport est un autre facteur important dans votre quête de durabilité. Dans la mesure du
possible, vous privilégiez le vélo plutôt que la voiture et les transports en commun. Chaque voyage
devient une opportunité de réduire les émissions de dioxyde de carbone et de promouvoir un mode
de vie plus durable.

Votre maison est aussi un lieu où vous prenez vos responsabilités. Des panneaux solaires ornent le
toit et vous avez investi dans des appareils économes en énergie. La conscience que chaque kilowatt
que vous utilisez affecte directement les ressources de la planète vous pousse à être économe et
efficace.

Après une journée de choix conscient, vous vous installez pour vous détendre. Vous choisissez de
vous perdre dans un livre au lieu de dévorer des heures devant une télé ou un ordinateur. Moins de
consommation d’énergie et moins de déchets électroniques font partie de votre quête de durabilité
écologique.

Lorsque vous réfléchissez à la journée, vous ressentez un sentiment de satisfaction. Vous réalisez
qu’à travers vos actions, étape par étape, vous êtes sur la bonne voie pour réduire votre empreinte
écologique. Si tout le monde en Suède vivait comme vous, nous nous rapprocherions d’un mode
d’existence durable sur cette planète. Vivre en harmonie avec la nature n'est pas seulement un
objectif, c'est votre style de vie.

35 000 couronnes suédoises (SEK)à consommer par mois.

Rencontrez Erik, un homme nouvellement engagé à réduire son empreinte écologique. Avec 35 000
SEK d'espace de consommation par mois, il relève le défi de remodeler son style de vie avec une
empreinte écologique 1.0. Un voyage qui demande de la créativité, de la conscience et quelques
sacrifices.
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Tout d’abord, Erik examine de plus près sa situation en matière de logement. Il réfléchit à la possibilité
de se rapprocher de son travail pour réduire l'impact des déplacements. En optant pour un logement
plus petit, voire en envisageant un logement partagé, il peut à la fois réduire ses coûts de logement et
réduire sa consommation d'énergie.

La prochaine étape pour Erik est de penser à sa nourriture. Il décide de réduire sa consommation de
viande et de se concentrer plutôt sur une alimentation à base de plantes. Faire ses courses
localement et cultiver ses propres légumes devient une priorité. En réduisant sa dépendance aux
aliments à fort impact en dioxyde de carbone, Erik peut réduire considérablement son empreinte
écologique.

Le transport est un autre aspect de la vie d'Erik qui doit changer. Il envisage de vendre sa voiture et
de miser plutôt sur le vélo, les transports en commun et les transports partagés. Chaque voyage
devient non seulement une aventure mais aussi une étape vers la réduction des émissions de
dioxyde de carbone.

En matière de vêtements, Erik se rend compte qu'il n'a pas besoin de suivre constamment les
dernières tendances. Au lieu d’acheter des vêtements de manière impulsive, il choisit d’investir dans
des vêtements durables et de haute qualité qui durent plus longtemps. Il explore également les
friperies et échange des vêtements avec des amis pour réduire son empreinte dans l'industrie de la
mode.

Erik apporte également des changements dans sa maison. En installant des panneaux solaires, en
utilisant des appareils économes en énergie et en prenant soin d’éteindre les lumières lorsqu’elles ne
sont pas nécessaires, il réduit considérablement sa consommation d’énergie.

Enfin, pour équilibrer la transformation de son style de vie, Erik recherche une communauté et du
soutien. Il participe à des groupes environnementaux locaux et s'engage dans des projets
communautaires qui favorisent la durabilité. En inspirant et en s'inspirant des autres, il se rend
compte que chaque action individuelle a un impact collectif.

Erik découvre que le changement n'est pas seulement une question de sacrifices, mais aussi de créer
un style de vie plus riche et plus significatif. Avec 35 000 SEK comme espace financier et une volonté
de faire la différence, il est sur la bonne voie pour vivre en harmonie avec la planète.

50,000 par mois à une empreinte de 1,0

La famille Larsson, composée de deux adultes et de leurs deux enfants, relève le défi de
remodeler ses habitudes de consommation pour atteindre une empreinte écologique de 1,0
avec un budget mensuel de 50 000 SEK. Conscients de la nécessité de durabilité et animés
par le désir de léguer une planète saine à leurs enfants, ils déploient des efforts concertés
pour apporter des changements significatifs à leur mode de vie.

Tout d’abord, la famille examine son logement. Ils envisagent la possibilité de réduire la taille de leur
maison pour en faire une version plus petite et plus économe en énergie. En investissant dans des
appareils économes en énergie et en améliorant l’isolation, ils réduisent leur consommation d’énergie.

Les habitudes alimentaires sont le prochain domaine à changer. La famille passe à une alimentation
principalement végétale et réduit sa consommation de viande. Ils commencent à acheter davantage
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de produits locaux et biologiques, et plantent même quelques légumes dans le jardin pour réduire
davantage leur empreinte écologique. Ce sera non seulement un projet amusant pour les enfants,
mais aussi une expérience d'apprentissage sur la durabilité.

Le transport devient un aspect clé pour la famille. Ils envisagent de remplacer leur voiture par une
voiture électrique ou d’utiliser plus souvent les transports en commun et le vélo. Les voyages du
week-end deviennent l'occasion d'explorer la région au lieu de faire de longs trajets en voiture.

Pour les vêtements, il s’agira d’une combinaison d’achats de seconde main et d’investissement dans
des marques de vêtements durables. En changeant et en réutilisant les vêtements, ainsi qu'en étant
consciente des choix de matériaux, la famille réduit son empreinte dans l'industrie de la mode.

Dans la maison, ils installent des panneaux solaires pour profiter des énergies renouvelables et
remplacent les ampoules traditionnelles par des lampes LED économes en énergie. Les enfants
participent à l’extinction des appareils électroniques et des lumières inutiles pour en apprendre
davantage sur l’efficacité énergétique.

La famille Larsson revoit également ses activités de loisirs. Au lieu d’acheter de nouveaux jouets ou
gadgets, ils explorent la nature ensemble, assistent à des événements locaux et investissent dans
des expériences plutôt que dans des biens matériels.

En même temps, ils s'impliquent dans des projets locaux de développement durable et participent aux
efforts de la communauté locale pour réduire leur empreinte collective. Cela devient une opportunité
de bâtir une communauté et d’inspirer les autres à apporter des changements similaires.

En procédant à ces ajustements et en étant consciente de ses choix, la famille Larsson crée un mode
de vie respectueux de l'environnement. Avec un budget de 50 000 SEK, ils montrent que les choix
durables sont non seulement possibles, mais aussi accessibles et enrichissants pour toute la famille.

Le style de vie avec 50 000 pour la consommation et 11 en empreinte

La famille Larsson menait depuis longtemps une vie confortable et bien ordonnée. Élevés à une
époque de croissance économique et d’abondance, ils se sont progressivement adaptés à la culture
de consommation ambiante sans réfléchir soigneusement aux conséquences de leurs choix.

Tout a commencé avec leur maison. Le rêve d’une plus grande maison dans le quartier exclusif est
devenu une évidence à mesure que les carrières s'épanouissent et que les revenus augmentent.
Sans hésitation, ils ont investi dans une maison spacieuse dotée de tout le confort moderne, d'une
pièce supplémentaire pour chaque membre de la famille au grand jardin bien entretenu qui invitait à
de luxueuses garden-parties.

La nourriture est devenue une expérience gustative et un symbole de statut social pour la famille
Larsson. Ils appréciaient la cuisine internationale, les ingrédients exotiques et les visites au restaurant
devenaient une partie régulière de leur vie. Faire des achats rapides et pratiques est devenu une
priorité, et ils ont estimé que le prix n'était pas un problème lorsqu'il s'agissait de qualité et de
commodité.

Le style de vie de la famille se reflétait également dans leurs habitudes de voyage. Les vacances
exotiques, les week-ends et les excursions d'aventure font désormais partie de leur ADN. Explorer le
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monde était une évidence et ils ont pris l’avion en première classe pour maximiser le confort de leur
voyage.

La mode était un autre aspect dans lequel la famille Larsson suivait le rythme des tendances. Ils
achetaient des vêtements de marques prestigieuses et suivaient les dernières tendances. Les
vêtements n’étaient pas seulement des vêtements, mais aussi l’expression de leur statut social et de
leurs goûts individuels.

La voiture était évidemment du dernier modèle et était largement utilisée pour toutes sortes de
courses, des courses rapides aux courses aux longs trajets en voiture. L’idée de réduire le nombre de
véhicules ou d’envisager des modes de transport alternatifs ne leur avait pas traversé l’esprit.

Ce niveau élevé de consommation était devenu la norme pour la famille Larsson, un style de vie dans
lequel ils vivaient sans aucun doute. Ce n’est que lorsqu’ils ont commencé à réfléchir à la santé de la
planète et aux effets de leur mode de vie sur l’environnement qu’ils ont réalisé la nécessité d’un
changement. Forts de leur perspicacité et du désir de contribuer à un avenir plus durable, ils ont
commencé à évaluer et à ajuster leurs habitudes de consommation afin de réduire leur empreinte
écologique. C'est devenu un voyage vers un mode de vie plus conscient et responsable pour la
famille Larsson.

Adopter un style de vie
Le changement dans le mode de vie de la famille Larsson a commencé comme une marche
silencieuse, une pression rampante de la société qui les entourait qui, lentement mais sûrement, a
commencé à les guider vers un avenir plus durable. C’était comme si une conscience collective s’était
glissée dans leur quotidien et remettait en question les conventions qu’ils suivaient depuis si
longtemps.

Ce sont les voisins qui ont commencé à échanger leurs expériences sur la durabilité, à discuter des
avantages des panneaux solaires et à échanger des conseils sur la culture de leurs propres légumes.
La famille Larsson a ressenti un nouveau type de communauté, une communauté qui ne consistait
pas seulement à partager des clôtures et des pelouses, mais à partager le désir de faire une
différence.

À l’école, les enfants ont commencé à être sensibilisés aux questions environnementales et à la
durabilité. Ils rentrent à la maison avec un enthousiasme et une curiosité qui déteignent sur les
parents. Soudain, il est devenu naturel de parler du changement climatique à table et d’explorer ce
qu’ils pourraient faire en famille pour réduire leur empreinte écologique.

Les médias sociaux sont devenus une plate-forme sur laquelle la famille Larsson a pu voir non
seulement des mises à jour d'amis et de connaissances sur leur mode de vie, mais également un flux
d'informations sur des initiatives durables, des changements simples de style de vie et des histoires
inspirantes de personnes du monde entier qui faisaient de petits pas vers un monde plus vert. avenir.

C’était comme si la durabilité était devenue une tendance, une tendance qui ne concernait pas la
consommation et l’abondance, mais plutôt des choix conscients et une communauté. Les influenceurs
ont partagé leurs propres parcours vers le développement durable et ont inspiré les autres à faire de
même. Les Larsson considéraient ces histoires comme de petites étincelles de changement qui, une
fois recueillies, pourraient déclencher un nouveau mode de vie.
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Dans leur groupe communautaire local, ils ont entendu parler de projets et d'événements promouvant
la durabilité. Les voisins ont organisé des efforts communs pour recycler et réduire les déchets, et
tout à coup, la famille Larsson a fait partie d'un mouvement. Ils ont commencé à réaliser que leurs
choix non seulement les affectent eux-mêmes, mais contribuent également à un changement positif
plus large.

C’était comme si la société leur avait confié une mission subtile, un appel à faire partie de la solution
plutôt que du problème. La famille Larsson, attirée par l'esprit de la communauté et l'engagement
croissant qui l'entoure, a saisi avec joie et enthousiasme l'opportunité de remodeler son mode de vie
pour le rendre plus durable. Il ne s’agissait pas seulement d’un changement pour eux, mais d’une
réponse collective à la mission globale consistant à prendre soin de la planète pour les générations
futures.

Les politiques veulent consommer plus

La narration est comme un jeu dans lequel les politiciens sont les maîtres et les citoyens les
adversaires. Dans ce jeu, le message est un élément puissant qui se propage à tous les
niveaux et contrôle les pensées et les actions des gens.

Imaginez que les politiques aient une baguette magique qu'ils agitent et murmurent à l'oreille
des gens : « Consommez plus, mon ami ». "C'est la clé du bonheur et de la réussite." Cette
charmante formule commence à s’infiltrer dans les esprits comme une mélodie envoûtante à
laquelle on ne peut résister.

Bientôt, les gens commencent à mesurer leur propre valeur à l’aune des choses qu’ils
possèdent. Plus il y a de gadgets, plus vous vous sentez satisfait et satisfait. Le message
des politiciens devient comme une voix intérieure qui murmure : « Vous avez besoin de ce
nouvel objet brillant pour être heureux. » C’est ainsi que commence la quête du bonheur par
la consommation.

C’est comme si la société dansait au rythme des politiciens. Les grands magasins et les
centres commerciaux deviennent des temples où les gens sacrifient leur argent pour
satisfaire la faim toujours croissante créée par les politiciens. C'est comme un cercle de
désirs sans fin, où le message des politiciens est le chef d'orchestre et le peuple l'orchestre.

Mais sous la surface, un conflit bouillonne. Les gens commencent à se demander s’ils sont
vraiment libres ou s’ils suivent simplement un conducteur invisible. Ils se sentent piégés
dans une seule consommation piège, mais le message des politiciens est tellement ancré
dans leur conscience qu’il est difficile de s’en libérer.

Cela devient comme une bataille entre deux forces : d'un côté le message séduisant
d'abondance des politiciens et de l'autre le bon sens des gens qui murmurent : « Ai-je
vraiment besoin de cela pour être heureux ?

Ainsi, l'histoire de la façon dont les gens sont affectés par le message constant des
politiciens de consommer davantage devient comme un voyage dramatique à travers l'âme
de la société, où chaque individu lutte pour trouver l'équilibre entre son propre bien-être et
l'appel séduisant des politiciens. baguette magique.
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La tâche et le rôle des médias pour changer les tendances et les modes de vie

La fonction publique a une tâche et un rôle importants lorsqu’il s’agit d’influencer les tendances et les
modes de vie. En agissant comme une plateforme d’information, d’éducation et d’influence culturelle,
le service public peut jouer un rôle clé dans la promotion de modes de vie durables et d’une
consommation consciente.

Premièrement, c’est grâce aux reportages et aux documentaires que le service public a la possibilité
de mettre en lumière les défis environnementaux mondiaux et de promouvoir la sensibilisation à la
durabilité. En rendant compte des conséquences de la surconsommation, du changement climatique
et d’autres problèmes environnementaux, ils peuvent inciter les téléspectateurs à réfléchir à leurs
propres habitudes.

Sous la forme de programmes éducatifs et de campagnes d’information, le service public peut fournir
aux téléspectateurs les outils et les connaissances nécessaires pour faire des choix durables. Il peut
s'agir d'expliquer les avantages des sources d'énergie renouvelables ou de montrer comment vous
pouvez réduire votre empreinte écologique grâce à de petits changements quotidiens.

En intégrant la durabilité dans les programmes et séries de divertissement, le service public peut
également influencer les normes et tendances culturelles. Les personnages qui vivent de manière
durable, les dialogues qui discutent des questions environnementales et les représentations positives
des choix durables peuvent tous contribuer à intégrer la durabilité dans l’identité culturelle.

La fonction publique a également la possibilité de collaborer avec d’autres secteurs, tels que les
entreprises et les établissements d’enseignement, pour créer une vision globale de la durabilité. En
favorisant la collaboration et le dialogue, ils peuvent contribuer à créer une culture où la durabilité est
une priorité dans toute la société.

De plus, la fonction publique peut utiliser ses propres processus et ressources internes pour réduire
son propre impact sur l’environnement et servir d’exemple aux autres. En démontrant des mesures
concrètes, telles que la réduction de la consommation d’énergie et l’utilisation efficace des
ressources, ils peuvent inspirer d’autres à emboîter le pas.

En résumé, la fonction publique joue un rôle important en façonnant et en influençant les tendances
et les modes de vie de la société. En utilisant leurs canaux d’information, d’éducation et d’influence
culturelle, ils peuvent contribuer à sensibiliser à la durabilité et promouvoir des changements positifs
dans la société.

80 pays ont élevé leur niveau de vie à une empreinte 1,0

Dans un avenir où la santé de la planète est une préoccupation mondiale, quelque 80 pays ont pris la
décision collective de lutter vers un niveau de vie durable dans le cadre de l’empreinte écologique
1.0. Il s’agit d’un accord historique dans lequel ces nations ont compris que l’augmentation du niveau
de vie ne devait pas nécessairement se faire aux dépens de la planète, mais plutôt en harmonie avec
elle.
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Dans ce consensus mondial, les innovations technologiques et l’échange de connaissances sont
devenus des outils fondamentaux. Les pays ont commencé à investir dans les technologies vertes et
les sources d'énergie renouvelables pour répondre à leurs besoins énergétiques sans surexploiter les
ressources de la planète. Des parcs équipés de panneaux solaires parsemaient le paysage, des
éoliennes dansaient à l’horizon et les centrales hydroélectriques devenaient une source d’énergie
propre.

L'éducation et la sensibilisation sont devenues une partie importante de ce voyage. Dans les écoles
et les communautés, les enfants et les adultes ont appris les principes de la durabilité, et les citoyens
eux-mêmes sont devenus des agents actifs du changement.Projet communautaire et les initiatives
communautaires en faveur de l'autosuffisance ont prospéré et les gens ont partagé leurs
connaissances sur la manière de vivre de manière plus durable.

Les 80 pays donnent la priorité à la production et à la consommation locales pour réduire l’impact des
transports et promouvoir les affaires à l’intérieur de leurs frontières. Les marchés locaux sont devenus
des centres d'activité économique et l'agriculture à petite échelle a prospéré pour répondre aux
besoins d'une population croissante sans appauvrir les ressources de la Terre.

Un changement des habitudes de consommation était au cœur de cette transition. Les gens ont
commencé à privilégier la qualité à la quantité et ont acheté de manière consciente et durable.
L'économie de partage et la réutilisation sont devenues la norme, et les produits ont été conçus pour
être durables et faciles à réparer.

L'urbanisme a subi une transformation. Les transports publics et le vélo ont été privilégiés, des
espaces verts ont été créés pour préserver la biodiversité et les bâtiments ont été conçus dans un
souci d'efficacité énergétique. Les villes sont devenues un exemple d'un avenir durable, où les gens
pourraient vivre et travailler sans nuire à l'environnement.

Dans ce monde de collaboration, les économies des pays sont passées d’une dépendance à des
ressources non renouvelables à un moteur d’innovation et de durabilité. Les investissements dans la
recherche et le développement ont conduit à des percées dans les technologies vertes, et
l’entrepreneuriat a prospéré dans des secteurs favorables à des solutions durables.

Ce voyage vers un niveau de vie au sein de Footprint 1.0 était une réalisation collective qui a non
seulement donné aux gens une meilleure qualité de vie, mais a également préservé les ressources
de la planète pour les générations futures. C’est devenu un exemple à suivre pour le reste du monde,
une histoire inspirante sur la manière dont les frontières nationales pouvaient être dépassées pour
créer un avenir commun et durable.

Même empreinte pour les pays

Dans un monde où l’égalité et la durabilité étaient au centre des préoccupations, les pays riches ont
décidé de repenser leurs habitudes de consommation et l’utilisation des ressources pour faire place à
la justice mondiale. Dans le même temps, ils ont reconnu la nécessité de soutenir les pays pauvres
dans leurs efforts pour élever leur niveau de vie et garantir le respect des droits humains
fondamentaux.

Rencontrez Anna, une citoyenne consciente d'un pays riche. Elle s’est rendu compte que son mode
de vie, caractérisé par une consommation abondante et une empreinte écologique élevée, avait des
conséquences à la fois sur la planète et sur les populations d’autres régions du monde. Désireuse de
changer et de soutenir la justice mondiale, Anna a commencé à remodeler son mode de vie.
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Anna a commencé par réduire son empreinte écologique personnelle. Elle a opté pour un régime
alimentaire à base de plantes, a réduit ses déplacements et a investi dans des produits durables. Il ne
s’agissait pas seulement d’un changement dans son mode de vie, mais aussi d’un choix conscient de
réduire l’impact sur les ressources mondiales.

Dans le même temps, le gouvernement du pays riche s’est ouvert au soutien d’initiatives durables.
Les impôts ont stimulé les investissements verts et des incitations ont été accordées aux entreprises
qui adoptent des pratiques respectueuses de l'environnement. Il est devenu évident que les décisions
économiques pouvaient avoir un impact positif à la fois sur la planète et sur la vie des gens.

Les pays riches ont également commencé à partager activement leur expertise technologique et leurs
recherches pour aider les pays les plus pauvres à se développer de manière durable. Grâce à des
projets de coopération internationale, les connaissances sur les sources d'énergie renouvelables, les
techniques agricoles et les technologies de purification de l'eau ont été partagées pour renforcer la
capacité des pays pauvres à répondre eux-mêmes à leurs besoins fondamentaux.

Dans une situation fictive, les gouvernements des pays riches ont décidé de réserver une partie de
leurs budgets pour soutenir des projets mondiaux de développement durable. Cette aide financière
était destinée non seulement aux infrastructures, mais également à l'éducation et au renforcement
des capacités, créant ainsi un changement durable à long terme dans les pays pauvres.

Les pays pauvres, qui ont désormais accès à des technologies et à des ressources durables,
pourraient commencer à améliorer leur niveau de vie. Un meilleur approvisionnement en eau, une
meilleure éducation et un meilleur accès à l’énergie propre sont devenus une réalité pour des
personnes qui luttaient auparavant pour leurs droits humains fondamentaux.

Anna et des gens comme elle dans les pays riches ont réalisé que la durabilité et la justice mondiale
étaient étroitement liées. En réduisant l’empreinte écologique dans les pays riches tout en soutenant
le développement durable dans les pays les plus pauvres, il est devenu possible de créer un équilibre
qui profite à l’ensemble de l’humanité et de la planète. C'était une histoire de coopération, de
responsabilité et de quête d'un monde plus juste.

Conscience et des connaissances sur l'impact du changement environnemental et
climatique sur notre mode de vie

Dans une petite ville appelée Gröndal, vivait un groupe de personnes occupées à leur vie
quotidienne. C'était un endroit où le balayeur partageait le trottoir avec l'avocat et où le
propriétaire du café connaissait chaque résident par son nom. Mais malgré la surface
idyllique, il y avait un malaise dans l’air, un malaise qui ne demandait qu’à prendre vie.

Un jour, une jeune femme nommée Emma est venue à Gröndal. Elle portait un sac à dos
rempli de faits, d’inspiration et d’un désir ardent de faire un changement. Emma savait que
les habitants de Gröndal n'avaient pas le temps de s'asseoir et de lire de gros rapports sur le
changement climatique. Elle a donc décidé de raconter leur histoire d’une manière qui les
ferait réfléchir et agir.
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Elle a commencé par organiser un grand cinéma en plein air dans le parc de la ville. Les
habitants étaient curieux et rassemblés sur la pelouse sous les étoiles. Emma avait créé un
film qui racontait l'histoire de Gröndal et comment les changements environnementaux
affectent leur mode de vie, du changement des saisons à l'augmentation du prix des
légumes cultivés localement.

Après le film, Emma les a surpris en invitant des experts environnementaux locaux et des
agriculteurs à partager leurs expériences. Ils ont parlé de moyens simples de réduire
l'empreinte carbone, comme cultiver ses propres légumes, réduire la consommation de
viande et utiliser des énergies renouvelables. Emma a montré que de petits changements
dans la vie quotidienne pouvaient en réalité faire une grande différence.

Mais Emma ne s'est pas arrêtée là. Elle a organisé des « Mardis verts », au cours desquels
des entreprises et des magasins locaux proposaient chaque semaine des réductions sur des
produits respectueux de l'environnement. La ville est devenue la Mecque du recyclage et du
vélo, et bientôt les initiatives vertes ont fleuri partout.

Les gens ont commencé à comprendre que leurs actions, même les plus petites, avaient un
impact direct sur l’environnement et le climat. Gröndal s'est progressivement transformée en
une ville où les choix conscients faisaient naturellement partie de la vie quotidienne.

Tout a commencé avec une jeune femme avec un sac à dos et une histoire qui a touché le
cœur. Cela a montré que le changement ne doit pas nécessairement être difficile ou
ennuyeux. Parfois, il suffit d'éveiller la curiosité et d'inciter les gens à agir, et c'est
exactement ce qu'Emma a fait dans le petit Gröndal.

L'initiative d'Emma à Gröndal a poussé comme une graine verte et s'est propagée à travers le
pays comme une vague de changement. La nouvelle du changement de mode de vie de la
petite ville pour préserver l’environnement a rapidement attiré l’attention des médias et du
public. Voici comment le mouvement vert de Gröndal est devenu une source d'inspiration
nationale :

​ Couverture médiatique et réseaux sociaux :
Les médias locaux et nationaux ont été captivés par l'histoire inspirante de Gröndal.
Les journalistes ont écrit des articles, mené des interviews et créé des reportages sur
la petite ville qui a apporté de grands changements. Les images et les vidéos se sont
répandues comme une traînée de poudre sur les réseaux sociaux et les citoyens de
tout le pays ont commencé à partager leurs propres idées et initiatives.

​ Campagne nationale et collaboration:
Inspirées par Gröndal, des organisations environnementales et des entreprises ont
lancé des campagnes nationales pour encourager d'autres villes à suivre leur
exemple. Ils ont créé des collaborations avec des célébrités et des influenceurs pour
sensibiliser et impliquer un public plus large. Le progrès vert de Gröndal est devenu le
symbole d'un mode de vie durable.
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​ Soutien politique et législation :
Les politiciens et les décideurs de différentes régions du pays ont pris l'initiative de
Gröndal comme modèle pour promouvoir un comportement respectueux de
l'environnement. Cela a conduit plusieurs villes et municipalités à adopter des
mesures similaires et à créer des incitations pour que les citoyens vivent plus
longtemps et de manière durable.. Des lois et directives nationales ont également
commencé à prendre forme pour soutenir une stratégie globale respectueuse du
climat.

​ Éducation et sensibilisation :
Écoles et les universités ont intégré l'histoire de Gröndal dans leurs programmes pour
enseigner les choix respectueux de l'environnement et leur impact sur la société. Des
programmes éducatifs et des ateliers ont été créés pour diffuser les connaissances
sur la durabilité, et des conférenciers ont voyagé à travers le pays pour partager
l'histoire de la réussite de Gröndal.

​ Implication locale :
Des mouvements populaires et des organisations locales ont été lancés dans tout le
pays pour promouvoir la sensibilisation à l'environnement et les comportements
durables. Les gens ont été incités à s'impliquer dans leurs propres communautés et à
apporter des changements au niveau local. C’est devenu un mouvement populaire où
chaque individu se sentait impliqué dans l’objectif plus large de sauver la planète.

Gröndal est finalement devenue non seulement une ville mais un symbole de toute la quête
de la Suède pour un avenir durable. Ce qui a commencé comme une histoire locale de
changement est devenu un hymne national inspirant pour une nation plus verte et plus
consciente.

Sentiments lorsque vous êtes obligé de quitter votre style de vie

Quitter son mode de vie établi peut être comme se jeter dans l'inconnu, comme abandonner
un port sûr pour une mer incertaine. Cela peut susciter diverses émotions et chaque individu
réagit au changement à sa manière. Voici quelques-uns des sentiments que les gens
peuvent ressentir lorsqu’ils sont obligés d’abandonner leur mode de vie actuel :

​ Incertitude : Le changement est souvent synonyme d'incertitude, et abandonner son
mode de vie établi peut donner l'impression de perdre du terrain. L’incertitude quant à
l’avenir et à l’impact des nouvelles élections peut créer un sentiment d’insécurité.

​ Deuil : Laisser quelque chose derrière soi, qu'il s'agisse d'une habitude, d'un lieu ou
d'un mode de vie, peut déclencher des sentiments de chagrin. C'est comme dire au
revoir à un vieil ami et le remercier pour les routines familières.

​ Résistance : Les gens peuvent ressentir de la résistance au changement, même s’ils
savent que c’est pour le mieux. Il peut être difficile de rompre avec les schémas et le
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confort établis, et la bataille interne entre l’ancien et le nouveau peut être stressante.

​ Excitation : D’un autre côté, le changement peut également susciter des sentiments
d’excitation et d’aventure. L’opportunité d’explorer quelque chose de nouveau et de
découvrir des aspects inattendus de la vie peut être un puissant moteur.

​ Culpabilité : si le changement est lié à la réduction de l'impact sur l'environnement ou
à l'amélioration de la société, les gens peuvent se sentir coupables de leur
comportement passé. Cela peut constituer un double défi lorsque l’on a du mal à
accepter le changement et à gérer des sentiments de culpabilité.

​ Espoir : Malgré les défis et les montagnes russes émotionnelles que le changement
peut engendrer, il peut aussi créer un sentiment d’espoir. Espoirà propos de ça fait
une différence, espère un avenir meilleur et espère créer des changements
significatifs dans sa propre vie et dans le monde.

Quitter votre style de vie peut être un voyage complexe rempli d’émotions contradictoires,
mais c’est aussi une opportunité de croissance personnelle et un impact positif sur le
monde qui vous entoure.

Changer les réactions du mode de vie

Changer de mode de vie peut déclencher différentes réactions et actions selon l'attitude et le
point de vue d'une personne. Voici quelques scénarios possibles basés sur différentes
attitudes :

​ Personnalisation enthousiaste :
● Actions: La personne accueillie le change avec enthousiasme et s’engage

activement dans l’adaptation de son mode de vie. Ils peuvent commencer à
cultiver leurs propres légumes, acheter des produits respectueux de
l’environnement et devenir des défenseurs d’un comportement durable.

● Effets: Cette attitude peut avoir un impact positif sur la santé de la personne
et sur l'environnement. De plus, l’enthousiasme peut être contagieux et inciter
les autres à entreprendre des changements similaires.

​ Résistance et dévalorisation :
● Actions: La personne résiste au changement et minimise la nécessité

d’adapter son mode de vie. Ils continuent de vivre comme d’habitude et
considèrent les mesures respectueuses de l’environnement comme
excessives ou inutiles.

● Effets: La résistance peut entraîner une charge continue sur l'environnement
et peut-être même sur la santé de la personne. Cela peut également
contribuer à retarder les efforts conjoints visant à résoudre les défis
environnementaux.
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​ Confusion et incertitude :
● Actions: La personne se sent dépassée par les informations sur les

changements de style de vie. Ils font peut-être de petits pas en direction de la
durabilité, mais ne savent pas quelles mesures feront réellement une
différence.

● Effets: Les changements peuvent être graduels et minimes, et la personne
peut ressentir une conscience accrue de ses choix. Cependant, la confusion
peut persister et les empêcher d’apporter des changements plus significatifs.

​ Anxiété et culpabilité :
● Actions: La personne ressent une forte anxiété et une forte culpabilité face à

son mode de vie passé. Ils peuvent surcompenser en procédant à des
changements drastiques, comme éliminer complètement certains produits de
leur vie ou se surmener.

● Effets: Malgré de bonnes intentions, des mesures excessives peuvent être
difficiles à maintenir et conduire à un épuisement émotionnel. Il est important
pour la personne de trouver un équilibre entre responsabilité et bien-être.

​ Adaptation progressive et consciente :
● Actions: Les gens font de petits pas progressifs vers un mode de vie plus

durable. Ils opèrent des changements à leur propre rythme, peut-être en
effectuant des achats conscients, en réduisant les déchets et en utilisant des
modes de transport plus respectueux de l'environnement.

● Effets: Cette méthode peut être durable sur le long terme et s'intégrer en
douceur dans la vie de la personne. Cela peut créer une base stable pour des
changements à long terme et contribuer à un impact positif sur
l’environnement.

Le parcours de chaque personne vers l'adaptation de son mode de vie est unique et le
résultat dépend de ses attitudes, de sa motivation et de sa capacité à faire face au
changement.

Addition

Nous avons maintenant retourné toutes les pierres pour essayer de comprendre
comment obtenir un monde aussi proche de celui que décrivent les visions. On nous
a donné des descriptions et des histoires fantastiques sur le monde, mais on nous a
aussi donné des obstacles trop difficiles et insurmontables. décrit. Certains obstacles
peuvent être surmontés.

Malheureusement, nous ne pouvons pas atteindre les objectifs/visions grâce au
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principal don que possèdent les humains pour résoudre les contradictions - le
langage - parce que cette ressource n'est pas suffisante et l'a rarement été au cours
de l'histoire.

De plus, nous avons un autre don qui nous est unique : pouvoir étudier le passé, en
tirer de l'expérience et appliquer ces connaissances lors de la planification de
l'avenir. Toutefois, cela nécessite la participation d’experts et de chercheurs jusqu’à la
ligne d’arrivée des processus décisionnels.

Les dirigeants du monde ont désormais une nouvelle occasion de ralentir le
réchauffement climatique lors d’une réunion sur le climat fin 2023. S’il n’est toujours
pas reconnu que le monde se trouve au milieu d’une période où les conditions de
toutes les formes de vie sont fortement menacées, les chances d'un avenir gérable
sont alors considérablement réduites.

Si l'on évite également de se mettre d'accord sur les décisions nécessaires lors de
cette réunion de deux semaines, les citoyens des démocraties du monde ne peuvent
pas continuer à rester assis passivement et à regarder pendant que le bus chargé de
toutes les formes de vie de la terre se dirige lentement vers le « purgatoire ».

Quelle est la raison pour laquelle les dirigeants du monde n'assument pas leurs responsabilités,
même si le chef de l'ONU qualifie leur inaction de criminelle ?

Le système économique ne prend en compte rien d’autre que le besoin de croissance
accrue du monde occidental. Ce modèle ne pouvait pas faire avancer le
développement pour le bien de la planète et des formes de vie. La plus grande étude
sur l'impact de l'économie sur la société montre que depuis le XVIIIe siècle, les
décisions économiques ont accru les inégalités dans le monde (la prise en compte
des besoins de la nature était une utopie jusqu'en 2010). Les limites planétaires et
les besoins de tous les peuples en matière de besoins fondamentaux établis tels que
la nourriture, l’eau, les soins de santé, l’énergie et une répartition équitable – pour
garantir les droits de l’homme, doivent être pris en compte dans les objectifs d’un
programme économique.

Le fait est que la consommation excessive de ressources de l’Occident est la
plus grande source de stress sur la planète. Aujourd'hui, les 10 pour cent les plus
riches de la population mondiale et les modèles de production des entreprises qui
produisent les biens et services achetés constituent un problème très grave. D’ici
2030, la demande mondiale en eau devrait augmenter de 30 pour cent et la
demande en nourriture et en énergie de 50 pour cent.
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Le système démocratique a enfermé la prise de décision dans des structures qui
entravent le développement vers une société écologiquement durable.

Lors de la conférence des Nations Unies en septembre 2023, il a été déclaré que le
système de veto doit être changé.

De plus, la souveraineté des pays est lié à des engagements clairs assortis de
représailles.

Les différentes fonctions du système démocratique doivent être révisées.

Le système politique Les bases décisionnelles du pays ne peuvent pas continuer à
reposer sur des idées du XIXe siècle.

Les élus politiques doivent subir un test de santé et de condition physique.

Les conditions du marché libre doivent être considérées et fortement réglementées.

Un trop non réglementé capitalisme.

La liberté de l'individu doit être coordonnée avec les droits et libertés de l’État.

De plus, l’analyse montre un manque de volonté et d'engagement politiques Cette
situation revêt une grande importance dans la mesure où les objectifs de l’Agenda
2030 ont été peu atteints jusqu’à présent.

Enfin, je donne un exemple qui montre qu'il est possible d'arrêter une catastrophe si les
bonnes mesures sont mises en place ;

Comment nous avons sauvé la terre

Notre histoire commence dans les années 1920 lorsqu’un
scientifique, désireux d’améliorer nos vies, a créé les CFC, une
innovation révolutionnaire. Les fréons étaient utilisés comme liquide
de refroidissement dans les réfrigérateurs et étaient commercialisés
sous le nom de « De meilleures choses pour une vie meilleure... avec

la CHIMIE ». Bientôt l'utilisation des fréons pour la climatisation se répandra et comme
propulseur dans des bombes aérosols, ce qui a conduit à une augmentation explosive de
leur utilisation.
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Dans les années 1960, les États-Unis ont été secoués par de vastes manifestations
touchant aux droits civiques, à la guerre du Vietnam et aux questions environnementales. Le
livre de Rachel Carson, « Silent Spring » a remué le pot et a conduit à la création du Jour de
la Terre, avec des gens appelant à des environnements de vie sains.

Mais ce n'est qu'en 1973 que les scientifiques ont commencé à se rendre compte que les
CFC, ces produits chimiques à « longue durée de vie », s'étaient répandus dans
l'atmosphère et commençaient à détruire la couche d'ozone. Malgré les premières alertes et
les résultats des recherches, le problème a été initialement ignoré. Mais lorsque la couche

d’ozone s’est rapidement dissipée au-dessus de l’Antarctique, les scientifiques ont
réalisé qu’ils étaient confrontés à une situation urgente.

Jerry Rawlings, un précurseur de la recherche, a pris la parole et a exigé une
action immédiate. Malgré l'opposition de l'industrie et des politiciens, il a réussi à
convaincre du lien entre les CFC et la couche d'ozone et qu'il fallait interdire les
CFC dans les vaporisateurs. L’Oregon est devenu le premier État à introduire une

telle interdiction.

Au cours des années 1980, les effets nocifs des CFC sont devenus de plus en plus
évidents. Margaret Thatcher, chimiste et politicienne scientifique, a joué un rôle central pour
convaincre les dirigeants mondiaux de la nécessité d’agir. En 1987, le Protocole de Montréal
a été signé, le premier accord au monde visant à protéger la couche d'ozone, et les pays se
sont engagés à réduire l'utilisation des CFC.

Même si les fréons ont été progressivement abandonnés, de nouveaux problèmes sont
apparus.Les « CFC mous » ont été créés pour remplacer les CFC nocifs, mais ils se sont
révélés être de puissants contributeurs au changement climatique.. En 2016, le monde a
décidé que même ces CFC mous devaient être progressivement éliminés.

Une histoire de défis, de résistance et de coopération internationale
pour sauver notre planète.

Enfin, le défi vient de ceux qui ont joué divers rôles dans la lutte contre les CFC et dans les efforts
actuels de lutte contre le changement climatique.

que si nous parvenons à sauver la couche d’ozone, nous pouvons également le faire pour le climat.

Cela nécessite des dirigeants qui comprennent les conséquences de leurs décisions,
ou les décisions qu'ils auraient dû prendre et sont prêts à agir à temps.

Le principe de précaution est souligné
mais ils rappellent

qu'au moment où l'on parvient à une certitude totale, il est souvent trop tard.
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Quel monde nous pourrions avoir si l’humanité s’unissait dans la lutte pour l’avenir.
Quelle vie les gens pourraient avoir si les armes à feu étaient interdites.
Quel avenir auraient les citoyens du monde si les visions de l’Agenda 2030 se réalisaient ?

Il existe également un livre de 300 pages dans lequel vous trouverez l'essentiel de ce
qu'il faut savoir sur les conditions des travaux de transformation.
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Là, vous obtenez des histoires, des antécédents,
des descriptions détaillées de la relation entre les objectifs,

tous les obstacles qui se trouvent sur notre chemin
vers une société écologiquement durable

et des prévisions sur l'avenir.

Vous pouvez trouver un exemple de chapitre ici

Sincèrement

Paul Karlsson
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https://docs.google.com/document/d/1HQQ6qFC-OsuPkBS4vx4_iZcPYb-6yMhrnOd1p2ZdDpc/edit?usp=sharing

